
TEMPÉRA TURK 
Vents frais du sud-est au sud-ouest; nus- 

feux aujourd’hui et une partie de mardi avec 
averses intermittentes; orales électriques 
probables en certains endroits, puis beau et 
un peu plus frais.

LaTribune GRAIN DE SAGESSE
Les questions montrent retendue de ! esprit et les 

réponses finesks.
JOIBEET.
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BEATTY, CHAPAIS ET MARLER PORTERONT LE TITRE DE SIR
SA MAJESTE 

PARADE AVEC 
SES 4 FILS

Le Roi est acclamé par son 
peuple, au cours de la céré­
monie traditionnelle à l’oc­
casion de sa fête.

LA REINE PRESENTE

DIEU SAUVE LE ROI î

fPar Burdette T* Johns, de la P.A.)
LONDRES. 3. — Sa Majesté 

montée sur un magnifique cheval 
bai. ses4. promenée aujourd’hui 
n cc ses quatre fils à la tête d’une 

.4 inné de cavaliers et de famas- 
fr.ns de choix, au cours de l'ancien­
ne cérémonie du groupement des 
drapeaux à l'occasion de ses 70 ans.

Tout l’empire fête aujourd’hui le 
70e anniversaire de naissance du 
roi. mais les cérémonies, Ici. se 
concentrent autour de la personne 
du roi.

Le roi portait l’uniforme écarlate 
et or de colonel-en-chef de la gar­
de irlandaise. Il saluait la foule à 
droite et a gauche, de sa main gan­
tée de blanc à l’aller et au retour 
du palais de Buckingham, ê la pa- 
rnde des gardes du corps à cheval.

De tous côtés retentissaient les 
cris df la foule: “Que Dieu vous 
bénisse. Sire!”. “Puissiez-vous vi­
vre encore longtemps!”, etc.

Le prince de Galles. le duc 
d’York, le duc de Gloucester et le 
duc d^ Kent, comme leur père, 
poilaient Tuniforme militaire et le 
ruban bleu dr l’Ordre de la Jarre­
tière. C’étaient la première fols que 
tous les quatre fils accompagnaient 
leur pcrc à une semblable cérémo­
nie
Princes indiens

Lr monarque était également ac­
compagne de deux princes indiens, 
ses aides-de-camp honoraires, vê­
tu.' de riches robes de soie les qua­
tre ordonances indiennes du roi. «t 

attachés militaires des Etats-

La reine Mary, qui s’était rendue 
auparavant à la parade dans un er­
rasse ouvert, ccompagnée des du- 
< hefcscs d'York et de Kent et des 
filles du duc d'York. Elizabeth et 
Margaret Rose, assista aux céré­
monies d'une fenêtre du ministère 
de 1 Intérieur.

Le roi s'attira les acclamations de 
•’énorme foule lorsqu’au milieu de 
la cérémonie il s'arrêta et fit un 
gracieux salut à la reine. Les méde­
cins du roi ont dit o,ue le souverain 
.-'était guéri du léger refroidisse­
ment qu’il avait subi il y a deux 
jours e» qu'il pouvait participer aux 
cérémonies.

A l’occasion de son anniversaire de naissance, le Roi 
crée neuf Canadiens Chevaliers et honore les arts, 

les lettres et les sciences. — Le Dr Dafoe, mé­
decin des quintuplettes Dionne, figure 

aussi dans les honneur»

DÉCORÉS PAR LE ROI

SIR THOMAS WHITE PROMU

Sa Majesté le Roi George V qui ci lèbre aujourd'hui son 70e snniver- i 
«aire de naissance.

CAILLAUX FERA UN 
NETTOYAGE COMPLET
Le nouveau cabinet français 

exercera une surveillance 
rigoureuse sur les émissions 
de valeurs.

'Presse Canadienne)
LONDR.ES, 3. — L’anniversaire de 

naissance du roi apporte au Canada 
cette année la plus longue Este 
d’honneurs et de récompenses de­
puis le rétablissement des titres en 
1934

Aujourd’hui, neuf Canadiens sont 
créés Chevaliers, tandis qu’un Ca­
nadien déjà Chevalier a été promu. 
Depuis le restauration des titres, la 
liste Imposante des honneurs et ré­
compenses d’aujourd’hui porte à 27 
le nombre des Chevaliers chez les 
Canadiens depuis 1934.

En plus des Chevaliers, la liste 
comprend 97 autres honneurs et ré­
compenses. Elle est plus considéra­
ble que n’importe laquelle des trois 
listes précédentes, y compris celle 
du jour de l’an de 1934. la première 
liste après la restauration des titres 
au Canada. On remarque surtout 
que les arts et les lettres sont à 
l’honneur, non seulement dans les 
moindres titres, mais dans les titres 
de Chevaliers.

30 décorations féminines
Une autre caractéristique de la 

liste, cette année, c'est que les fem­
mes y sont en bon nombre. Sur un 
total de 107 récompenses, 30 ont été 
décernées à des femmes L'Ordre de 
l’Empire Britannique, suivant ses 
divers degrés, est l’Ordre dont s’est 
servie Sa Majesté pour conférer ces 
honneurs, surtout aux femmes. Iæ 
liste indique que le souverain a re­
connu les services volontaires ren­
dus au pays ou à l'empire.

A Thon. H. M. Marier

HULL AURA SON 
SANATORIUM

Tes tuberculeux de l’ouest de 
la province auront leur mai­
son à eux.

HULL. 3. — Un sanatorium au 
coût dr $250,000 sera construit, 
cette année. Hans Hull ou dans ses 
environs, pour la partie occidenta­
le du Québec. L’honorable Athana- 

David, secrétaire de la province 
A

>nt-gouverneur en conseil va pas* 
L r cette semaine l’arrêté-en-con*

plans POUVOIRS
Presse Associer)

PARI b. 3. - M Joseph Caillaux. 
le nouveau ministre des finances 
dans le cabinet de M. Fernand 
Bouisson, a commencé aujourd liui 
un nettoyage dans le ministère des 
finances de la France dix minutes 
apres avoir remplace M. Louis G< r- 
main-Martin, le ministre sortant 
de charge.

Le nouveau ministre a annoncé 
son intention de soutenir le franc 
et de préparer la stabilisation. 11 
expliqua son attitude dans la dé­
claration ministérielle qui sera lue 
demain.

Le gouvernement projette la 
création d'une société disciplinaire 
de banquiers. Une comr Ission de 
quatre hommes doit rédiger un mg- 
gramme pour cette société qui ré­
visera la liste de la bourse et ap­
prouvera les futures émissions de 
valeurs et d'inscriptions.

Une autre commission détourne­
ra les économies budgetaires que le 
gouvernement pourra effectuer par 
décrets selon les pleins pouvoirs 
qu'il essayera d'obtenir.

ENSEIGNEMENT
RELIGIEUX

DEFENDU

il a cet effet.
*rLes Révérendes Soeurs («risej 
a*Ottawa auront charge de ce sa 
f'atorium et le construiront con- 
v>intement avec le gouvernement 
je Québec. Cette institution con­
tiendra soixante-quinze lits, lyes 
travaux commenceront, cette an­
née, dès que les plans auront été 
snnrouvés par le gouvernement et 
que l'endroit aura été choisi.

(Presse Asociée)
LENINEGRAD Russie. 3 — La 

Cour Suprême a décrété que ’.es 
parents ou autres q,ui enseignent 
la religion aux enfants sans le 
consentement de leurs parents se­
ront passibles d'un an de prison et 
de le confiscation de leurs proprié­
tés Cette décision vise le$ grands*- 
parentf et autres qui veulent gar­
der la foi des enfanté dont les pa­
rents ont abandonné toute religion.

Un incendie a causé 
une mort et $200,000 

de dommages à Ottawa

LES PROJETS 
DE R008EVEEÏ

Le sénateur républicain esti­
me que la constitution don­
ne (ous lev pouvoirs néces­
saires à Washington.

DROITS DES ETATS
(Presse Associée). 

WASHINGTON. 3 — Tandis que 
la capitale des Etats-Unis attend la 
prochaine attitude du président 
Roosevelt au sujet de la NRA et 
qu elle voit des Indices qu'il cher­
chera à faire de la régie du pouvoir 
fédéral sur les principales questions 
économiques et sociales l'une des 
principales questions au program­
me des élections de 1936, la lutte 
devien* de plus en plus vive au eu- 
jet d'une modification de la cons­
titution.

Le sénateur William Borah, répu­
blicain de î'îdaho. a déjà déclaré 
que la constitution donne actuelle­
ment au gouvernement suffisam­
ment de pouvoir pour régir les cas 
urgents. Il défie l’administration 
Roosevelt de chercher à obtenir un 
amendement. Et il défend la déci­
sion de la Cour Suprême contre la 
NRA comme l’unique décision 
qu’elle pouvait prendre .«selon la 
constitution

“Ceux qui croient que les états, 
doivent être privés de leur pouvoir, j 
totalement ou partiellement, se 
doivent de soumettre leurs projets I 
au peuple soils forme d’un amen- I 
dement bien défini." dit-il.

Le sénateur Noms républicain 
du Nébraska. d'un autre côté, est 
en faveur d'un amendement cons­
titutionnel pour priver les tribu- j 
natix de l'autorité de déclarer une ! 
loi Inconstitutionnelle. Tout en,
croyant que le Congrès actuel pr ' 
pourra rien faire au sujet d'un a- : 
mendement. il déclare: "C'est Tuni­
que paya civilisé au monde où une 
Cour Suprême peut •enverær une 
loi adoptée par le Parlement et ap­
prouvée par le gouvernement.”

l'Université de Toronto. Chevalier-
Bachelier, (KT).

Les autres honneurs et recompen­
ses partagés entre 97 Canadiens 
comprennent en plus des titres de 
l’Empire Britannique. La liste com­
prend un compagnon du Bain. 10 
Compagnons de St-Mlehel et St- 

Georges ; neuf Commandeurs de 
l’Empire Britannique (civil); un 
Commandeur de l'Empire Britanni­
que 'titre militaire); 6 Compagnons 
de l’Ordre du Service Impérial; 23 
Officiers de l'Empire Britannique 
(civil); 3 Officiers de l’Empire Bri­
tannique (militaire); 39 Membres 
de l’Empire Britannique (civil) et 5 
Membres de l'Empire Britannique 
(militaire).

Au Sénat
A présent que llion. Thomas 

Chapais est élevé au titre de Che­
valier, le Sénat canadien comptera 
deux Chevaliers. Sir Thomas fera 
face au centre de la Chambre rou­
ge à Sir Allen Aylesworth qui. il y 
a 24 ans, reçut le titre de K.C M G. 
Sir Allen est un libéral et Sir Tho­

mas un conservateur.
On constate surtout que la liste 

honore la littérature, les arts et les 
sciences. Le Dr Arthur George 
Doughty, archiviste du Dominion, 
est un écrivain et une autorité re­
connue sur les us et coutumes du 
Canada. C’est à lui que revient 
j’honneur d’avoir mis les archives 
|3u Canada sur leur haut pied d'ef- 
Ticacité actuel. E est évident que 
Sa Majesté a voulu honorer les 
écrivains, les savants et les artistes.

Les honneurs de Sa Majesté sont 
répartis entre toutes les provinces 
du Dominion, cette année. Ils ont 
même traversé le Pacifique pour at­
teindre Ihon. Herbert M Marier, 
l’envoyé canadien et ministre piént- 
potentaire du Canada, à Tokio. M. 
Marier a été créé Commandeur de 
l'Ordre de St-Miche! et de St-Geor- 
ges.

Dans le nord de l’Ontario, le Dr 
Allan Roy Dafoe, qui a mérité l’ad­
miration du monde entier pour ses 
soins donnés aux cinq jumellea» 
Dionne qu’il aime beaucoup et qui 
qui ont acquis une renommée mon­
diale a été créé Officier de l’Ordre 
de l'Empire Britannique. Un mem­
bre du Sénat a été créé Chevalier- 
Bachelier.

Sir Thomas White, K. C. M G., 
qui fut ministre des finances du 
Canada durant les années difficiles 
de la grande guerre, a reçu un au­
tre honneur II a été promu Che­
valier Orand'Croix de l'Ordre de 
St-Michel et de St-Georges. Cette 
promotion ne change rien à son 
titre, c’est-à-dire qu’il demeure “Sir 
Thomas'* comme avant, mais il est] 
monté d’un degré dans l'Ordre.

Nouveaux chevaliers
Les neuf nouveaux Chevaliers qui

porteront le titre de Sir sont: E. W. 
Beatty, C.R.. président du Canadien 
Pacifique, créé Chevalier Grand’-j 
Croix de l’Ordre de l’Empire Britan­
nique. Ce titre comporte l'addition 
des lettres G B E après son nom 
Tl a été conféré à M. Beatty pour | 
ses services rendus au public ses ; 
activités dans le domaine de Tins-j 
tmctlon et ses oeuvres philanthro­
piques.

LTion. Herbert M. Marier, minis- i 
tre du Canada & Tokio, Chevalier | 
Commandeur de l'Ordre de St-Mi­
chel et de St-George. (K. C. M G.)

Le major général J. H. Mar Brien 
commissaire de la gendarmerie 
royale canadienne. Chevalier Com­
mandeur de l’Ordre du Bain, 'K C 
B.).

L** Dr Arthur George Doughty,
archiviste du Dominion. Chevalier 
de l’Ordre de l'Empire Britannique 
(K B E)

Le Dr J. C. McLennan, profes­
seur émérite de l’Université de To­
ronto. Chevalier de l’Ordre de 
l'Empire Britannique, (K. B. E.)

Le sénateur Thomas Chapais. de 
Québec. Chevalier-Bachelier. (KT).

E. Wyly Grier, de Toronto, Che­
valier-Bachelier. 'KT)

Eme»t Campbell. MacMillan.
doyen de la faculté de musique. &

SIR E. W. BEATTY, président do 
Pacifique Canadien, qui a été 
créé Chevalier Grand’CroIx de 
l'Ordre de l’Empire Britannique.

SIR THOMAS CHAPAIS. aéna* SIR THOMAS WHITE, ex-mini»-
teur et eonaeüler législatif, créé 
Chevalier Bachelier par 8a Ma­
jesté le Roi d’Angleterre.

tre des finance* du Canada, qui 
a été promu Che\alier Grand’* 
Croix de St-Michel et de St* 
George.

La persécution s’intensifie contre
les ordres religieux en Allemagne

En plus du judaïsme international, il existe une autre puis­
sance mue par le même appétit de domination sur la terre, 

et c'est le catholicisme politique”, déclare Wlihelm 
Boerger, conseiller d’état dans la Rhénanie.

LONGS TERMES D'EMPRISONNEMENT

Dans la littérature
Deux noms qui «ont au premier 

rang, depuis des années, dans la lit­
térature canadienne, apparaissent 
sur la liste. Le premier est le Rév. 
Charles W. Gordon, de Winnipeg, 
connu par tout le Canada de même 
qu’eu d’autres pays sous le pseudo 
de "Ralph Connor”, et l’autre est 
Mme L. M. M. Macdonald, qui. sous! 
le pseudo de “L. M Montgomery”, h 
écrit plusieurs livres dédiés aux 
jeunes Canadiennes. IV plus, Char­
les O D Roberts, célèbre auteur ; 
canadien de plusieurs livres et 
poèmes a reçu un titre de Cheva­
lier.

L’Assoriation des "Boy Scouts” 
du Canada a été honorée par un 
titre de l’Ordre de l'Empire Britan­
nique. décerné à John A. Stiles 
d’Ottawa, commissalre-en-chef de 
l’Association, au Canada. Sa Ma­
jesté a également honoré le com- 
missaire-en-chef des “Girl Guides” 
par le titre de Commandeur de 
l’Ordre de l’Empire Britannique.

Cette liste d’honneurs eat la qua­
trième émise depuis la restauration 
des titres au Canada. Les 107 hon- j 
neurs décernés cette année, à l’oc­
casion de l’anniversaire de naissan­
ce du roi. porte à 206 le total de 
tous les honneurs décernés à des 
Canadiens, à date, depuis 1934.

MEW, LAZURE SE 
REND A ST. ALBANS

Il représentera la Couronne 
dans la cause d’extradition 
de Kenneth Brown.

Me Wilfrid Lazure, ex., procureur 
de la Couronne à Sherbrooke, part 
ce soir pour St-Albans, Vermont, 
où 11 va demander l’extradition de 
Kenneth Brown. 30 ans. originaire 
de Milton. Vermont, que les jurés 
de la cour du recorder siégeant à 
Coaticook, ont tenu responsable du 
meurtre de W.-K. Baldwin, à BiUd- 
win’s Mills le 20 avril dernier, un 
jeune homme de Barns ton, Luci:n- 
Noel Morin. 26 ans. cordonnier, ré­
pond a la même accusation et at- | 
tend en prison son enquête prélimi­
naire retardée Jusqu'à l’issue des 
procédures en extradition de Brown 
Me Lazure sera de retour demain 
soir ou mereedi

(P. C. — Havas).
BERLIN, 8, — La campagne du 

gouvernement naziste contre les 
ordres religieux catholiques, pour 
les empêcher d’envoyer des marks 
hors du pays, se poursuit de plus 
en plus activement aujourd’hui.

Plusieurs religieux et religieu­
ses ont déjà été eondamnés à de 
Jongs termes d’emprisonnement, et 
actuellement 50 autres au moins 
attendent leur procès, accusés d’a­
voir violé lec lois financières du 
Reich.

Les journaux nazi«tes estiment 
à au moins 20,000,000 de marks 
(environ $8.000,000) îe montant 
total oui a été envoyé en contre­
bande hors de l’Allemagne. Les re­
ligieux et religieuses, lorsque le* 
autorités les interrogent, ne cher» 
chent pas à cacher le fait qu’ils 
ont transporté des marks hors du 
pays, cachés dans leur habit. Le* 
ordres oui semblent les plus im­
pliqués sont les Augustins et le* 
Franciscains de Munster et Hildes* 
heim. tandis que plusieurs cou­
vents et institutions de charité 
semblent aussi être en cause, dan* 
tout îe Reich.
Attaque contre l’Eglise

“Il sera difficile pour TEgliaa 
de parler de ses martyrs” dit au­
jourd’hui le journal ‘‘Voelkischer 
Beobachter”. “De plus, nous avons 
des craintes au sujet du parti de la 
jeunesse allemande, vu qu’une bon­
ne partie de ces jeunes reçoivent 
leur instruction dans des institu­
tions religieuses qui méprisent 
me les devoirs les plus sacrés en­
vers la nation et l’état.”

Un journal naziste prétend qu* 
l’épiscopat catholique d’Allema­
gne va demander au Vatican de vé­
rifier les finances des communau­
tés. mais cette nouveîfe n'a reçu 
aucune confirmation dans les cer­
cles catholiques.

Wilhelm Boerger. conseiller d’é­
tat dans la Rhénanie, a déclaré au­
jourd’hui à Cologne, A une assem­
blée de plusieurs milliers d’ou­
vriers: “En plus du judaisme in­
ternational. il existe une autr* 
puissance mue par le même appé­
tit dévorant de domination sur la 
terre, et c’est le catholicisme po­
litique.** \

Malgré le concordat conclu à la 
hâte entre le 3e Reich et le Vati­
can. le 20 juillet 1033, grâce aux 
efforts de î’ex-viee-chancelief 
Franz Von Panen, Ta friction en­
tre l’Eglise et l’Etat naziste a con­
sidérablement augmenté.

L’ALLEMAGNE 
FERME DEVANT 

L’ANGLETERRE
I/eA délégués allemands à la 

conférence navale de de­
main exigeront une liberté 
absolue.

Nouveau premier

OTTAWA. 3. — Une enquête se­
ra Instituée demain sur le double 
incendie de la haute-ville, qui a eu 
lieu ici dimanche, et qui nà épar­
gné que les murs de deux gros édi­
fices de bureaux et de magasins, 
causant des dommages qui dépasse­
ront $200000 et la mort de Joseph 
Tobias. 70 ans. de Montréal Doux 
pompiers. August Malone et Wil­
liam A. Houghbty ont été crunllc- 
jfnent blessés, mais non grièvement 
%* Pendant quelque temps les flam­
me* ont menacé de détruire tout 
un quartier commercial de la rue 
Sparks, la rue principale d Ottawa, 
et ont fait accourir sur les lieux 
fouies les brigades d'incendie de la 
capitale. L'încendle éclata dans le 
vieil édifice Hope, hier matin, et 
ravagea tout l’intérieur. Quelques 
•'’nutes plus tard, un autre Incen- 

• vngea la conciergerie Robin-

édifices, mit le feu au toit de l’é­
difice Langevm. où se trouvent les 
bureaux d administration du minis­
tère des postes. Les pompiers, ce­
pendant réussirent à confiner lei 
dommsges à environ 40 pieds de ce 
toit.

M Tbbias est mort dans un rer- 
taurant après avoir pénétré dans 
l'edifiec Hope pour sauver certains 
bijoux qui se trouvaient dans son 
bureau. Le Dr R M Calma, le 
coroner, a déclaré qu'il a succombé 
à une attaque cardiaque, probable­
ment causée par l'énervement On 
a transporté sa dépouille morirlla 
hier soir par le train à Montréal, 
où 11 sera inhume B* famille de­
meure à Montréal.

Ces incendies sont les plus ’.do­
lents qui aient eu lieu à Ottawa ces 
dernières années I>e chef de* 
pompiers Sam Blarkler ne peut rtt- 
re quelle peut être la cause de ce*

REVISION DE 
LA CONSTITUTION 

CANADIENNE
(Presse Canadienne) 

NEWMARKET. Ont, J — Le 
parti libéral, une fols de retour au 
pouvoir, réformera l’Acte de l’Amé­
rique Britannique du Nord afin 
d'assurer des réformes sociales lé­
gales. s déclaré î*hon fan Macken­
zie, député de Vancouver, ici.

La “Normandie 
a battu tous 

les records

ff
FRED PERRY GAGNE 

LE TITRE FRANÇAIS 
OU TENNIS SIMPLE

UNIQUE CONCESSION
LONDRES. 3. - Les cercle* di­

plomatiques disent aujourd'hui que 
les délégnés allemands à la confé­
rence navale anglo-allemande de 
demain s’opposeront énergiquement 
à toute recommandation anglaise 
pour limiter les navires de guerre 
selon leurs catégories.

B parait que les Allemands con­
sidèrent comme l'unique restriction 
acceptable par le Reich leur of­
fre de n'avoir une marine que d* 
35 pour cent de l’effectif anglais 
Et ils exigeront probablement que 
l’Allemagne décide delle-même de 
quelle manière elle distribuera son 
tonnage. L'abolition des sous-ma­
rins. comme l a proposée Hitler, se­
ra sans doute discutée, mais on ne 
croit pas que les délégués en vien­
nent à autre chose qu’un accord 
temporaire là-dessus; d’ailleurs les 
autres puissances navales devront 
être consultées avant la signature 
d'un accord officiel.

Hitler envoie ici son ambassadeur 
général. Joachim Von RJbbentrop, 
et ce sera le premier contact entre 
la Grande-Bretagne et l'Allema­
gne sur les problèmes ns vais, de­
puis la guerre.
Avertissement de Moscou

MOSCOU. 3. — Les Journaux rus­
ses avertissent aujourd'hui la Gran­
de-Bretagne que l’Allemagne aspi­
re à devenir une puissance mariti­
me de premier ordre. Le Journal 
militaire “Krassna.la Zviezda • rap­
pelle les paroles de feu le maréchal 
Ferdinand Foch sur les dangers des 
sous-marins en temps de guerre, 
particulièrement pour la Grande- 
Bretagne: "Ijt prochaine guerre 
commencera où la dernière » fini’. 
Et le journal ajoute: “L’Angleterre 
commettrait une erreur impardon­
nable. si elle oubliait cet averti* 
sement, ",

M. Stanley BALDWIN, retournant 
à Downing Street par la porte 
du jardin après son audience 
avec le roi. M. Baldwin rempla­
cera vendredi le premier minis­
tre MacDonald qui doit ae reti­
rer pour cause de santé.
8ir Samuel Hoare prendra le por­

tefeuille des affaires étrangères, str 
John Simon ira au Home Office 
et air Philip CunUffe prendra le 
portefeuille de l’air.

Le "Daily Herald” dit que Bald­
win invitera de Valera à Ix»ndrcs a- 
fln de conclure un accord écono­
mique avec l’Etat Libre.

10 MORTS DANS 
DES ACCIDENTS

EN ONTARIO
(Presse Canadienne), 

TORONTO, 3. — 10 personne* 
ont perdu la vie dans des acci­
dents d’auto, de natation et de pfc 
che en fin de «emaine en Ontariu

UN MARIN REÇOIT 
UNE BALLE A ST- 

PIERRE-MIQUELON
BT-PIERRE MIQUELON. 3. - 

Un matelot norvégien a reçu une 
balle dans l’estomac aujourd'hui, 
Urée par les policiers qui tentaient 
d’arrêter un bateau rempli d* 
matelots qu'ils suspecta:ent d» 
transporter de la boisson de 111* 
française.

VICTIMES
DE L’ONDE A

ST FRANCOIS

'uir intense, à I arriéré dr* incendies.

ST FRANÇOIS, Que. * — Lin- j
nel Dion et Joseph Lemeîin sont
disparus depuis samedi matin, 
alors ou’ils étaient partis pour j 
ure excursion de pèche. l eur eha- 
loijpc fut, retrouvée et on craint 
qu’ds «es oient noyés.

A BORD DE LA NORMANDIE, 
en mer. 3 — Le gros navire ‘Nor­
mandie’. qui a battu au moins doux
records transatlantique de vitesse 
dans son premier voyage, a atteint 
le phare Ambrose dans le port de 
New-York à 10 53 heures a m. heu­
re solaire de l’est. Le navire fran­
çais a couvert en 99 heures 5 mi­
nutes la distance de 2971 milles de 
Bishop’s Rock à Ambrose k une vi­
tesse moyenne de noeuds 

t.41 “Normandie’’ a brisé tous les 
records de vitesse couvrant la dis­
tance de 3.192 milles de Southamp­
ton à Ambrose en 107 heures et 37» 
minutes à une vitesse de 29 53 
noeuds Quand elle a passé Am­
brose elle était une demi-heure en
avant de son temp*. La viteaja

moyenne dimanche et aujourd hui. 
a été de 31.55 noeuds, la plus gran­
de jamais atteinte. Jusqu à aujour­
d’hui. aucun navire transatlantique 
a atteint une telle rapidité.

La traversée de la “Normandie’’ 
a été la plu* rapide mtre le nord 
de l’Europe et New-York. Un deux­
ième record établit par ce navire 
est la distance parcourue en un seul 
jour. Sa vitesse moyenne est cel­
le du '•Rex', quand il a établi un 
record mondial pour la traversée de 
l’Atlantique. On ne pourra pas 
savoir si la "Normandie" est allée 
plus vite ou plus lentement que îe 
Rex ' tant qu'on n aura pas calcu­

lé la distance entre les différent* 
points de départ et le* différente* 
routes poursulvletL

'Par câble à la P A.)
PARIS. 3. — Fred Perry, étoile 

anglaise du tennis, a remporté 1* 
championnat français du tennis, en 
simples, hier, en battant l’ex-cham­
pion baron Gottfried von Cramm. 
d Allemagne, paj 6-3. 3-6. 6-1 et
6-3. Frau Hilda Krahwlnkel Sper- 

■
Pie féminin contre Mme René Ma­
thieu de Fiance par 6-2, 6-1

LE Dr LORD, DE 
STE GERMAINE, SE 

BLESSE EN AUTO
QUÉBEC. 3. — T* t>r Aur»!iu« 

Lord de Ste-Germaire de Dorrhe* 
ter. s’est gravement blessé, same­
di. quand sa machine a glissé hors 
«îe la rout*' dans une courbe, sur 
la route Lé vis-Jackman Deux au­
tres occupants de la machine fu­
rent suris hîe«-ÔB. l a machine fut 
orat'ouement demelia.

L’inondation cause 128 
morts et $12,000,000 de 
dommages aux Etats-l nis

(Par Willis Young, de la P. AJ 
OXFORD Neb.. 3 — Tandis que 

k* torrent turbulent de la rivière 
Republican poursuit se* ravages 
dans le Kansas, en laissant sur son 
passage 128 mort* et des milliers de 
,eans foyer, de nouvelles inonda­
tions menacent l’ouest du Nébras­
ka. aujourd'hui, aux environs du 
confluent dangereux des rivières 
Platte du nord et du aud.

La crue des eaux, en plus de cau­
ser beaucoup de pertes de vie, a 
dévasté une région de 200 milles, où 
les dommages materiels sont esti­
mé» à plus de 612.000.000 

Le paralysie des communications 
et la confusion qui règne sur le 
nombre de* pertes de vie empê­
chent de pouvoir donner des ohif- 
fres précis

J. M Power de St-Lou» qui di­
rige les travaux de la Croix Rouge, 
* déclaré Tl faudra tttendr* en­

core une semaine avant de pouvoli 
dire le chiffre précis des morts et 
de* blessé.s M Power ajoute qu« 
le rele- s officiel mata incomplet di 
li Croix Rouge indique qu’au mdnj 
1.000 familles sont sans foyer.

Les nouvelles mandent que loi 
perler de bestiaux, dans la vallée, 
sont énormes.

L’unique estimé des dommage* 
matériels, fait par R. R. Hartford, 
un Invoieur. avant que le torrent 
terminât sa course dans le Nébras­
ka pour pénétrer dans le Kansas» 
dépasse 612.000.000,

'Presse C*n*dienne> 
EDMONTON, 3 — Le club fémi­

nin de basketball, le Orad d'Ed­
monton. a encore remporté le cham­
pionnat internai ion rie qu il détient 
depuis 1922. en battant le' Sténo*
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PETITES ANNONCES
CLASSIFIÉE»

RACINE ELY

TARIF
UEL’X «015 DU HOT. pu m*im» 4« M

MM ou in—rtion-___________________ .
AVIs* «• po*t NAIS^A^LEA. !

H A NC AIL LES. PROCHAINS y A Kl A- 
GKS MARIALES. StRVICtto ANNI- 
V KKS VIRES. LR ANIPMLHSLS KEMtR 
ClEMKNTS POUR SYMPATHIES •» 
Al TRES 75 •<>u» pair maartian mmawI j 
tormui* «rdmaira Ch«%M •44UI*»- j 
net 2 «ou*  |

AVIS d. NAISSANCES7 EIANCAILLES.
MAKI AL ES d«»ant paraiir» «âna la I 
CAroniqoe Saciala >1.M i tnMrnoa-

LES ANNONCER d**aM »»arai«ra L* JOUR j 
MIME •♦font iu»aB*è • fc *• éu
«•lia. POUR LE SAMEDI loaaa'a * fc 1« 
«•ndradi M«r »'•«• n# paa»an* garaaOr 
rm&ert ion do» onnonrw racoaa aprè» la* j 
hcur« aïontianaàaa

Pourquoi Pas
UNE PETITE 
ANNONCE ?

CARTES
PROFESSIONNELLES

LES a^nanroo ayant an i»«r« an raraetar» 
plu» rra» •rron» foriu»ea* II» l’inaarilan 
an plu» d» Pinnnnc*

NOt 3 N"ACCEPTONS aaran» annanr» «a 
a*i« dt na*»»anc» fia a pailla» ae n»a^»afa» 
rommaniqo»» par t»l»pSon» oo pa» la 
r«*»t* a motn» au» e» n» «ait par I «ntr»- 
mi»» d* naa -orrrapondanU attitrés. Il 
»n a»t 4* nièm» oaa» la» a»U '•nan 
ponsahla.**

a

A louer

uantite de

LOGEMENTS 
SE LOUENT AU 
MOYEN DU NE 
ANNONCE CLAS­
SIFIEE DANS 
“LA TRIBUNE*

iSpêoiAi A La "Tnfru&A") 
KAC1NE ELY, — M. «t Mme 

Alcide Ferltnd 'NoeUa aruntlie', 
•ont les heureux perenu d une tü- 

! lette qui a reçu «U bantéme !«• 
j nom» de Kfcine-EBteLc-JeinneUe. 
I^reui et marraine, M. et Mme 
Oilva Fontaine oncle et tante de 
l enfant.

—M et Mme Delphi» Lamarche
sont les heureux parent* d'une fil­
lette qui a reçu au baptême les 
noms de Marie-LouUette et Yvette. 
Parrain et ma:raine. M et Mme J 
B. Côte, onde et tante de l'enfant.

—M et Mme Léon La bonté, de 
'St-Paul d Abbotsford, leur* füles., 
• Mlles Thérèse et Martine, et leur

GAGNC ïb OESMVEaTÎ »»ocÏIs Z.uT ^
JJ Wellmgu>n-N Sherbrooke , J*M ft Mmt Eug^ne Fontaine 
Tel JO Bureau â Richmond rut leurs enfants, de Flln , Flon, 

37 Rlchmot M ^ famines
Uiuaje xei 3/______________ Fontaine et Mme Célestin Fontat-

PANNBTON A BOISVUT. avocats | ne. 
rue King-O. Sherbrooke P Q

Scnorilus aux combats de taureaux

m
WEST SHEFFORD -V«rT <J«d Wd/-.. •j , >• Km

AVOCATS
N1COL. LAZLHE A LANDRY
Edilice Olivier angie ae* rues 
Wellington et K.ing TÉi 7’/7

Boite po&uie 611 Téléphoné: 666
M. et Mire Ernest Pépin et 

leurs enfant» et M et Mme Despart
Bureau a East Angus, samedi de ^ st-pie q*. bagot, ont visité M
1.30 A 8^0 pm

Bureaux réléphone 971

Loom-Philippe CLICHE B.A-,
avocat et procureur Lac Mégantic 
P Q

ASHION-& TOBIN B.A* Avocat 
Suite 7, Edifice Ftoscnbloom 
66. rue Weliington-N Tel 623.

ASBESTOS

BL&LACX. dans i'Edilloc Oüvler. A 
des prix raisonnables A
repreuve du feu et ayant service de 
voûte et d'abcenxeur S adresser par 
téléphone au No 727. J-N .O
&IJITE de trois beaux bureaux
magnlllquement éclairés, en avant 
Edifice La Tribune,, centre des 
affaires, prés du Bureau de Poste 
Banques, etc Poisesaon immédiate 
si désiré. S adresser a La Tribune.

J^.O

MABCEL BKDARD 
Avocat.

162-A, rue Bum beau 
Téléphone: Bell et Local.

Wilfrid Bombardier.
— M. et Mme Raoul Rhéaume et 

leurs enfanta, de Cowansville, et M 
et Miné Victor Champigny, du mê­
me endroit, ont visité les familles 
M Bombardier et Ludger Martin.

— M Delphi;. St-Germain. de 
Qranby, a \L'îLé .'a fille Mme Ro­
dolphe Hébert.

---- M J B Côté est allé au
moulin A scie Dupont a Valcourt 
pour faire le sciage de plusieurs 
mille pieds de billots.

—M. et Mme Orner Courteman-

V I

t&péclal à La Tribun*)
■MWEST SHEFFORD,

John Enright, de Granby est venu 
ici.

—M. et Mme O St-Jean, Mlle 
Dorila St-Jean. MM. Hector et Ro­
land St-Jean, ont visité Soeur St- 
Jean du Calvaire, des SS. St-Joseph 
de Ste-Rooalle.

—MM. M. Ricard et Armand 
Lambert, agronomes, de Waterloo,
sont venus ici.

—Mlles Rachel et Edouardina Jo- 
Ün. ont vis'té A la réunion de l’A­
micale à l'Ecole Normale de Sher­
brooke.

SMSIDORE

M*d«mci»«l!» J«b Millar. M>rr*ü*, 
«t «umi au proframuia.

VACANCES D’ABTlSîES
RadioCanada eommaneara eatta »am«!na 

un» nouv»lla »4ria d« aketrh» a»ac 4,Va* 
canr« d Cmt »ketrh» d<*» la
pluni» d* R. IU'E»art Cho<ju»tta nou§ 
mettront da suivra r**tatene# 4»f
deux m«u»gw dnrtutan pendant laur» va- 
caneaa à !• campaxna. L» propriéuira d» 
ia vüla ou habiuront ce» artistaa <Frad 
Berry) n» l« accueiilara paa «an» appré- 
h»n»ion c»r l’on d’rix. cbimteta à •«» 
h»ur« ( Alb. Puque»ne) t»nta da découvrir 
qu-lqua notival exploeif. Un nuira <Dey- 
gluni «t poète «t profeaeaur da diction. 
Le» épou^ee cultivent Ton». (Thiéry) l'art 
de la musique, l'autre (d’Eatec), l'art da 
la peinture.

Radio-Canada a fixé au mercredi, i 
juin, a 9 h., la pramiêrn émbaion d« 
••Vacance» d’artiat*"

Commission Conoëlon«o dé 
IA Radiodiffusion
Ll LUNDI. I JUIN. 1»1S. >

A vendre
■—---------------------- rrrTTTT^" che sont heureux parents d'une
INGENIEURS CIV ILS ET j fillette qui reçut au baptême le*

ARPENTEURS

Ce fut une grande fête, à Torreon, Cash nils, Mexique, quand c<* Jo­
lie# «•enoritao, élue» reines des courses de taureaux, . .vinrent ap­
plaudir les prouesses des toreadors.

SI-ROMAIN

Chalut

Chambre et Pension

VOUS trouverez bonne chambres et 
pension chez Mme Couture, 3 me 
Frontenac.

LoglS

AU Ne. IL rue Pacific, logU ds I 
piécee, y compris chambre de bain 
Complètement réparé A sauf Pos- 
s&ssloD immédiate- S’adresser lél 
727 lh.0
Ut E Bowen-Sud, prés Conseil. 5 
rhambre* $16 ; 29 Larocque, quatre 
$15; 164, Melbourne, sept, $23. Mel- 
bourne. six extra bonnes. $30. Pour 
location immédiate. Téléphonez 13,").

Demandes
Emploi

MENAGERE d expérience demande 
rmploi. 5 adresser a 32 rue King- 
Est.

Hommes demandes
FILEUBS expérimentés sur le coton 
demandés unmédiatement pour ou­
trage dé nuit. Devront être âgés de 
plus de 18 ans. Dominion Textile 
Oo. Ltd.. Magog, Qué- 80—6

Institutrice

INSTITUTRICE expérimentée, par­
lant et pouvant enseigner égale­
ment les deux langues, possédant 
de bonne recommandations du curé 
et du becretaire, pour enseigner à 
lecole du village de Sawyervllle à 
40 enfants. Salaire $40. S adresser A 
1 abbé A. Gauthier, pire curé. 85-2

Divers
MATELAS. — Pourquoi acheter des 
matelas neufs quand les vieux peu­
vent être réparée et stérilisés. Rem­
bourrage de meubles. Matelas Idéal, 
75 rue Laurier. J. A. Choquette. Tél. 
1258-M.

AVIS PUBLIC
AVIS PUBLIC «t par !» prêtant dnaré 
que Dam* Yvonne Thi*i«rg*. épou»» de 
Patrick Mol et, Albert Tfciviarta* Ern«»t 
Thmcrge, Antoinette Thieienr». Germaine 
Thiverae et Bernadette Thivi«r*e, ont 
aocepté «oua bénéfice d’inventaire, la 
* j cresson de leur pèr-, Cléopha» Thivier- 
F*. *n »on vivant de Sherbrooke. bour*ecM». 
en vertu d'une autn-iaation awcordée par 
i honorable Juc* White, ca SI mai 1935.

Êt nook». ’ Ma» lOS*.
9ÊT Edouard BOUDREAÎ% N P

CHALET au Peut Lac Magog, pie 
de l'église et de l'hotci Avec fraud 
terrain. A très bon marché. S'adres­
ser à J. D. Lacombe, 21 rue Laurier 
ou au Petit Lac Magog. 83—6

DUBL’C A Dl BUC, ingénieurs 
dip.ômés Ccnru.UUoQ Expertises 
Arpentage, Bornage. Aqueduc 

| Egouts. Analyses Patentes Maïui-
j factures. Pians Quantités et

Estimes Edifice Olivier Chambre 
21. Tél. 597 Res 98-W

GRAND chalet au petit Lac Magog, 
meuble, électricité et moustiquaire, j 
S'adresser à Louis Rodrigue 251 
Princesse. Tel. 754-F. 85—2

MEDECINS

Dtvcra

ALTO Ford, coupe, en lies bonni
condition, avec licence, $125. comp­
tant. S'adresser a 31 rue Laurier. 
Tel. 2578-F. Sherbrooke.
CAMION Stewart, 1929 . 2 tonnes, 
tout réparé, très bien chausse, 34 x 
7. — Licence de 1935 Bon marché 
Cause: autre commerce S'adresser: 
Hector Lessard, Disraeli, Qué. 85-2
DEUX bonnes juments brunes. 3 et. 
4 ans. pesant 1400 Ibs.. garanties sur 
tout rapport. S'adresser Aimé Blais. 
Chemin Belvédère. 3 nuLes de Sher­
brooke.
LOT de chaussures non réclamas 
en bas du prix de la reparation 
J. D. Tremblay. Marchand de chaus­
sures et cordonnier. Spécialité: 
Fourniture pour cordonnier. 138 rue 
King-Ouest, Tél 1910. 67—31
MAGNIFIQUE auto, 7 pas agers. 
toute Simonisee. cinq pneu*, toute 
réparée. Rembourage en mohair de 
première qualité. Bas prix. Termes 
faciles. Démonstration gratuite. Té­
léphonez Edwards, 135,
VENTE de débarras, mardi, mer­
credi. Jeudi. Aussi ameublement de 
boudoir et deux carpettes prélart. 
9 à 12 presque neuve - S'adresser A 
150. Alexandre, coin Gaît, en haut. 
DEMANDE A ACHETER BOUTIK 
ON demande A louer boutique de 
forges avec clientèle, achètera stock 
et outils. S’adresser Adolphe Trem­
blay, Rock Forest, Qué.

Magasin

OR P.-P BEAUDRY des hôpitaux de 
Pans bpeciahté: maladie* du coeur 
et des poumons (spécialement la 
tuberculose) Rayon X Tél 170G 
8V rue Brooks.

DR J. A C ETHIER, 84 rue King-O.
Tel. 67C. Spécialité: Voles urinaires 
et Electro - Physio - Thérapie 
Consultation: 1 â 3 h. 7 à 8 b pm

DH U «A. TRUDEAU., cx-tnteme
des hôpitaux de Pans Spécialités: 
Maladies dîs yeux oreille.*!, nez et 
gorge 104. rue King-O Sherbrooke 
P Q Téléphonez: 159.

noms Marie-Rachel-Jeannine
Parrain et marraine, M et Mme 
Ernest Martin oncle et tante ma­
ternels de l’enfant 

—Mme Orner Milette. de Lauren- 
cevllle. a passe une semaine en vi­
site chez sa soeur Mme Hormisda^ 
Pratte *»t chez quelques amies.

—MM. Honr.isdas, Emile et Lu­
cien Lussier, d#» Waterloo, ont visi­
té M. Wilfrid Bombardier ainsi que 
M et Mme F Laporte, de Granby 
et Mlles Lucille Gertrude et Lilia- 

! ne Lussier, de Waterloo

KINGSCROFT

E. L. LESSARD, D. C.
Docteur en Chiroprattque 

Gradué et Diplômé de Palmer 
Renseignements Gratuits.

16, me Gordon, Sherbrooke. 
N. C. M. Tel.: 2876. Rayon X

VAL RACINE
(Spécial à îa "Tribune”).

—MM. Hervé Grenier et Léon 
Breauît. des Etats-Unis sont de 
retour parmi nous.

—M. Hervé Labrie, qui a suivi 
un traitement pendant quelques
mois a Montreal est revenu chez 

■
—La famille de 5! Joseph Guay —M et Mme Rodrigue, de

• Spécial à la ••Tribune”)
—MM. Oliva, Emilien, Irénée et 

Leandre Jacques, M et Mme Orpha 
Hallé sont allés a St-Evariste à 
i occasion du décès de M. Philias 
Fortin.

— M. et Mme Louis Rousseau, de 
Lingwick, ont visité M. Régis For­
tin.

—M et Mme Alphéda Boulanger, 
MM. Oina et Fernand Jacques et 
Mlle Simonne Jacques à St-Evaris­
te.

—M et Mme Adarie Therrien, M. 
Adncn Therrien, Mlles Irène ri 
Germaine Therrien, de St-Samucl, 
ont visité M. Régis Fortin.

—M. Irénée Jacques est venu chei 
Mme Philia* Fortin à St-Evariste.

—MM. et Mmes Henri-Louis Bu­
reau et Joseph Rousseau, de Lmg- 
w’ck ont visité M. Regis Fortin.

— Mme Joseph Isabel. M. Mathias 
Isabel, de Disraeli, à St-Romain.

— M Emilien Roy et Mlle Lucien­
ne Roy. de Ste-Cécile, ont visité 
leurs nombreux parente à St-Ro­
main

Si­
de Woburn, est venue résider Samuel, ont Usité M. Pierre Bouf- 
panni nous chez M. Joseph Guay fard

VETERINAIRE

HOPITAL VETERINAIRE 
DR L’A. GENDREAU. M. V.

R-vheUer de iTJnlrenlté 
de MontréaL

Gradué de FUnlvertlté 
de Toronto.

XL rue Front — Sherbrooke. 
Téléphoné: 2107.

CARTES D'AFFAIRES

KNOWITON
KNOWLTON, 31, — Mme L. D. 

McClintock a passé une huitaine à 
Montréal.

—Mlle Coupai, garde-malade dT« 
herville a passé quelque temps 
ghe" Mme Frederic Morin.

•—Mme S. Tétreauît passera un

MAGASIN à vendre a bonnes con­
ditions. Pour Information, s’adresser 
a Mme J. Corriveau, 44 rue St-Pa- 
trlce, Magog. Qué. 84—2

Propriété

ALLEZ voir la propriété angle 
Church et Parc, Lennox ville, JoBc 
et très propre. Section résidentielle 
de choix. Bas prix. Termes faciles. 
Téléphonez Edwards, 135.
LES financiers recommandent l'im-| 
meuble comme meilleur placement. 
Voyez la magnifique propriété sur 
coin à 72 rue Queen, pour $7 900 
Site magnifique pour appariements 
magasin, etc. Téléphonez 135.

mois à Montréal.
— M. B. Blanchard, de Québec. 

M. et Mme L. Blanchard, de St- 
Hyacinthe sont venus à Knowlton.

—MM. et Mmes Fortunat Raci- 
cot et Joseph St-Martin se sont 
rendus à Cowansville pour le ser­
vie# <anniversa.re de Mme Ar­
mand Vincent.

ANTONIO LEVESQUE
entrepreneur plâtrier. 

Spécialités: imitation de tulle, stucco 
et ouvrage ornemental en plaire. 
33, rue Bowen-Sud. Tél 3040-J

J. O. BOURGET
Réparation de tous genre: Laveuses 
électriques, poêle, meuble, centrifuge 

engin, instrument aratoire, etc. 
Ouvrage garantie.

5 rue Vanier, Sherbrooke. 
Téléphone: 3361-W.

AUVENTS
E. T. TENT A AWNING CO.,

44. rue Court; téléphone 3042*W. 
Réparations de tarpaulins; 

coton a la verge.

(pèr*>.
—M. l’abbé Roméo Côté est 

allé a Mésrantie.
—Mme Théodore Lambert, Eve­

line, Jeanne et Claude, ses en­
fants, de Notre-Dame des Bois, 
sont venus visiter leurs parents 
a Val Racine.

—Mme Zoeî Fontaine a pas«é 
quelques semaines au chevet de 
sa fille Lucienne à Montréal-

—M. Isidore Morin et sa fille 
Mme Raymond Labrie sont allés 
a La Patrie assister au service de 
M- Pierre Morin-

—M. Alfred Mercier, de Notre- 
Dame des Bois, est Tenu en pro­
menade chez des parents et amis 
a Val Racine.

—M- Charles Giguère a visité 
des parents a Lac Mégantic.

—M Auguste Doyon est allé è 
Lac Mégantic.

— M et Mme Hercule Breauît 
sont allés à Notre-Dame des Boi\

—Le Frère Joseph Brodeur, O. 
M. I-, Mme Victor Brodeur, M 
Alfred Turgeon, M. Lactanee Bro­
deur et son fils Raoul, en prome­
nade chez des parents a Notre- 
Dame des Bois.

—M. et Mme Albert Gosselin, 
M. et Mme Wilfrid Martel à Lac
Mégantic.

—MM. Urbain Lecours et Fé­
licien Leeours, de Springhill, ont 
visité Mlle Blanche Proulx, ins­
titutrice.

M. Zéphirin Lessard, de Cour- 
celle: chez M. Philippe Fortin.

ST'FORTUNAT

KINGSCROFT, —M. et Mme 
Joseph Gagnon, de Way's Mills, ont 
visité M Gérard Courtemanche

—Mme Aimé Roy et ses trois fil­
lettes, Yvette, Pauline et Simonne, 
ainsi que M. Benoit Courteman­
che, sont allés à Magog.

—M. et Mme Arthur Houle, de 
Coaticook, ont visité chez M. Al­
bert Houle.

—MM. Géorges Cliche et Benoit 
Courtemanche, de Kingscrott, sont 
allés à Rock Island et Clifton.

—M. Adélard Choquette, de Ka- 
teville, est venu visiter M Albert 
Houle.

—M. et Mme Sylvio Charron sont j 
allés à Rock Island.

— Mlle Patricia Courtemanche. de ; 
Kingscroft, a subi une opération s 
Coaticook.

—M et Mme Joseph Rodrigue, de 
Magog. MM Maurice. Georges ri 
Edouard Rodrigue. Mlle Fedora 
Rodrigue ont visité M. et Mme Ar­
thur Desmarats.

(Spécial à la *‘Tribune,,>.
ST-ISIDORE D’AUCKLAND 

—MM et Mmes Johnny Fortin, Al­
phonse Charest, de East Hereford. 
Charles Bolduc, Donat Larlvière, 
de Cookshire; A. Tardif et Lucien 
Landry, de SawyervUle, sont venus 
visiter la famille de M. et Mme Ar- 
chélas Dostie à l’occasion du décès 
de leur fille Rosc-Auuee.

—Mme Joseph Martel de Saw­
yervUle, est venu visiter des pa­
rents.

—M. A. Vigneux, de Burlington, 
VI., est venu visiter des amis.

—M. et Mme Jos. Perron ont eu 
la visite de M. et Mme Giguère. 
nouveaux mariés, ainsi que M. et 
Mme Tancrède Giguère. Mile An­
na Giguère, tous de Thetford Mi­
nes

—M. Philippe Martineau a fait 
racquisition de la maison avec 
remplacement de M B Bernier.

LA RADIO
Coinmlavlen Canad!«nn# d# 

la RadlodlflualoD

•EN DINANT/*
L’orchwtr» rie cettp émission d» K»di?v 

Canada oxpcu^ra* Je mardi. 4, 4 7 hr ir»». 
le» air» suivant*;

"Dare Hongroise**.............................  Brahms
"Spr'ngnme   Drumm
"Plantation M»!»*]*'"...............  Fsrw»ll

Ton ad- r r* \j da ouse”............. Rubanstain
"The Loat Chrod"........... ...................  Sullivan

P.M.
ft.00—Chansonnettes français»».
fi.30—Musique de concert.
4.46—Cotes de» Bounes de Montréal H 

de New York.
6.00— En dînant.
6 *50—The Three Trey».
6.45— Au* maman» d» demain, — eau»»- 

rie par le Dr Arthur Ceux.
7.00— Programme de variétés.
7.25—Résultat* de» joute» d» b*ll» au 

camp.
7.S0—Orc heetre.
7.46— Nouvelles.
8 00—The Melody Boy».
N.15—Orchestre.
N. 15—Orc heetre.
N. 30—Show Chon Soaf».
O. 00—Radio-Théâtre.
0.30—Concert «ou» la direction d Edouard 

Werner ainsi que SaWatore Cue- 
rhiara, ténor.

10.00— Rabiliage-Caprice, sou» la direction 
de M. .1. J. t.agnier et G. Agostini.

11.00— Radio-Journal tbilingu»*.
11.16—.T»»se Crawford, organist».
î 1 30 - The Youngbloods of Beaver

1 F MARDI. 4 JUIN. 1ÎS5.
PM.
5.00— Chansonnette» français»».
5.30— Musique de concert.
6.45— Cotes Bourses da Montreal at

d» New York.
6.00— En dînant: orchestre sous la di­

rection de M. Jerry Shea, ainsi 
nue Mlle Jean Muir, soprano.

6.30— Harry J. Allen, orgamsta.
6.46— L Union Catholique de» Cultiva­

teurs.
7.00— Programme de varietà».
7.26—Réau tat de» joute# d» bail» au 

rsmp.
7.30— Sweet Music.
f.00—Le quatuor d«* Aî«ueHa», •-rua la 

direction d’Utcar O Brien.
6.16—Orchestre.
*.30—Jimmie N a mars, aylophonata.
q.no—B.t* of This ’n That.
9.30— Hands Aero»» the Border. — or­

chestre sous la direction d* Joseph 
Littau, ainsi nu» Lucille Manners, 
soprano. — Relais du N. B. C.

10.00— Say It With Music.
10.30— From A Rose Garden.
11.00— Radio-journal «bilingue).
11.16—‘-Jesse Crawford, organists
11.30— Quatuor • The freshmen.
11.46—P*r delà la frontière — ntiaiqtie 

de danse.

«t
en-

KNOWLTON

(Spécial à la “Tribune").
ST-FORTUN.N T, . — M.

Mme Francis Fréchette ont 
richi leur foyer d’une jolie pou- 
rennt:* elle a reçu mu abjtème Its 
noms de Marie-Thérose-Gisèle. 
Parrain et marraine, M. Lucien 
Fréchette .Mlle Léna Fréohetta 
frère et soeur de l’enfant. La por­
teuse était Mms Elzéar Fréchet­
te.

—M. et Mme Alfred Poisson
ontenrichi leur foyer d’un poupon. 
Parrain et marra;ne, M. et Mme 
Lucien Côte, oncle et tante de , 
l’enfant.

—M. Adélard Leblanc de Sb | 
Paul est venu chez M. Calixte Le- | 
blanc.

—Mlles Gabrieîle Gagnon, Fe»* j 
nande et Rolande Pelletier d« 
Princevilîe sont allées dans leun j 
familles

—M. et Mme Renaud Bouchet i 
font part à leurs parents et amis 
de la naissance d’une fille qui a 
reçu au baptême les noms de M» 
rie-Denise-Jeannine. Parrain et 
marraine. M. et Mme Alex. Bou- 1 
cher, grands parents de l’enfant

SHDRIENDEHAM

SYNDICS DE FAILLITE
BELANGER A BEGIN.

Syndics Licenciés et Auditeurs.
T. Bélanger. G.-E Bégin, LT.C. 

Edifice Genes!.. 22. rue Wellington N 
Sherbrooke P Q.—Tél 567

41b. COMTOIS — J.-W. GENEST 
SYNDICS LICENCIES 

Immeuble Banque Canadienne de 
Commerce. 4 rue Wellington-N. 

Sherbrooke P Q. lél. 2724.

(Spécial à la ‘‘Tribune”)
—M et Mme E. Guülotte et Mme 

A. Pagé sont allés à fit-Hyacinthe, 
ainsi que la famille A. Cadorette et 
Mlle B. Martel.

-M E Fleury, Mlles Fleury et 
Mme E. Heller sont allés à Cowans­
ville.

—Mlle F Pratt, de Montréal, est 
retournée à Montréal après un sé­
jour â Knowlton.

—A été baptisée r Madeleine- 
Pierrette-Lucille, enfant de M. et 
Mme Frédéric Morin. Parrain et 
marraine: M. et Mme Antonin Le­
blanc, de Fulford.

(Spécial à la “Tribune**).
—M. et Mme Donat Barbeau, de 

Montréal, ont visité M. et Mme 
Albini Trudeau.

—M. et Mme Maurice Vallières
\ont visite des parents à Drum- 

moncRille.
—Mlle Estelle Nadeau est ve­

nue dans sa famille pour y passer j 
une vacance apres un long séjour ; 
à Quebec.

—Mme Vve Hubert Larrivée 
après avoir passé quelque temps 
aux Etats-Unis est revenue avec 
ses enfants pour assister au ser­
vice anniversaire de son époux.

Un nouveau
SERVICE TÉLÉGRAPHIQUE
Les câblogrammes ou télégrammes via le Pacifique 

Canadien peuvent être maintenant confies a 
n importe quel Magasin I nited Cigar,

Grâce à mie entente arec le service de télé­
graphe du Pacifique Canadien, le public peut 

maintenant confier tout message télégraphique à 
n importe quel Magasin United Cigar. Dans tous 
ces magasins Ton acceptera dorénavant les messages 
pour tranmission sur tout le réseau du Pacifique 
Canadien. Le message sera transmis avec la meme 
exactitude et la même rapidité que s’il était confié 
directement au bureau de télégraphe même. C’est là 
une remarquable innovation pour le public vu la com­
modité de nos magasins situés dans les différents 
quartiers de la ville.
Lorsque vous désirez télégraphier via le Pacifique 
Canadien ou ses raccordements, confiez votre message 
an Magasin LTnited Cigar le plus près de chez vous.

United Qigak Stores
LIMITED

rifux», rtoretU*. tables, plp-s, nécesMlr* de ftuneani, renie*. 
Marchandise* fraîche», pria fixe», aerrtee rapide et eourtota.

: Feuilleton de 1s "Tribune"
*-------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------- -------------------- ...

i Les Noces de la Terre 
et de l'Amour

i
Roman

par Pierre Aguetant
(Refredaction •uteri»»# par la karitt» 4m C,»n» d# Lcttrss. Faria. Franc»'.

rH A TITRE PREMIER

IRENE ET GUSTAVE VER 
GETTF. NOt VEAt V

riches

La Bourar rient H* fur# fu­
ror# tin bond formidabl#: la 
**Rr\al Dutch” #M coté# 68- 
.780, Ica “Shell” aont a 790, Ira 
North ( aucaaian a 142.

î.a voix aigue de Mme \ cr- 
gette «'ait appuyé #ur Ica 
rhiffre* a\ec la jouiaaanc# Hr 
dent» qui cntrrnt dan« un fruit 
mûr. Avant repli# 1# Salut Pu­
blic d* nt clic venait de parcou­
rir la chronique financière, #1- 
lr #r> frpppa Ica mama du gro* 
homme nui «somnolait en far# 
d #ile. au ri qu* dr bousculer 
un cnir# a rafe d arçent

massif poaé sur la table in* 
rrustée d Voire qui les sépa­
rait :

—Tu Hors déjà!
Dos naupirrrs lourde» «e 

souleièrent, de» doigts épais 
abandonnèrent un ventre re­
bondi dont il» protégeaient la 
digcsiion laborieuse.

—Tu disais? bredouilla Gus­
tave \ rrgette. a> ec celle in­
quietude \ague oil le mainte- 
naît la présence de son impé­
rieuse épouse. Même a di.-tan- 
cr. même au fond du sommeil, 
il était dan» l evpeelaltve d un 
ordre de »a femme

—Je disais, répéta, impatien­
te. fa personne laijrr.
»èrhe et pointue, que la Ro'»1 
Dutch est coté# 6'» SOO, qij* I*,. 
t Hell sn!rt s 799 pi le» North

Caucasian a 142.
Et. tendant le Salut Public 

k aon mari, elle poursumt:
—Ajouté a trois millions de 

▼ aîeura diverses, cela port# no­
tre portefeuille à..*- Allons! 
prends ton calepin!

Sous les deux flèche» que 
plantèrent dans la rondeur 
terne de sa figure les yeux noi­
sette, Gustave \ergette se ré­
veilla complètement.

Il tira un carnet de sa po- 
rhe et se mit en deroir de 
multiplier 1rs centaines de 
mslte et d'additionner les mil­
lions.

Mais le porte-mine d’or n’o* 
perait pas a»sef vite au gré 
d'Irène Yergette. Kile s'en sai­
sit brusquement et fit taUer 
les chiffres #'ec une habileté 
consommée.

I.a baie titrée, enradree de 
nalmiers géants et close, con­
templait un crépuscule d’été 
s'affaissant lentement en nei­
ger. marne» sur le» marron­
nier» du parr de la Tête d’Or. 
II faisait lourd dan» le salon 
somptueux.

M. Yergette. qu» arait la 
baie derrière lui, a’épongea 1» 
front, indifférent n la poesie 
du soir. II se ter»a un second 
terre de cognac aux tran»pa 
rrnrp» d<* pailîr rôtie r» le vi­

da d on trait !» *' tit un fsi 
ble pour les liqueuts et le bon

rin: c’était son seul défaut, dé­
faut qui. d'ailleurs n’allait pas 
)u»qu au vice.

Irène, que la pénombre avait 
gênée dans scs calculs, con­
clut :

— ...Je retiens un. et deux 
trois, et deux cinq, et un six. 
plus trois, total neuf .. Neuf 
million», Gustave, voila notra 
fortune actuelle!...

I n tic fit sursauter la pau­
pière de l’oeil gauche. Elle ré­
péta, son visage en lame de 
rouleau encore aminci par l’or­
gueil :

— Neuf millions!...
les deux époux »e turent, 

hvpnotisé.» par ce chiffre fabu­
leux.

Ils évoquent leurs débuta 
modestes, difficiles, dans leur 
petit magasin de nouveautés 
de la rue Centrale. Mme Ye»- 
gette remonte jusqu'à »a jeu­
nesse. a Jullié. village du haut 
Ueauiolais, auprès du per# 
(tendre, propriétaire aisé de­
meuré veuf alors qu’elle n’a- 
vait que dix ans. Elle ae «oit 
grandir avec l’imbition fixe 
de s'enrichir, de de«enir "une 
d.imc”, du reste plu» envieuse 
de prestige social que d aises 
materielles.

Puis. r’e»t la vieille tante 
I oui%r. «ne ! yonnaise, cher qu» 
elle rencontre I emploie He 
•oitne», de iingt ans plu» Ige

qu’elle, qui erra son mari; 
c’est la même tante mourant 
en pleins pourparlers et la 
laissant, héritière des vingt 
mille francs qui permettront 
au jeune ménage d'acheter un 
fonds de commerce, cea vingt 
mille francs qui sont auiour- 
d hui neuf millions Oh! ca 
n’alla pas tout seul! Que de 
fois la barque ne menaça-t-elle 
pas de sombrer!... Gustave 
Yergette, traiaillrur méthodi­
que, arme des seules qualités 
d’ordre et de bon pens, eût été 
arrêté nar le moindre obstacle, 
san» l'énergie âpre, la volonté 
tendue dTrene qui, d'un coup 
de barre, évitait l’écueil.

Arrive la guerre. Les Yer­
gette sont à la tète d’une cen­
taine de mille francs, laborieu­
sement ama»*cs. Imprévue, la 
hausse eommence, s’accélère; 
la réalisation d'un stock consi­
dérable de marchandises décu­
ple leur avoir. Ensuite, dans 
le» grand» magasins de la rue 
de l'Hotcl-dc-N ille oil »’c«t 
transporté et développé leur 
négoce, le .«rns des affaires d# 
Mme Yergette, son flair, son 
intelligence avise# Uiplrnf, 
quintuplent le million par des 
achats opportun», des hardies­
ses heureuses. A la veille de 
l’armistice, au moment propice, 
elle vend son rommvrce. la 
chance appelant la chance de

froctueuseg opération» de bour­
se élevèrent à neuf millions la 
fortune de ces deux êtres qui, 
incapable» de concevoir un 
idéal autre que celui de l’ar­
gent. surpassent de cent cou­
dée» leurs rêves les plus auda­
cieux.

Eblouie. Irène Yergette tri­
omphe .Elle triomphe avec fra­
cas. Ce neuf suivi de six zé­
ro» est un pavois sur lequel la 
blase une incommensurable 
vanité. A chaque passant son 
attitude répété: 'Me suis ri­
che, j’ai neuf millions!” Eni­
vrée, elle domine: et e’eat là 
tout Mme Yergette. Présente­
ment. elle accentue cette im­
pression de rayonnement dont 
croit être doué quiconque se 
distingue par le coffre-fort ou 
le rang, en caressant grain par 
grain le volumineux collier de 
perle» qui ceint son cou mai­
gre elle dit son chapelet d'or­
gueil.

Puis, pour mieux attester la 
magnificence de son régne, el­
le tourne le bouton de tou», les 
interrupteurs.

Un luxe de. cristaux et de 
glace» renvoie, multiplie bu­
se. brasse le déluge d eclat- et 
de reflet» ruisselant des lus­
tre». de» applique» et de* or» 
qui chargent plafond et mu 
radies Ce »ont. metamorph*’. 
seea en lumières, le» grande»

eaux de Versailles qui jouent.
La maîtresse du Palal» de» 

Fleurs exulte. C’est une apo­
théose... Elle recule un peu 
»on fauteuil, pour admirer 
mieux l’ensemble de ce «alon 
Louis XIV dont la sculpture 
et la tapisserie ont été compo­
sées spécialement pour leur» 
richissimes possesseur», et 
exécuté» à un exemplaire uni­
que. ( haque siège s’orne d'une 
fleur différente: l’oeillet, $a 
mse. le dahlia s'y empreignent 
avec de violents coloris. En 
vain signalerait-on h Mm# 
Yergette que, plus fard, lors­
que le temps aurait atténué la 
crudité des tons, émoussé le» 
arêtes des coquille», plu» tard 
lorsque ces siège» auraient 
connu de» génération» d a- 
mours. et de deuils aussi... 
Elle ne comprendrait pa*.,.

( es meuble» trop luisant» #t 
trop neufs, ces meuble» mor­
nes n’ont pa* d'histoire. C om­
me eux. les tentures s'affichent 
avec gène sou» les cataracte» 
électriques. Le» tapis persan», 
surtout, s’étalent abasourdis: 
le-*, réceptions fastueuses et le» 

11 - Mil < t ♦ < tarif* 
ne les ont point tiré» de leur 
songe oriental. ..

Nulle vie, non plus, parmi 
les groupement* moderne» ou 
»*Minur'. di«pn5«»s atjtv uni un
baroque souci de aacrifier a

la foi» aux dieux du Progrès 
à ceux du Passé. Bergères 

et pouf», divan» et causeuse», 
paraissent désorienté» ou en 
disgrâce. Les vitrines aux cise­
lures de cuivre, bourrées d'ob­
jets précieux, s'ennuient. Pa­
reillement. en face de la baie, 
les vases de Chine sur le mar­
bre monumental de la chemi* 
née: i!» ne parlent point de 
I énigmatique empire de Con­
fucius, ils gardent leur se­
cret...

C# salon spacieux et en­
combré pleure des Paradj» 
Perdus. e#t en mal de grâce»
aristocratiques, de mamere* d« 
race.

(A 8UIVRE>

-: LAURIERVILLE \
LAURIER VILLE, 1er. — Om 

nouveaux membres viennent c 
* inscrire dans le Cercle des F» 
mitres de Launerville. De 36 
nombre est maintenant porté a 4 

—Mme Joseph Giranl, Mme A 
fred Daigle, M. Eusèbe Huard • 
Mme Philippe H ms# Ho Montréi 
ont été le» hôtes de M. Eugèü 
Charest.

— M. Wilfrid la'crtu. Mil* 
rfe-Claire Paradis et M. Art bu
Langlois, d# Rre«kt rvillo son* ri 
n’is nu presbyter# et chez M Hêfl 
n Lemieux.
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Plusieurs milliers de fidèles rendent un hommage public à la Sainte Vierge
f »La bénédiction des 

automobiles attire 
la foule à

MORT DE MME 
N. VINCENT A

Magog

Le défilé aux flambeaux de centaines d’hommes, de 
femmes, de jeunes gens et d'enfants offrait un spec 
tacle impressionnant. — Mgr Vincent, P. D., V. O., 

et Mgr Letendre, P. D., en tète d’un nombreux 
clergé. — Le R. P. Levesque, C. SS. R., 

prononce l'allocution de circonstance.

magnifïqIsdecorations

ACCIDENTS A
l

Donat Paradis est victime d’ii- 
ne explosion, et Ernest Ke- 
naud roule sous les pattes 
d’un cheval affolé.

I n pompier dp-' quartiers-généraux, 
M . D< •nat Paradis, a été grièvement 
brûlé aux mains, aux pieds et au cou, 
hier après-midi, quand une explosion 
é’eft produite dans un a ma® de cendres 
chaudes que les pompiers avaient été 
appelé- ,;i éteindre dan® les cours de la

chaudes depuis plusieurs jours et oom- 
ne le- employés d.’ Jh manufacture ne 
réussissaient pas è l’éteindre, les pom- 
piers furen 
apr< s-midi, 
employés de la manufacture déposèrent 
là les cendres et on croit qu’une cer­
taine quantité de charbon qui brûlait 
mal. y fut déposée. D’une journée à 
l’autre, ce charbon fut comme étouffé 
par les cendre® qui s’accumulaient et. 
ces jours derniers, le foyer s’élargissait 
g r- toutefois constituer de dancer.

Hier après-midi, on eut recours à 
l’aide des pompiers et pendant que 
ceux-ci travaillaient à éteindre l’incen­
die. line explosion se produisit, lançant 
dans 1rs air> une énorme quantité de 
tisons rouge.-. Le pompier Donat Pa­
radis brûlé aux mains aux bras et au 
cou. a été transporté chez lui où il est 
sous les soins du médecin Ses bles­
sures. sans être critiques sont très 
douloureux -

I n autre pompier du poste numéro 
. 1. M.Krnest Renaud, l’a échappé belle.

La cérémonie, sous, la di 
rection de M. le curé 
Léon Bouhier, V. F., 
revêt un caractère 

imposant.
ELOQUENT SERMON

(De notre envoyé spécial» 
MAGOG, 3 — Hier, plus de 250 

automobiles, dont plusieurs venues 
ue Sherbrooke et des villes environ­
nantes. ont pris part a la bénédic­
tion des automobiles organisée par 
M. le cur Leon Bouhier. V F.

Grèce à une température idea 
le. le programme élaboré pour la 
cérémonie a été suivi au complet. 
La parade des automobiles avec les 
cadets en tête, se forma à PAca- 
demi? St-Patnce et défila par les 
rues St-Patrice. Sherbrooke. Prin­
cipale et Merry pour se rendre a 
l’rglise St-Patrice où M. 1 abbé Do­
lor Biron, curé à St-Jean-Baptiste 
de Sherbrooke, prononça un ma- 

appelé* sur Ins lieux, hier | gniîique sermon L* salut du St- 
rendant tout l’hiver, les Sacrement fut officié par M l abbe 

A. E Genest. curé à Ste-Margueri- 
te. assisté de MM. les abbés N Pé­
pin du Séminaire de Sherbrooke 
et A. Parent, curé de Kingscroft 
La benediction fut fane par M le 
curé Léon Bouhier immédiatement 
après le salut.

Le sermon
M. l abbe Dolor Biron avait choisi 

pour texte de son sermon cette pa­
role de l'Ecriture Sainte de Tobie à 
son fils: Que votre voyage son: 
heu: eux et que Dieu reste avec 
vous dans le chemin.'’ M. l abbe 
Biron qui. il y a exactement 25 
ans étaii vicaire à Magog, débuta 
en parlant d une photographie 
qu'il conserve précieusement prise 
ors d’une bénédiction privée d'au-

défunte était la mère de 
M. l’abbé Victor 
supérieur du Séminaire.

Au moment daller sous presse, 
un téléphoné de Coaticook nous p- 
prend la mort subite, survenue ce 
matin, de Mme Narcisse Vincent, 
mère de M l'abbé Victor Vincent, 
Supérieur du Séminaire Saint- 
Charles-Borromée. de S herbrooüc. 
Mme Vincent était âgée de 68 <»ns 
et avait toujours demeuré a Coati­
cook.

Sa mort afflige tous ceux qui 
connaissaient cette personne au 
coeur obligeant et charitable.

Elle laisse dans le deuil, outre M 
labbe Victor Vincent. MM Arthur 
et Wilfrid Vincent, ainsi que Mlle 
Irene Vincent. Mme Vincent était 
aussi la belle-soeur de Mgr J.-E - 
M Vinrent, Vicaire Général, si ap­
parentée aux familles de MM. les 
abbés Edmond et Emile Chartier et 
de MM. les abbés Philibert et Leon 
Lcdoux. de ce diocèse.

Ia •’Tribune'' offre à la famille 
en deuil ses plus sincères sympa­
thies

OUETTA VA 
DISPARAITRE 

DEEA MAPPE

ques semaines et 11 ft Invité Ift fou­
ie des fideles à intercéder par Ma­
rie pour obtenir la paix, la cessa­
tion de la crise et la réparation des 
outrages faits au Christ par les 
sans-Dieu

Plusieurs millier» de fidèles de 
toutes les paroisses de Ift ville ont 

Vincent. ’ escorté hier soir la bannière de 
Notre-Dame du Perpétuel Secours 
a travers les rues du quatler nora a 
1 occasion de la deuxième manifes- 
tation annuelle extérieure de foi et i 
de piété a Marie, organisée par ia Imposant defile 
paroisse des Reverends Peres Re- 
demptoriste* Le défilé aux flam­
beaux des centaines d hommes, de 
femmes, jeunes gens, jeunes 'ill?set 
enfants, offrait un spectacle im­
pressionnant et le décor natuiel qui 
pare les abords de la Villa Sa nt- 
Alphonse et l'Ecole Normale ajou­
tait encore à la beauté de la ma­
nifestation Tous les groupements 
paroissiaux étaient représentés 
dans la procession qui sést ache­
minée par le chemin Beckett, les 
rues Ontario et Prospect et retour 
par le chemin Beckett.

OBSEQUES DE 
M. MMEM!

lTn imposant cortège accompa 
g:ne le défunt à sa dernière 
demeure à Victoria ville.

Les Syndicats pour 
la reconstruction de

F Ecole du Centre
'Spècial à Ij» Tribune)

VICTORIA VILLE. 3. — Victoria- 
Monseigneur J E -M Vincent i vient de perdre 1, un de »« plus

PD. VG. qu: omet» «u salut du ''leu? eltoywi» 1* person»» d 
T S Sacrement, assist* des R.ri M ^uls ««udreau, rentier, ns i 
PP Lévesque et Cousineau, recteur j J* Montmagny. décédé » . ■* 
marchait dans le déf.lé accompa- , *1 *ns et quelques mota. U défunt 
gne de Mgr O.-Z Letendré. P.D. demeunut. depuis 
curé i 1» cathédrale et d un nom- »vec «on gendre M OcUv. Pou- 
hrc’iv riprap narmi Icoufl les PR driér. chef de police a Victonavil.e 
PP. Legris. d'Ottawa. Rioux. cen- IwdèbuU
sulteur provincial. Roy de L’Etoile Damc df Ham’ fcu Louls Gaud.eaj

M. Adélard Colette, le prési­
dent. énumère les raisons 
qui militent, d'apres lui, 
pour l’emprunt de 1150,000.

ECOLE DE METIERS

Le R. P. Lévesque

Martin. Roberge Levack. MM les 
abbés J N. Codère. Roch Poitras, 
Rosaire Archambault, etc. Le dé­
filé se composait des Eclaireur» ca­
tholiques qui battaient la marche 
suivis des Zouaves de Coaticook, de 
la Bannière de Notre-Dame du

s'y installa. Il fut le premier maitre- 
chantre de cette paroisse, conseiller 
municipal et prit une part active a 
l’organisation de la
santé. C était un homme généreux 
travailleur. d*un jugement sur et 
dont les conseils étaient fort appré-

Dans une breve allocution qu'il j Perpétuel Secours, des fillettes de i C1Y.' f ^ a
prononça a TauU»! qui avait la colonie des vacances portant la I ^ ''Tnd connétable, de
érigé sur la façade de l'Ecole Nor- . tunique blanche, des enfants des M oatirirMii pensé par une habitation au moinsmale, le R P. L-P. Lévesque, c. ss écoles, des élèves de l'Ecole Nor- Sherbrooke et de M A^Oaudreait
r. provincial des Rédemptortstes ds j male, des religieuses des différen- deuj, ïussl' jMnnp Mme QcUve

Comme le faisait voir I autre jour 
dans la “Tribune” une résolution adop­
tée à une réunion du f ’onseil Central 
ders Syndicats Catholiques Nationaux 
de cette ville ceux-ci entendent appu­
yer de toutes leurs forces le projet de la 
reconstruction de l’Ecole du Centre et 
lia reviennent à la rharge aujourd’hui 

paroisse nais-i dans une entrevue que nous arrorde 
'leur president. M. Adélard Colette. 
Dans cette entrevue. M. Co et te ap­
porte sous les yeux du public le» argu­
ment* des Syndicats en faveur de la 
construction II souligne que le dé­
vouement des Frères doit être récom-

MDRT DE JOS. 
POWER, DEPUTE 

DE OllEBEC-0.
Sa disparition cause une 

dixième vacance à la Legis­
lature de Québec. — Il était 
âgé de 49 ans.

VICTIME DlTaNCER

la province canadienne de Sainte*
Anne de Beaupré, a parle de la dé­
votion a Marie. Après avoir dit | mes et jeunes filles, la Croix. Ira

tes communautés de la ville. ie§ 
membres de la J. O. C F, des di

samrd - ir m voulant arrêter un tomobile à Magog sur laquelle ft- 
r he\al qui avait pri* le mors aux j gèrent “les traits svmpathiques de 
dents, rue Marquette. En voulant h ^nripn et vénérable curé” feu M
barrer !a route r». la befr- affolée. M 
Renaud réussit à rejoindre les brides 
mai® il roula *oua les pattes du cheval 
Il n’a pa® lâché prise, ma'® comme la 
bête prenait une autre direction il 
sortit de wfl dangereuse position I^e 
rheva! qui appartenait ù un cultiva­
teur, n’a pas été blessé.

le chanoine F. X. Brassard. Après 
avoir ainsi rappelé de façon tou- 
hante le regretté disparu, le pré­

dicateur dit que ’e nombre si grand 
d’automobiles présentes à cette 
belle cérémonie ert “soit un signe

(A suivre en page T).

pourquoi on a donné a la Mère de 
Dieu le nom de Notre-Dam** du 
Perpétuel Secours, le R. P Léves­
que a explique à quelles condition! 
les fidèles peuvent mériter ce per­
pétuel secours. Jésus-Christ sê- 
tant associé Marie comme co-re- 
demptrice. U était nécessaire qu’il 
s associât Marie dans la distribution 
des grâces qui est le prolongement 
de la rédemption. Aucune grâce 
n'est accordée sans que Marie Mè­
re de Dieu intervienne d’une cer­
taine façon, soit par ses mérires, 

Les autorités songent à dé- Par ^ prières. Pour être exau­
cé. il sagit de prier avec confiance 
et continuellement, car le salut 
viendra du ciel par Marie. Le pré­
dicateur a déclaré que la manifes­
tation était, sur un terrain olus mo­
deste. la répétition du concert de 
prières et de louanges adressé % la 1 
T. S Vierge à Lourdes 11 y a quel-

truire ce qui reste de cetle 
“ville-jardin” de l’Inde, dé­
truite par un séisme.

Davis, ravisseur du 
jeune Weyerhaeuser 
est arrêté à Chicago

UN AEROPLANE 
S'ECROULE DANS 

LES AOIRONDACKS
Les recherches se poursuivent 

dans les environs de Malone. 
N. Y.

La petite victime a été relâ­
chée samedi, après le paie­
ment d’une rançon de 
$200,000.

LA POLICE SIR UNE PISTE
(Par Lclafid Hannum, de la P A.i 

TACOMA Wash., 3 —Les agents 
du département de la justice ont 
commence aujourd'hui a distribuer 
des pamphlets qui renferment les 
numéros des 20.000 billets de ban­
que de la rançon, en cherchant â 
relever la piste des ravisseurs ne 
George Weyerhaeuser, garçonnet de 
• ans.
phlets re matin après avoir déclaré 'ÎOrét sauvage des Adirondack^ hie 
qu'il* avalent appris que Voln-y * *PP^ «ujourd hul qu un garde- 
Davis le lieutenant d'Alvin «a,-pis i foreîtler a aperçu un ■ gros objet 

J ns cette fameuse bande de vo- bnllar.t' sur une colline, pr* «lu 
lé ;rs et mentionné comn-'’ un sus- ‘ac Dexter. I* police a tmmertial 
prêt dins I enlèvement rie Wever- ™ent organisé une équipé rie re- 
hseuser, avait été arrêté » Chicago cherchés pour ae rendre » ret en- 
On prétendait que Karpls avait été 'I1"0"
a-trné -apidemrnt rtc Chicago en! Cette aflaire est mystérieuse, car 
aeroplane Irer soir, mats le* agents le garde-forestier déclare navoir

té I jamais vu un objet semblable à

QUETTA. Inde, 3 — Les auto­
rités songent aujourd'hui à détrui­
re ce qui reste de cette ‘‘ville-jar­
din de l'Inde”, ruinée par une série 
de secousses sismiques, en faisant 
sauter les debris à la dynamite pour 
empêcher une épidémie.

Les pertes de vie. au cours ou 
tremblement d* terre de vendre­
di. sont estimées à 40000. et on 
croit qu'au moins 20.000 cadavres 
sont encore ensevelis sous les dé­
bris . L'on fait évacuer les sur­
vivants aussi rapidement que pos­
sible.

Les trains qui partent de ’a ré­
gion dévastée sont bondés de ré­
fugiés en larmes; la plupart sont 
des indigènes.

De légères secousses ont eu lieu 
tandis que l'on portait secours aux 
sinistres, mais elles n ont pas caj- 
sé d'autres dommages sérieux Lü( 
secousse a causé un énorme eocu- 
üs. dans une montagne en-dehor 
de la ville. Cet éboulis a romtu 
encore une fois les communication* 
télégraphiques et téléphoniques et 
soulevé de gros nuages de poussiè­
re.

Les survivants qui attendaiem 
l'é\acuation ont passé la nuit à h 
belle étoile ou visité fort tristement 
les ruines. Les associations de se­
cours ont eu si fort à faire que 
beaucoup des survivants n'ont pu 
manger durant 48 heures.

La loi martiale a été déclarée 
et les indigènes qui se livra ent au 
pillage ont été promptement punis

acolytes et les membres du clergé, 
des membres de TA C J. C. de ta 
J. O C des Syndicats Catholiques 
Nationaux de la Fédération des 
Ouvriers, des hommes et jeunes 
gens.

Brillante illumination
Le monastère des Rédemptoriste 

et de l'Ecole Normale étalent ma­
gnifiquement décorés aux couleurs 
mariales et l'illumination était bleu 
réussie. Pendant le trajet, tour à 
tour la foule récitait le chapelet ou 
chantait des cantiques à la Viot-ga 
Au salut, le chant fut fait par les 
fillettes de la Colonie de vacances, 
les élèves de l'Ecole Normale et la 
foule.

On trouvera plus bas un résumé 
du sermon du R P Lévesque

(A suivre en page 4>

Hervé Roy souffrait de 
neurasthénie avancée
Le jury du coroner rend un verdict de suicide dans le cas de 

ce jeune homme dont le cadavre fut trouvé, pieds et 
mains liés, dans la rivière Saint-François

Leg juré* dr !a Cour du Coroner ont • de huit à dix ours dan 
rendu un verdict de • siiiHd'* dans un cordc reliait les deux 
moment de neurasthénie avancée”.
®amedr soir, sùr la mort du jeune 
Hervé Roy dont le eorp®. pieds et 
main* ués, fut trouvé driM- les eaux 
de la rivière 8(-Fr&nçoi- uli après- 
midi. L’enquête presid >ar le no­
taire Léonidas Uachaud a eu fieu 
aux quartiers-généraux d la police 
Cinq témoins furem < ntendu® et 
le president d'enquête donné lec­
ture du rapport du Dr Jean-Marie 
Roussel. assistant-méd?cin légiste pro­
vincial qui pratiqua l'autopsie.

dessu 
pre v 
tacha 
gagna 
tour c 
cenda 
gnot 
dav n*

■ eau. t ne 
ambes au- 

chevilles et sans s’interrom- 
•ulait autour des jambes, at- 
•lidement le:* genoux de là. 

•' cou qu’elle entourait d’un 
d’un nœud simple et redes- 
>our attacher les deux poi- 

i-dessus des genoux Le ca­
pon ait aucune marque de

topaie rêv 
igné® classiques,ae la sub-

ST

IL SE JETTE PAR LA 
FENETRE DU TRAIN :

CONCLUSIONS DU RAPPORT
lecs troi* conclusions de ce rapp<• 

sont que l’asphyxie par submersio'1 
causé la mort, que l’état de ma1 
(ion corrosp°nd bien à la durée <1 
disparition du jeune Roy de la rn • 
paternelle et que l’hypothèse du -m 
eide est !» plus plausible. Le Dr 
Roussel a déclare -in sujet de 'a corde 
qui att&rhait la victime qu'il était 
toui-à-fait possible de s’attacher amci

tous les 
racrèion

V’oici es conclusions du raj 
premièrement, la mort de Herve 
Rov doit être attribuée à une asphyxie 
par submersion; deuxièmement, le 
degré de macération de la peau des 
pieds et des mains indique que le ca­
davre h séjourné environ une dizaine 
de Murs dan* ’eau. période de temps 
mp correspond bien h la durée de sa 
(lisp; ’ion; troisièmement en i’ab- 
<en< le toute trace de violence et 
malt: es ligatures des mains et des
pied* précaution que ''on observe 

hei_ . . souvem chez ceux qui veulent s en le- r
ot qUP ,c« preraun.-n - ronron-rrn. vrr I» v,r p», submrramn l'hvpoihéa. ^orK,u» étralt te"u, *1 
très souvent chez les individu ........... ’ *iiMfiu* om. j,j ,uiri(jp („ p|US( pafjMible.

t atteindre.

t Presse Associée). ' . T>. , ,
MALONE N Y . 3 - La police df Nirum Dinjjham. de Magog,

l'état, qui enquête sur la rumeur 
nam- ' Qu’un aéroplane est. tombé dans une

fédéraux disent qu'il n a pas 
transporté ici.

Les agents ont refusé de com­
menter les rapports de journaux 
qui prétendent que les rav’ssrars 
ont reçu de l’argent de la rançon 
de Fonde de George. M Rolman 
Tîtromb. jeudi.

Remis en liberté
Le Post L telligcncer" de Sc?.‘tie

cet endroit, et les autorités n om pu 
découvrir qu'un aéroplane de la 
tégior et de la frontière est disparu 

Hier la police a appris de deux 
personnes qu'un petit avion était 
tombé dans une région sauvage, 
près de Blue Mountain.

Willis Hart, un cultivateur de­
meurant à Gile. a déclaré aujour­
d’hui que le garde-forestier Roy 
Whitcomb lui a dit que de sa tour 

dit aujourd'hui que les ravisse ira d'observation pour répérer les feux 
ont volé 1 auto de M Titcomb. la de forêt sur la Blue Mountain, il 
machine qui fu^t ‘T auto de 1 enlève- discernait l’objet dans les arbres, 
ment” et qui a été retrouvée ici t/C entre le lac et la colline Cat. “C est

sur cettr petite colline et cet ob- 
1e étincelle au aoletl”, lui a dit 
Whitcomb.

:a police de Fêtât en s conclu 
que cet endroit se trouve à environ 
4 milles de la route la plus rappro­
chée Hier environ 100 hommes 
rn fouillé les bols Jusqu'à l'obscu­
rité Les recherches se continuent 
aujourd'hui.

Journal dit que la rançoa a été 
pavée au pied des Cascades, a en­
viron 50 milles à l'est d Issaquah. 
où George a été remis en liberté sa­
medi n ajouta que m. Charles 
Ingram, l’associé de M Titcomb 
dans la compagnie d* bols Weyer­
haeuser. a recueilli M Titcomb. 
après que les ravisseurs l'eurent 
abandonné sur la route.

Tandis que les agents du gouver­
nement tendaient soigneusement 
leurs filets pour essayer d'arrêter 
les ravisseurs soupçonnés. Us ont 
déclaré que Voîney Davis, gangster

I l'en­
lèvement du Jeune Weyerhaeuser, a 
été arrêté vendredi soir à Chicago. 
If n ■ il r le lieutenant de a ban- 
>1> d'Alvin Karpis Un avion a 
transporté Davis a St-Paul, dit-on. 
rù 11 est accusé d'avoir participé h 
l'enlèvement d Edward O Bremer 
pour une rançon de $200.000

Un avion, supposé être I aéropla­
ne qui transportait Davis a fait un 
amerrissage forcé hier soir, k Ma­
dison Wi< et a repris ensuite son 
envolée de bonne heure ce matin 
vers l’ouest

Diverses personnes ont déclaré
«voir aperçu Davis dans la région,

es! recueilli et transporté à 
l’hôpital.

Nirum Dingman, 52 ans. de Ma 
gog. a été transporté samedi au 
Sherbrooke Hospital, portant à la 
tête des coupures qu’il s infligea 
on sautant par la fenêtre du convoi 
du Pacifique Canadien qui le con­
duisait à Sherbrooke. On nous in­
forme ce matin de l’hôpital que ses 
blessures ne sont pas très sérieu­
ses. •

L’accident est survenu à quatre 
milles à l'ouest de Magog. La vic­
time de cet accident avait passe

lésinant se noyer, veulen 
plus sûrement leur but. I

AUTRES TEMOINS
Les autres témoins furent le père 

dr la victime qui déclara que son fils : 
souffrait de neurasthénie avancée, le 
détective Gustave Massue de la Sû- j 
reté Provinciale, et. deux jeunes gens 
qui firent la découverte du cadavre, [
Julien Roc he'eau et Roger Bélanger. 1 r* . • 1
I*.» jure* étaient MM. David Ijôtonr- ( encours musiral eel apres- 
neau Joseph Desharnai®. Donat Char- 
land. Llzéar Lahonté. Nanoléon Car-

Poudrier. sa fille et épouse rie notre 
1 chef de police, et Léonie. Mme A 
Ward, de Napiervllle; Alice épouse 
de Ludger Dow. de Manchester, 
Eva. épouse de WiUiam Bazinet. de 
Manchester; un autre gendre. M 
Joseph La vigne; ses petits-enfants: 
MM René, Ernest. Jean. Jacqueline 
Gaudreau, de Sherbrooke: Mme 
Alfred Doucet. de Beauharnois; ces 
neveux et nièces: Pauline et Aline 
Ward, ce Napiervllle. Parmi lr» 
autres parents, on remarquait: M 
Amédée Trottier. M et Mme Orner 
Trottier. de Notre-Dame de Ham. 
M. et Mme Louis Trottier. de St- 
Remi de Tingwick, M. et Mme 
Amédée Trottier des Trois-Rivières. 
M. Bertrand Trottier. Mlles Thérèse 
et Imelda Trottier de Notre-Dame 
de Ham. Parmi les parents du chef 
de police, on remarquait: Mme 
Modeste Beaurivaçe. Paul. Gaston. 
Antony et Roland Beaurivage. de 
St-Adrien de Ham. Henri Poudrier, 
Mme Georges Michel. Henri Levas­
seur. M. et Mme Wellle Huppé 
Mariette Huppé M-Ange Michel, 
Louis Michel, Wilfrid Michel et 
Orner Michel.

Dans le cortège nombreux, on re­
marquait un grand nombre de pa­
rents et d'amis venus d’un peu pir- 
tout: î'hon. M Nicol. C.L, le Dr 
J. P. C. Lemieux, shérif de Sher­
brooke; M. et Mme Wilfrid Lazare 
de Sherbrooke; M et Mme C. N 
Dunn. M. L. Philippe Robidoux, de 
Ia Tribune: MM Raoul Bailleur et 
Maurice Lacharité, tous de Sher­
brooke. Remarqués au hasard: de la 
ville de Victoria ville: le Dr J. H 
Fréchette Dick Allaire. J A. Beau- 
chesne. N.P. Philippe Marchand. 
CR.. Camille Duguay, journaliste 
Louis Doré. Edgar Bergeron. J. A 
Richard. Renaud Le may, Gédeon 
Labbé, Damase Champagne. Joseph 
Mélançon. Ulbald Maheu. Jos. Lam­
bert. Aurèle Roux. Ernest Cantin. L. 
Robert. Nap Légaré. Romulus Guay, 
Gérard Cantin. Jos Goulet. Orner 
Michel. Sennevé Labbé. C.-Edouard 
Boutet. M. et Mme Armand Roux. 
d'Arthabaska et une foule d’autres

Conduisaient le cortege: les cons­
tables Edmond Roy et Ludger 
Rédard, la bannière MM. Philippe 
Beauchesne. Arthur Laurin, Joseph 
Faucher. Arcadius Gagnon, J. A 
Hamel et Orius Pepin. Portait la 
croix: Son Hon. le Maire J. O
Cangnan. Portaient le cercueil MM 
les échevin» A R. Roux. Milton Na­
deau. Alfred Bergeron. Arthur Héon. 
l'ex-échevin Philippe Desharnais et 
le secrétaire de la ville, W. Fortier 

M. Lucien 
Daveluy Les ^ rent MM
Camille Duguay. Dick Allaire. J. A 
Patry, J. Monfette et J. Poudrier.

A la famille en deuil, nos sincères 
sympathie»

'Presse Canadienne' 
QUEBEC, 3. — M. Joseph Power, 

député libéral de Québec-Ouest S la 
législature de Quàbec depuis 1927 et 
frère de Fhon Gérard Power ex- 
conseiller legislatif et actuellement 
membre de la Commission des Li­
queur» de Québec, et du major C 
G Power, député de Quebec Sud à 

construction à un autre ^her aux Syn- Ottawa, est décède à sa residence
du ate, l’établissement d’une école de I iri samedi, a 1 âge de 49 ans a a
métiers absolument necessaire à Sher- suite dune longue maladie. Quoi- 
brooke U somme de $150,000 qui Que souffrant de cancer, M. Power
sera dépensé» pour cette construe- avait assisté Jusqu à il y a une
tjon apportera un grand soulagement quinzaine aux séances de la Legis- 
à la situation des chômeurs et aux pro- j lature. Sa mort porte à 10 le nombr» 
pnc'sire». qui renren' peu d»» 'mers.

onvenable et nue le système de venti­
lation de l’école actuelle est “fiefif”. 
Il révèle que l’hiver dernier, plusieurs 
enfants durent être renvoyés è la maison 
et que plusieurs ont perdu des semai­
nes de classe à cause de maladies con­
tractées par le refroidissement des 
salles.

M. Colette relie le projet de ia re-

M ADELARD COLETTE
ÎAissons parler M Colette!
“i*a construction de l’Ecole du 

Centre et l’établissement d’une école 
de métiers, voilà deux projeta qui de-

des vacances au parlement.
M Power avait été élu député de 

Québec-Ouest en 1927. puis réélu 
aux élection? provinciales de 1931. P 
était né a Sillery. près de Quebec 
de feu William Power, marchand 
de bois, et représentant de Qué-

vraient marcher de pair et, auxquels | bec-Sud aux Communes pendant 
doivent s’intéresser tous les proprié- ' quelques années, et de Winnifred 
faire? de la ville de Sherbrooke. A Susan Rockett. Après avoir étudié 
l’heure actuelle, deux clans se parta- à l’Académie Commerciale de Qué- 
gent le* opinions contraires; l’un est bec et au Loyola de Montré*!. U 
en faveur de la reconstruction et l’autre entra au service de la compagnie
le désapprouve Ias Syndicat» Ca- w et J. Charpies, marchands de 
thohques sont en faveur pour plusieurs bois, puis de la ‘Power Lumber Co” 
raisons. ^ Power s’éait toujours distingué

'Tout d abord l excellent enseigne- dans lf domaine des sports et il 
ment qu y reçoivent les enfants est | avait excellé surtout au hockey. En
donné par les RR FF. du Sacré- 
Cœur qui méritent notre svrnpathie 
et notre respect en même temps que 
notre admiration pour le dévouement

1915 il s'étalt rendu en Europe avec 
le 12:ème bataillon, comme simple 
soldat. II avait été promu lieutenant, 
après la bataille tl'Ypres. B s'était

dont ü, font preuve à > ogard d» notre : rendu „„ par>ment pour recevoir 
jeunesse. Ils ont droit A une hahds- j j médalUe du Rol, iors du Jubné 
lion pour le moms convenable e ^ lu<. ^ veuve n'ée M1> 
cjU'ronnue v.r'te le rom qu d, orcupent ,ustlne mber, le défunt lllsse troü
vsnt « tL,X m e ”nn Terri .u frères I hon. G Power, le major C.
vant 'e taudis que on reserve au ^ ,1 « <™.= '*■ Power, de Québec et Framepersonne, enseignan . I^a Lorn mis- j. » » - _ » _ ^ -1 ,, _.
sion .Scolaire a honte de cet état de
chose et elle a raison de voulou- ac- ? °.®r ‘ ,
corder aux F rères du Sacré-Cœur une t Voici les 10 siègM vacants à la
résidence qui témoignera d'i respect! Uéfhs*aturè St - Henri - Montrés, 
dû à ces personnes qui, auprès de« en- ^ar mori' Maurice
fants représentent l'autorité de Dieu ; Gabi^; Papineau, siège devenu va- 
et !a responsabilité des parents. I^es caJ1t à la suite du décès de M Dé­
personnes qui luttent contre la eons- s*rc Lahaie Montcalm, à la suita 
truetion n'ont évidemment jamais vi du décès de M. Médérlc DuvaJ: Ar- 
sité l’école et conséquemment elle» genteuil. à la suite du décès de M 
sont ignorantes de ces faits qui font le Georges Dansereau; Gatineau, sans

LE SEMINAIRE
FETE LES ARTS GARDE LAMOUREUX

POUR LES JUMELLES
roi et Adolphe Gaut hier.

LE DETECTIVE MASSUE
Tie detective Gustave Massue a été 

entendu en premier heu. Il déclara 
qu'il avait été appelé jeudi vers cinq 
heures sur les lieux de la découverte du 
cadavre. I/* corps avait été retiré 
de l’eau pieds et mains liés avec une

midi ei concours de chant, 
ce soir.

[du cou. Dans le cours de la soirée le 
i père a identifié son fils en présence 
1 du témoin. I/C détective Massue a-

quelques jour» à Eastman chez son , » , f . .fil* .t elle revenait » Sherbrooke. I ,'ord,, A l,n,!P <’u’ >• ,mlr
accompagnée d’un autre de ses 
fils, Wallace. 9 ans.

Immédiatement «près l’accident Jouto qu',| * rrtra.T rl,e, les parents de- 
v train stoppa et Dingmar. fut ja Vlc,imc un bout de corde à linac qu, 
transporte a Sherbrooke W allace ,.orrrfpnnds,t b^n à relie ou, attachait 
Dingman a raconte que la fenetre ,p pov^ ^ (lf<trct ive Ntassue dit **n
était, fermée et que son pere s ctait trrminant que ses recherches ctabhs- 
lete a travers pour tomber sur 1» sa,rn, que !o ]nunr Hervé Rov s’était 
chaussée. , lui-même attaché et roulé à IVau dans

On nous informe aussi de l’hopi- 
tal que l’état de Gilbert Nobes est :

un moment de découragement

Pour la cinquième annee consé­
cutive. les élèves du Séminaire 8t- 
Chailes rendent aujourd'hui les 
honneur» aux Beaux-Arts et c’est 
congé toute 1 après-midi Le pro­
gramme comporte un concours mu­
sical cet après-midi et un concourv 
de chansons ce soir, suivis d une 
distribution de prix aux plus mé­
ritants. Les élèves du Séminaire 
s'efforcent de vulgariser le mot du 
peintre Maillard qui disait que 1 art. 
rest l'équilibre entre la discipline 
de la forme et l’intensité de 1 ex­
pression.

I> concours musical s’est ouvert 
à deux heures, puis les élèves se 
•■ont ensuite rendus à 1 Arena pour 
le souper à s heures. Le concours

déshonneur de notre, ville.
‘‘De plus, le système de ventilation 

est tout simplement fictif. Ivea ouver­
tures destinées à cet effet sont prati­
quées dans les murs mais elles ne com­
muniquent en aucune façon avec l’ex­
térieur. lees lois les plus élémentaire» 
de l’hygiène ne sont pas observée» 
et les enfant* sont exposé» à la maladie, 
fees parent» se rappelleront aussi que 
l’hiver dernier, en plusieurs classes, le» 
élèves ont dû être renvoyés à la mai­
son parce que les « lasses étaient telle­
ment froides qu’elle» étaient une cause 
de maladie pour le» occupant». Plu­
sieurs enfant» ont perdu des semaines 
de classe à cause de maladies eontrac­
tées par le refroidissement, des salles.

“Quant à la question fies réparations, 
celles-ci no pourraient donner satisfac­
tion et n'aecorderaient pas le confort 
nue fournissent le* constructions mo- 
rjerne». Ce modernisme ne serait 
plu» un luxe pour la ville de Sherbrooke 
qui se doit d'accorder à ses enfant» et 
à se» religieux les avantage* auxquels 
ils ont droit.

ECOLE DE METIERS
“L’établissement d’une école de 

métiers a été décidé dernièrement et il 
est évident que l’école actuelle ne pour­
rait aucunement procurer les facilités 
do cet établissement (^ette école 
de métiers est absolument nécessaire 
en notre ville L’expérience prouve 
que nombreux sont le» enfants qui

représentant depuis la mort de M 
A. A Legault; Drummond, sans re­
présentant depuis la nomination de 
l'hon. H Laferté comme conseiller 
législatif: comté de Québec vacant 
depuis que M Ephrem Bédard e»» 
devenu membre de la Commission 
des Liqueurs de Québec; Témis- 
eouata, vacant depuis que M. J W. 
Morel a été nommé shénf de Ka- 
mouraska; Mégantic, M. Lauréat 
Lapiorre ayant été nommé shérif 
du di?trict de Québec: et Québec- 
ouest libre depuis la mort de M 
Power

Décès
J. H. JALBERT

encore considéré comme grave. 
Avec son frère Eric. Gilbert Nobes

M. C. F. ROY
M. C. F. Rov. père de la victime

de chansons a lieu 
heure» et demie

ce Mtr à -,fF'

T>a production «ous cette rubri­
que porte rn avril sur 72,150 c:ir- 
rés et 1,415 tonnes soit une di­
minution de 7,415 carrés mais une 
augmentation de 213 tonnes par 
rapport au mois précèdent.

a été brûle au corps vendredi soir [employé au Quebec Centra!, a déclaré
que son fils était disparu d»* la maison 
«dans l’avant-midi du dimanche 19 
mai; ies membres de la famille cru ren' 
d'abord qu’il était parti pour cher­
cher du travail, car il avait déjà parlé 
de se» intentions de sr rendœ au Té- 
miRcamingue M. Rov ajoute qu’il v 
a plusieurs mois alors qu’elle travail-j 

CHEMIN D*ASCOT lR,t * Bromptonville, la victime reçut 
„ , * ,, , un marteau sur la têt» et il ajoute que
Samedi soir, ia poli e a été ap-1 ^on ^ «ouffratt de neura»thénie a*

a LennoxvilJe quand une explosion 
<e produisit dan» le camion de la 
F T Paving Company qui avait 
pria feu .
UN CHEVaTdÏ T 

ETRE ABATTU SCR LE

COLLISION DE
CAMIONS ET D’AUTOS 

A LAC MEGANTK

Une garde-malade de Montréal 
sera attachée aux quintu- 
plettes Dionne.

fPresse Canadienne).
CALLANDER, Ont.. 3 — Une 

nouvelle garde-melade vient d êtr» 
nommée, pour remplacer Mme 
Louise de Kiriline, auprès des ju­
melles Dionne, annonçait hier, le 
Dr A. R. Dafoe. La nouvelle élue 
dont le sort sera envié de toutes 
?es camarade». e»t Mlle Ceciie La* 
moureux, de Montréal.

Oa^de Lamoureux possède une 
expérience de plusieurs année»
passées dans de« hôpitaux de la somme» considerable» qui pourraient 
métropole, et elle fut trè» chaleu- profiter à d’autres membre» fie la fa- 
reusemert recommandée au Dr mille L’école de métiers e»t donc m- 
Dafoe. par le Dr J. R. Fraser, gy- dispensable à Sherbrooke et à l'heure 
nécologiste-en-chef du Départe- actuelle, l’Ecole du* C/Cntrc ne petit 
ment de la Maternité, à l’HôpiUJ offr»r If* avantage» pour l’aménage- 
Vietona. à Montréal. Elle fut gra* ment d’un établiaement de ce genre, 
duée à 1’Hôpital Dupont, à Mont* I “La somme de $150,000 qui sera 
réal. en 1924. après avoir reçu f>rv dépensée pour eette eon*trurh<m. au- 
education au Couvent de» Soeurs : r,llt A'**' î>olir büt d« soulager consi-

L A POINTE. — Est décédé k 
i l’Hospice du Sacré-Cœur, Joseph 

Lapointe. fiN de feu Ferdinand La- 
! pointe et de feu Marie Mercier, à 
; ’’âge di» 77 ans. Le service a été 

chanté en la chapelle de l’Hospice. 
rundi. le 3 juin 1935 à 9 heure». In­
humation au cimetière St-Micheî.

J. H. JALBERT
DESROCHERS — Les funéraiile» 
de Mme Oliva Desrochers née Zoe 
Taschereau, décédée à Fige de 87

n'ont pu d'sptitudo, pour un cours lieu, n'*1-'1' * Jui"
r™-.,» HM5. Le convoi funèbre quittera lacommercial et conséquemment encor» 

moins pour un cours classique, tandis 
que le» étude» mécanique» favorise­
raient d’autre» facultés don' no» en­
fant» sont pourvu». Os faculté* doi­
vent être développée» afin de procurer 
à ce» enfant» les moyens de devenir 
fie» hommes compétents en leur ca­
tégorie car en le» forçant 4 l’étude on 
leur fait souvent perdre, leur temps et 
les parent» eux-mêmes y gaspillent dns

résidence Je son fils. Orner Des­
rochers, 103 rue Rowen-Sud. à 8.15 
heure» pour «e rendre à l’église St- 
Jean-Baptiste. Srrv%«e à 8 50 heu 
rev

des SS. NN. de Jésus et Marie. 
Mlle Lamoureux parle cou ram*

*“—;   ,, I ment le» langues anglaise et fran-
/ • âla “Tribune >. çaise. Elle était attachée au per*

LAC MEGANTIC, 3 —*• Un ca ; *onnel de ’ Hôpital Royal V’ictoria

pelée sur le chemin 
loin de la résidence 
'arr! fleuriste pour

d Ascot non 
de M. Rouil- 
abattre una peu près au moment que George

Weyerhaeuser l’héritier du riche |cheval qui avait eu une patte frac- 
commerçant de boû, » etc -nievé 
tandis qu il se rendait chez Ut 
après la classe a midi ie 24 mai 
Le garçonnet a été remis en liber-
e sain et sauf, samedi matin, sp.ês 

le paiement de la rançon de $200 - 
000 en vieux billets de banque par 
un membre de sa famille 

Dès que George fut en sûret# 
chez lui, les agents fédéraux se re­
mirent â 1 oeuvre Dans l’intervalle 
les ravisseurs s'étalent enfuis.

jvaneée; 1! agissait étrangement.
lie»deux jeune» gen« qui découvrirent 

le corp». Julien Rocheleaii et. Roger 
Bélanger, racontent qu’il» remoniaicnt 
la rivière jeudi après-midi vers quatre 

P*r heure» quand à plusieurs centaine» de 
j pied» plu» haut que > non» du Quebec

turée quelque» minutes aupara­
vant après avoir été frappé 
une automobile

M Hec’or Ménard demeurant à ( 'entrai, tout près de ta grève i!« aner 
"8A rue Hall, se dirigeait vers e corps d’un noyé qu' flottait
.Sherbrooke quand U frappa Fani-
mal. propriété de M Ovide Cham- LE Dr ROUSSEL
berlanJ. du Chemin d'Ascot qui 
aortit, précipitammen' d'un champ. 
L# cheval avait eu une patf# com­
plètement cassée et il fallut'! a * 
bat're

Le Dr Jean-Marie Rousse1 
cm-rT/e r»ppo 
s’agit d’un

• : ................— - ■ , c vww u* im 1 ur. i
m-légiste. a fait un rapport don' le dommages assez considerables à 
résident d enquête donne lecture ( aresserie qui recouvre le mott

rapport dit en premier lieu qui!
m »éi

mion de i» “Nation»! Breweries’ 
appartenant à MM. Lemieux et 
Legendre a frappé deux machine» 
qui stationnaient le long tu trot­
toir .samedi soir.

Ce camion sortait de la cour» dt 
M. Lemieux et comme liutomobi- 
> de M. Phil. Legendre se. trou­
ait tout près de cette entrée, il I» 

frappa k l’aile gauche ^in arriè- 
re. 1! recula ensuite un peu trop 
ft frappa l’automobile de M. Ja­
mes Lemav qui stationnait de l'au­
tre côte de ia rue. causant de*

la
moteur

ainsi qu’a une roue oui a été for­
cée.

à Montréal. Elle fut toujours vi­
vement intéressée aux quintuplet* 
te*, et dit que sa nomination à 
cette fonction est l’idéal de »* vie

“Je suis anxieuse d'entrer er, 
charge auprès des chères petite» 
declare-t-elle, i'ai entendu Firra- 
diation de leur jour d’anniversaire 
et depuis ce moment, i’ai réalisé 
nue f êtait la seule position que ]« 
désirais”.

Garde de Kiriline doit prendr# 
un congé prolongé, ajoute le Di 
Dafoe, sa santé ayant besoin d’u» 
bon repos, après un an de services 
assidus auprès des bébé*.

Le Dr Difoe rapporte que les 
i urne lias sont en très bonne santé.

J. H JALBERT
PELLETIER. — Le» funérailles 
ic Mme Magloire Pelletier nee Ma­
thilda Lisotte, dôcédée à l'âge d» 
88 ans et fi mm», auront lieu mar 
di le 4 juin 1935. Le convoi funè­
bre quittera la résidence de gor 
fi.s Philippe Pelletier. R. R. No 7 
North Hatlev â 8 45 (heure avan 
<*ée) pour se rendre k l'église pa 

1 roissiale rie Rock Forest. Service a 
9.30 heure».

LA CIE DF. FRAIS FUNERAIRES 
Sure. MA'jOCi. Robert BRIEN, #*r

RODRIGUE. — Lee funérailles df 
Mme V\e Charles Rodrigue, ne* 
Marie Bolduc, décédée à ; âge dé 8f 
an.-> et 5 mois, auront lieu mardi le 
4 Juin J935. Le convoi funèbre quit- 
Lera la résidence de son gendre. .< 
chef Jos Demers. 89 rue Main, à 
8 h 45. pour se rendre à l'église 8t- 
Patrice de Magog.

dérablement le chômage Le» prn- 
| pnétaire» nui craignent l'auginm'a’ion J de» ‘axes hénéficierHicn' le» premiers 
de la rente do leurs loyers que Ia» nu- 

i vriers pourraient plu» facilement leur 
offrir en recevant leur part de cette 

! somme: le commerce en bénéficierait 
aussi car le pouvoir d'achat de l’ou- 

! vrier augmentera^ d’autan'. Cette 
somme, d aiMeur» répartie entre le* 

j quelque 2.000 propriétaire» canadien»- 
français, ne peut causer une augmen*

1 lation de taxe» »i élev<V «juc noua ne 
| puissions favoriser le projet de la con«- 
j truetion d’une école qui fournira à 
! no» enfant» le confort qu doit aecom- 
i pagner un enseignement qui leur don- 
1 nera le» fai ilités moderne» de gagner 
j honorablement leur vie plus fard

Pour con'raner l’avancement d'un ‘ juin 1935 Le convoi funèbre quitté- 
l tel projet, dit en terminant M C'olef- 1 ra la résidence mortuaire 325-B. nie 

te. il faut ne pa® être ntére««é à l’are- Main, pour se rendre à léflise Ste- 
t Marguerite L’heure des funéraille:

'A er* annoncée plu» tard. 85—2

LA CIE DE IR MS FI NERAIRES, 
.««rr MAGOG. Rnb*r» BRIEN, r-r

IHIVIERGE. — Les funérailles d* 
HerménégiJde Thivierge. époux d* 
Virginie Nadeau, décédé a 1 âge ae 
48 ans. auront lieu mercredi le 5
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On verra peut-etre Elandin faire l eoole Bouisson- 
niere ,

www
Aux confins dune ambition ae dessine l'horiion 

d'une autre.
www

Les préjuges qu'on n'arrache pas jusqu’à la derniere 
racine repoussent plus fort».

www
Les chômeurs qui aimeraient être dans une position 

I intéressante ne sont pas rare* .
www

l M. Bennett a promis comme cela venait, mats cela 
! n'est pas venu comme 11 promettait.

www
Certaines gens ne se montrent jamais si peu 

civilisés qu en sortant de leur naturel.
www

Chet les méticuleux, le sem de l'appréciation eat 
< quelquefois surdéveloppé au détriment du jugement.

Le Globe de Toronto, revient sur un su- n . dfs hommr; ^ trop forte 
jet d actualité et recommande a ceux nui ont le ^ de ^ romm, „ , nrm ,rop
charge d’enfants de voir a ce qu ils ne pren- lourdes |enr „ 
nent pas la rue pour un terrain de jeux. . * *

“Les parents, écrit-il. devraient noter les ^ s>lUuiant devMlt „ Norman(ltr 
sages conseils du chef de police Draper qui H AngU|, admMtlont q0 iL. n. v,n. pa,
leur demande de faire tout leur .possible pour a ^vn{r mont,r des bateaux.

VII LET
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Les dangers de la rue

empêcher les enfants de jouer dans les rues. 
La mort, cette semaine, d'un bambin de G 
ans qui jouait à la balle dans la rue a cruel­
lement attiré l’attention des parents sur ce 
sujet. Les patins à roulettes sur la chaussée 
devraient aussi être interdits complètement. 
Naturellement cela fera renaître l’argument 
que les enfants n’ont pas d’endroits pour s’a­
muser en plein air. Mais il y a dans plusieurs 
quartiers de la ville des endroits ideals poul­
ies enfants qui désirent jouer en plein air.

S’il était possible de retenir les enfants 
sur les trottoirs, le danger serait diminué 
d’autant, mais la tâche est très lourde. L’un 
des cauchemars des automobilistes est de 
voir un enfant s’élancer soudainement dans 
la rue au-devant d’une voiture pour rat­
traper une balle ou se sauver d’un copain qui 
le poursuit.”

Ces remarques ne font, encore une fois, 
qu’illustrer la nécessité d’aménager dans les 
Ailles, à l’usage des jeunes, des terrains de 
jeux où ils puissent prendre leurs ébats à l’é­
cart des dangers de toutes sortes qui les me­
nacent.

TRISTAM

L'opinion des autres

Secours aux intellectuels

Le Soleil Quebec).

Four dormir sur ses deux oreilles ...
Dormir sur les deux oreilles, ferons-nous observer à 

Tristan de la Tribune, cela veut dire en coucher une 
sur la plume de l'oreiUer et mettre du coton dans 
l'autre.

'La Patrie — Montréal».

“Petit poisson deviendra grand . .
Combien savent que tous les animaux, c est A 

poisson qui croit le plus rapidement ? n grossit géné­
ralement de deux pouces chaque fois qu'un pécheur 
en parle.

(Le Bien Public --Trois-Rivières».

Une leçon à Bennett
La leçon que comporte 1 épreuve qui arrive au 

President Roosevelt est un grave avertissement au 
cabinet Bennett de ne pas s’entêter * voter des lois 
fédérales qui sont en violation flagrante des droits 
provinciaux, partant ultra vires et entachées d'un vice 
qu’il importe de corriger. A Ottawa comme à Québec. 

Nous recevons de Mlle Cl. Hirzel, de çest ie P41-11 hberai qui préconise les lois les plus 
Genève, l’artide suivant, qui se passe de com- t*éncreU£f- et ^ conivut ;a manière pratique de iCs 
mentaires: appliquer

“Par ce temps de bouleversements so- i 
ciaux, d’insécurité politique et de crise éco­
nomique, les travailleurs intellectuels sont 
durement frappés par les répercussions du 
mouvement tendant à ravaler les valeurs in­
tellectuelles. Les événements politiques ont 
privé d'innombrables intellectuels de tous les 
pays de la liberté d’exercer leur profession, 
de la possibilité de poursuivre leurs études, 
de leur gagne-pain. Beaucoup d’entre eux 
sont forcés de quitter leur patrie pour tenter 
de se refaire une existence à l’étranger. Des 
professeurs, des journalistes, des artistes, 
des avocats, des médecins, que leur activité 
antérieure n’a certes pas enrichis, se sont 
réfugiés à l’étranger où ils cherchent très 
péniblement à gagner leur vie, bien plus 
péniblement que ne le feraient les travail­
leurs manuels ou des commerçants dans une 
situation analogue, car leur travail ne com­
mence à porter de fruits qu’après de longues 
années d’efforts suivis.

Entre temps, ces intellectuels risquent bel 
et bien de mourir de faim. Les organisations 
internationales de secours pour les travail­
leurs intellectuels ont fait tout ce qu’elles ont 
pu pour leur permettre de subsister jusqu’au 
moment où ils auront retrouvé la possibilité 
de gagner leur vie. Mais le temps passe, les 
ressources privées sont épuisées, tandis que 
la misère des travailleurs intellectuels qui 
n’ont pas réussi à trouver du travail grandit 
de jour en jour.

Pour la première fois, un petit pays euro 
péen a entrepris une action de secours de 
grande envergure pour alléger la misère dont 
souffrent les savants les artistes et autres 
intellectuels émigrés, et réunir des fonds 
pour les secourir.

Conscient de ses devoirs envers l’humani­
té, le Grand-Duché de Luxembourg vient 
d’émettre une série de timbres-poste frappés 
d’une surcharge spéciale, dont le montant est 
destiné aux intellectuels ayant été obligés de 
quitter leur pays par suite d’événements 
politiques.

Ces timbres offrent cet intérêt particulier.»;i- -___£___4,_x i__ •______ . ,.

On ne peut tout a\oir ...
Je connatà une personne très habile de scs mains 

et qui a excellent coeur.
Mais on ne peut tout avoir.
Depuis l’âge de raison, elle nest paj encore parve­

nue à distinguer quand est-ce qu'il faut mettre un 
“t" a ion et elle écrit immanquablement “Elle a mis 
sont beau chapeau’ et “Ils son venus passer deux 
jours ici". En outre elle n a jamais su prononcer le 
mot “guêtres ' qu’elle prononce nettement “guêpes’’, 
ce qui ne manque jamais de donner aux chevilles de 
ses auditeurs et auditrices d’intolérables sensations 
de piqûres !

Evidemment, c'est là ie signe d une mémoire dé­
fectueuse, me direz-vou* ! Que non pas. Cette person­
ne est douée de la plus vraisemblable susceptibilité, à 
tel point qu elle ne saurait s’accorder avec ses voisins. 
Cela est dû à ce qu’elle se rappelle des mois durant 
les moindres choses que quiconque a pu dire contre 
elle et qu’elle est incapable d’oublier et de pardonner.

Voilà bien l’attitude de demi-civilisé qu’affichent 
un grand nombre de gens qui attachent une impor­
tance extraordinaire aux insignifiances et qui négli­
gent ce qui pourrait les faire passer pour intelligents 
parmi les g*ns de bon sens.

(Les Affaires — Québec».

Charade à la Hugo
On n'a jamais tant parlé de Victor Hugo que depuis 

le Jour où le romancier Claude Farrère a appliqué à 
l’auteur de la “Légende des Siècles” le titre de “plus 
formidable Imbécile de son temps”. M. Farrère a dû 
se rendre compte depuis qu'il avait eu un mot mal­
heureux, car on le lui a assez reproché, ce qui ne l a 
pas empêché d’ailleurs de prendre place, sous la 
Coupole, de l'hugolâtre Louis Barthou. A l'occasion 
du cinquantenaire de la mort de l’illustre poète, on 
rappelle ses bons mots et. l’autre soir, nous écoutions 
une causerie donnée au poete de radio Paris-Colonial.

— Vous me surprtnts, du-je a 
mon mot de rechange avec une 
sevente /emte. Ne devnet- 
vous pas être à Lotidres ? Que 
faites-vous a Pans la veille du 
jubile ? J aurais imagine que 
votre anglomanie bien connue 
tous créait des devoirs, qu un 
homme qui se pique de n'étre 
pas a son aise s il n'a respire 
latr des parcs aux derniers 
jours du printemps ou aux pre» 
miers jours de l’ete, s'il n'a 
fait son pèlerinage annuel aux 
water-walks d'Oxford, aux or­
mes séculaires de Christ-Church 
et à la charmante Mésopotamie, 
ne pourrait se dispenser d'al­
ler acclamer demain George V 
sur le long parcours de Buckuig- 
ham Palace a Saint-Paul. N’é- 
tes-vous plus celui qui a êent 
de nos freres les Français : ' Ils 
aiment tant a crier Vive le Roi! 
quand c'est celui des autres?"

Que lu us avez peu de cha­
nté, me répondit-il, et que vous 
êtes taquin l Vous saies mieux 
que personne combien je suis 
peine de n'avoir pu me rendre 
a Londres pour les cérémonies 
du 6 mai. Je compte bien y al­
ler plus tard, et j aurai d aussi 
belles fêtes, car le programme 
n’est pas près dètre épuisé ; 
mais, pour moi, ce ne sera pas 
la même chose : j'aurais voulu 
être a Saint-Paul parce que j’é­
tais a Westminster en 1911, et 
revoir la procession royale que 
j ai vue il y a vingt-quatre ans...

-Ditcs-moi un de vos sou­
venirs.

—C’est une interview ?... 
Soit ! Quand j’arrivai, de très 
bon matin, a l'Abbaye, je trou­
vai. a la porte qui metait desi­
gnee, deux jeunes hommes en 
grand costume de cour, de qui 
Mme de La Fayette n’aurait 
pas manque de dire qu'ils étaient 
beaux et bien faits. L'un deux 
me dit en un français qui pou­
vait faire honte au mien: "Mon­
sieur, veuillez prendre garde a 
la cinquième marche de l'esca­
lier en tourelle, qui est un peu 
écornee".

C'est très intéressant... Esl- 
ce que vous n'auriez pas autre
chose ?

—J ai deux émouvants souve­
nirs, témoins de ce grand amour 
que porte a son roi le peuple 
anglais. Souvenir dun cri, 
souvenir dun silence. A West­
minster, j’étais dans les hau­
teurs, mais juste au-dessus de 
l'estrade ou les souverains 
avaient pris place sur leurs trô­
nes. Quand la couronne eut 
ete imposée à George V et qhc 
tous les pairs, toutes les paires- 
ses du Royaume-Uni eurent fait 
en même temps le geste de 
mettre sur leur tète la coronet 
que jusque-là ils tenaient à a 
main, la cérémonie fut quelques 
moments interrompue. Lente­
ment, le héraut d’armes se diri­
gea vers les portes de l’Abbaye, 
qui parurent s'ouvrir d’elles- 
mêmes, et ü annonça au peuple 
que le roi venait d’être couron­
né. Alors, une acclamation, 
d’abord sourde, lointaine, com­
me si elle arrivait du fond des 
faubourgs et qu’il lui fallut le 
temps d'arriver, et peu à peu 
s'enflant, montant, s’engouffra 
dans l'immense nef. Puis, d'el­
les-mêmes encore, les lourdes 
portes se 'refermèrent; mais, 
un instant, on avait entendu ta 
mer sans la voir.

'Quelques années plus tard, 
quand on craignit pour la ne 
du roi, je me trouvais aussi à 
Londres Alors, tout se taisait. 
L'homme de la rue marchait 
comme dans une chambre de 
malade. Et par-dessus les bruits 
de la ville, on entendait, oui 
vraiment on entendait le silen­
ce de tout un peuple anxieux”.

Abel HE RM AST., 
de l’Académie française. 

(Le Figaro)
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Les sociétés Saint-Jean-Baptiste 
se fédéreront-elles ?

LA REVUE DU DROIT

OGDEN, Utah - Vingt- = 
cinq hommes ont été tués, r 
dans une explosion qui sest = 
produite dans une carrière E 
des “Union Portland Ciment = 
Works", à Delvin’» Slide, à E 
trente milles d’ici. E

ST-PETERSBOURG - Des = 
sentences de mort et d’empri- = 
sonnement à vie ont été t*o- E 
noncées aujourd’hui, contre E 
ceux qui faisaient partie ds E 
la bande qui, 18 mois durant. = 
a commis des meurtres et des E 
poli et a terrorisé une grande E 
partie de la Russie.

NEW-YORK — Les pom- E 
pters de Brooklyn ont retiré E 
des flammes un cercueil con- E 
tenant le corps d'une fillette = 
de 4 ans. E

MEXICO CITY-Un trem- | 
blement de terre des plus sé- = 
neux s’est produit dans les E 
régions montagneuses Ae l'é- E 
tat de Guerrero. Plusieurs E 
edifices des villes de Clilapa, = 
de Papatlan et d'autres peti- E 
tes miles ont été complète- ^ 
ment détruits. E

-o— E
NEW-YORK - Isidore E 

Richter. N.P., âgé de 35 ans, = 
sést suicidé hier soir, en sau- E 
tant d'un des trams élevés de E 
la Troisième Avenue. =
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ECHOS

i Le conférencier racontait que Hugo aimait beaucoup 
faire des charades, dont quelques-unes fort compli­
quées et même tirées par les cheveux. Ainsi U disait 
un jour à un groupe d’amis: “Mon premier est un 
étudiant en médecine perché au sommet d’un amphi­
théâtre; mon second est formé des dernières lettres de 
“Journal”: mon tout est un hymne révolutionnaire.” 
Les amis eurent beau chercher, 11 fallut que l’inven­
teur de ce casse-tête chinois leur annonçât lui-même 
la solution. Le mot n’était autre que ’International” 
(interne assis haut et naî) Comme on s'en rend

ne pas trouver cela
(LTvénement — Québec».

Les Beaux Vers

qu'ils représentent les images symboliques compte, U f,n»k tvotr bien peu a tmastnation pour 
des bénéficiaires de l’émission: un profes­
seur, un peintre, un journaliste, un ingé­
nieur, un chimiste, un avocat et un médecin.
Ils s’en iront de par le monde, proclamant \\ 
grandeur dame d’un petit pays, qui en fait 
preuve en secourant ceux à qui l’humanité 
est redevable de tant de progrès. Puisse cette
émission de timbra indifférence # Hi
générale à l’égard du sort des travailleurs | ClC Parts
intellectuels, qui méritent pourtant l’intérét j
du monde civilisé. Souhaitons à cette émis ^ ^ ,
sion humanitaire le plus grand succès. c*ei de* nai,u dét£ftlt ,à Pari4t ; Un dan de velouri b.eu piqué de blanche* nue*.

Ces timbres, qui ont paru au début de Et aspects nouveaux dea ruelles connues 
mai. offrent, comme tous les timbres Flottent dan* un magique et pâle enchantement 
luxembourgeois, un grand int< cli­
que. Ils seront en vente pendant environ une 
année. On peut se les procurer aux bureaux 
de poste du Luxembourg et chez les princi­
paux marchands des timbres de tous les 
pays.”

Ce n’est pas souvent que Ton montre au­
tant de sympathie agissante envers la classe 
intellectuelle éprouvée par les misères de la
crise, mais puisque l’exemple vient de haut ^ ^‘r SUT/r P
et de loin, il convient de le signaler et de ^ ^ ^ ™ c
l’imiter.

L angle, plus effilé, dca nolrea avenues 
Invite le regard, lointain vague et charmant.
Les derniers Philistins, qui marchent pesamment.
Ont fait trêve aux éclata de leur* votx saugrenue*

Lea yeux dor de la nuit, par eux effarouché».
Brillent mieux, à présent que le* voilà couchés . 
Cest l'heure unique et douce où voguent, de fortune.

chanceux, 
ceux

Dont le cerveau fêlé loge un rayon d» lune
Leon 'ALAPC

La belle simplicité
• Le beau style, ne serait-ce paj 

dâppliquer ie mot Juste de la fa­
çon la plus simple'1

Cette pensee sur la littérature esl 
de Julien Green, l’auteur de Levia­
than.

Les soulier» de Doubla»
M Douglas Fairbanks, pendant 

un séjour a Londres, a dépensé plus 
de 50,000 francs en chaussures.

L'Observer se demande si Dou-1 
glas Fairbanks n a pas l’intention 
de figurer dans un nouveau film ! 
qui s appeilera “Le mille-pattea'. j

Ln gaietQ
Les pompes funèbres de Madrid 

ont quelque chose de charmant. 
Non leurs voitures, qui sont com­
me partout des véhicules peu ten­
tants. Mais leur publicité, qui est 
curieuse.

A minuit, on voit sur une bouti­
que plus gaie que celles des meil­
leurs marchands de vin. fia nooyer 
une magnifique annonce au néon, 
en rose sur mauve...

Théâtre? Cinéma? Non Ce sont 
les pompes funèbres qui cherchent 
a attirer le client...

Sont-elles plus heureuse» ?
Que ce soit dans le domaine oes | 

sciences, des art*, des sports, ies j 
femmes progressent. De récents i 
concours ont permis aux jeunes 
filles d’affirmer leur supériorité 
dans les branches les plus diver­
ses. de nouveaux noms d’avlatUees 
ont été révélés au public dans les 
dernières compétition*, enfin, dans 
les épreuves nautiques, des nageu­
ses ont témoigné de réelles quali­
tés d endurance et de style

“Sont-elles plus heureuses?’ de­
mandent pariois. Ironiques ceux 
qui ne pouvant plus nier leffort 
féminin tendent, tout au moins a

'Suite de la page 3)
Le sermon

Une démonstration de foi et de 
piete mariale comme celle dont 
nous sommes ce soir les témoins 
est bien faite pour inspirer con­
fiance et courage à tant de coeurs 
qui luttent dans la tristesse et les 
heures sombres de l’heure présen­
te. les incertitudes et les angois­
ses de l’avenir. C’est que les chré­
tiens savent que du Ciel seulement 
viendra le salut et que ce salut 
ils peuvent l’obtenir par l’interces­
sion de la Reine de la Paix. Cette 
surnaturelle confiance, elle s’est 
manifestée au sanctuaire de Lour­
des il y a quelques semaines et ce 
soir sur un terrain plus modeste 
c’est une semblable démonstration 
qui vous attire ici pour demander 
la paix, la cessation de la crise, la 
reparation des outrages faits à 
Dieu, l’expansion du culte de No­
tre-Dame du Perpétuel Secours.

Peut-on douter que Notre-Dame 
est disposée à vous exaucer devant 
cette confiance que vous lui témoi­
gnez. Pourquoi ce nom et à quel­
les conditions pouvons-nous méri­
ter ce perpétuel secom-s? Ce titre 
est l’expression populaire du titre 
glorieux décerné à Marie quand 
elle fût appelée médiatrice univer­
selle de grâce. Ces deux termes 
sont synonymes. Ils veulent dire 
qu’il n’y a pas une seule grâce, 
qui n’ait été accordée sans passer 
par ses mains, sans que la Y’ierge 
ne soit intervenue d’une certaine 
façon, soit par ses mérites soit par 
ses prières. Et il faut qu’il en soit 
ainsi, Notre-Seigneur s'étant as­
socié Marie comme co-rédemptrice, 
il était nécessaire qu’il s’associât 
Marie dans la distribution des 
grâces qui n’est que le prolonge­
ment de la Rédemption, c’est-à-di­
re qu’elle nous aide en tout temp* 
et en tout lieu; rien ne peut être 
obtenu sans passer par ses main*.

A quelles conditions sera-t-il 
possible d’obtenir ce secours de 
Marie? Il faut la prier continuel­
lement; il y a des gens qui se con­
tentent de prier Marie à certains 
jours, à certaines heures. Ce n’est 
pas suffisant. Le chrétien a besoin 
des grâces du Ciel pour remplir 
^es devoir* d'enfant de Dieu; la 
Vierge n’ignore pas la loi de la 
^râce en vertu de laquellle les 
grâces ne s’obtiennent que lors­
que nous les demandons; c’est dans 
notre propre intérêt que de prier 
la Vierge continuellement. La m* 
nifestation de ce soir nous permet 
de renouveler nos sentiments à 
Marie; qu’il n’y ait plus de bor­
nes à notre confiance, qu’il n’y 
ait plus de termes à nos prières.

Demandons à la Vierge de se­
courir les pauvres, les malheureux, 
les malades et les pécheurs; d’ai­
der les âmes pusillanimes et de 
leur inspirer confiance; de sécher 
les larmes de ceux qui pleurent et 
de ramener la paix et la joie dans 
les foyers; de bénir et exaucer les 
peuples; de secourir les orphelins; 
de ne pas abandonner les ouvriers 
sans travail qui souffrent et ont 
faim et que des agents de l’erreur 
et du vice cherchent à séduire; de 
bénir le pape, les évèqus, le cler­
gé, les religieux et religieuses; de 
feilîer sur la pureté de nos jeunes 
filles, sur les épouses chrétiennes 
et les mères de familles afin qu’el­
les élèvent bien leurs enfants; de- 
mandons-lui enfin qu’elle soit no­
tre soutien partout et toujours et 
qu’elle intercède pour nous auprès 
dt Celui qui a promis aux bon* une 
éternité bienheureuse.

en diminuer l’effet. Et l'on es- 
suscae a nouveau pour nous, gra­
cieuse et fanée, l image de la jeu­
ne fille brodant paisiblement der­
rière son rideau, soupirant la ro­
mance et. délivrée — heureuss 
créature ! — de tout souci tmé- 
riel, vivant. Insouciante, au sein 
de sa famille, en attendant iep<jjx 
rêvé .

Pourquoi limiter cette question 
aux femmes? Ne peut-on se le- 
mander également si l'humanité 
tout entière est plus heureuse qu’en 
ces temps bénis et périmés? La :a- 
dence de la vie n est plus la même. 
Seules les femme* d*u ; r?
ne point s adapter »u rvthrre imi*

MONTREAL 29 — Le Conseil 
general de la Société St-Jean-Bap- 
Uàte de Montréal a réuni au Mo­
nument National lea représentants 
des société St-Jean-Baptiste des 
provlncet de Québec et d'Ontario.

H avait là. autour du prési­
dent de rassemblée, M. Guy Va­
rier les directeurs de Montréal; 
MM Alphonse Phaneuf. J. Ernest 
Laforce, J Albert Bariteau. Aime 
Parent. V Elzéar Beaupré. Maurice 
Tessier. Joseph Dansereau. Emile 
Pigeon Rodolphe Dagenais, Al­
phonse de la Rochelle, chef du se­
crétariat général. T. Auguste Pou­
part. propagandiste. Alexandre 
Grenon. adjoint; J. Arthur Gravel, 
président de Québec; J. A. Verdon, 
président. Ivanhoe Séguin. d'Otta­
wa Je notaire G. A Normandin. 
vice-président, Roger Bouchard, se­
ul étaire. Antonio A. Daigle. Joseph 
Durocher D. S. Bachand. de Coati- 
cook le Dr Félix Roy. président, le 
R p. Albert. O.MC., curé, L. M J 
Thibault, Louis-Philippe Tessier. 
Maurice Hawey. Fred Cormier, de 
Limoilou, Québec; Victor Sylvestre, 
président4 J. Ephrem Faquin. J - 
Hector Cadorette Ed. Leblanc, A- 
délard Gaudreau. J. Arthur Girard, 
le . P J. J. Plamondon. P.S.V.. au­
mônier. de St-Hyacinthe; le pro­
fesseur' J. D. Dufour, président, de 
Sherbrooke; T. H. Lussier. prési­
dent. de Cornwall. Ontario; Anto­
nin Cailhier. président. de Sala* 
berry de Valleymield; Alexandre 
Côté, président, de Bienville. Lé­
vis, Joseph Beaulieu, président, de 
ITslet; les représentants des Comi­
tés régionaux de Montréal; H. N. 
Bordeleau. du centre; Donat Allai­
re. président. J. E Charbonneau. 
Louis Messier, de l'est; Georges 
Cherrier président. Télcsphore Ri­
vard. du nord; Paul René de Co- 
tret président. Emile St-Pierre, de 
l’ouest.

S’étalent excusés; MM. Adéodat 
Lavoie, président, de Rimouski; le 
Dr J. Edmond Bergeron, présideut 
de Jonquière; J J. B. Lavoie pré­
sident. de la Rivière du Loup; !e Dr 
J J. A. Bergeron, président de St- 
Joseph d'Alma, comté du lac St- 
Jean; Delphis Lachance, fils, tré­
sorier adjoint, du Village de Mont­
morency; Gérard Pageau prési­
dent d'honneur, de la Société St- 
Jean-Baptiste, section des jeunes, 
de St-Pascal-Baylon, près Qué- 
bes; Philippe Grenier, président du 
Comité de refrancisation de la Baie 
des Haï Haï

La principale question inscrite à 
iordre du jour de cette séance 
était bien celle de l’affiliation des 
sociétés de St-Jean-Bautiste à la 
Société-mère de Montréal De tous 
le., centres du Canada Irançai* 
parviennent au secrétariat, à Mont­
réal. des demandes d’affiliation 
Tous !es correspondants souhaitent, 
vivement l’établissement d’une 

j puissante fédération nationale. Ce 
projet présente beaucoup de diffi­
cultés. Chaque société en fera l'é­
tude au cours des mois prochains, 
afin d’en arriver à une solution 
pratique si possible. Tous les délé­
gués sont cependant unanimes sur 
un point: multiplier les contacts 
catr* les dirigeants des sociétés na­
tionales. afin de coordonner leurs 
efforts et d’étendre le champ de 
leur activité. Pour l’instant, tous 
s’entendent sur l’existence d’un? 
fédération au moins morale des 
sociétés de St-Jean-Baptnste du 
Canada français.

De plus les dirigeants des socié­
tés de St-Jean-Baptiste on» adop­
té à l’unanimité l’ordre du Jour 
suivant:

Ii convient de célébrer digne­
ment. chaque année, la St-Jean- 
Paptiste fête patronale des Cana­
diens français, et de lui donner un 
caractère éducatif en organisant 
de manifestations paroissiale* ou 
régionales, d’une haute portée pa­
triotique et sociale;

H* recommandent de nouveau la 
fondation de sociétés de St-Jean- 
Baptlste diocésaines, avec sections 
paroissiales;

Ils Invitent leurs compatriotes * 
réclamer des, billets français de la 
Banque du Canada afin d’obtenir 
dans un avenir rapproché l’émis­
sion de billets bilingues qui met­
trait fin à toutes les difficultés que 
suscite la circulation des billets an­
glais et français;

Us s’unissent aux membres des 
comités de la refrancisation, afin 
de redonner à la province de Qué­
bec sa physionomie française. Le 
Canada français se prépare à com­
mémorer le 4e centenaire du deux­
ième voyage de Jacques-Cartier au 
Canada. Ils veulent que cet événe­
ment soit l’occasion de remettre à 
Ihonneur dans tous les domaines la 
langue fçpnçalse et d’en faire va- 

! loir la pureté et la beauté;
Us demandent avec Instance aux 

éducateurs de U Jeunesse de lui 
| donner une véritable formation na- 
î ticnale. Pour contre-balancer lln- 
j fluence des Magazine* étrangers 
qui envahissent nos foyers, rabais- 
**nt l’idéal des Jeunes, déforment 
leurs goûts, ils suggèrent de tra­
vailler à la diffusion de P’Olseau 
Bleu”, revue Illustrée pour ïa jeu­
nesse. recommandée par les auto­

rité* religieuses et par les éduca­
teurs de notre pays. Cette lecture 
développera chez les jeunes l’amour 
de la patrie canadienne;

Ils réclament la Juste part des 
emploi* publics à laquelle les Ca­
nadien! français ont droit et pro­
mettent de s’entendre sur le choix 
des candidats aux postes qui de­
viendront vacants dans le fonctio- 
narisme fédéral, provincial et mu­
nicipal;

IL recommandent la fondation 
de bibliothèques paroissiales et l a- 
chat de livre* canadiens, instruc* 
tifs, appropriés à la culture et aux 
besoins des diverses classes de la 
Société ;

Ils s’unissent pour continuer en 
lui donnant un nouvel essor la lut­
te contre les Infiltrations étrangè­
res qui déforment notre tempéra­
ment corrompent notre langage et 
rendent méconnaissables nos moeur 
e. nos coutumes.

A l’issue de cette assemblée. Ici 
délégués acceptèrent l’invitation 
du Conseil général rt furent les hô- 
cts de la Société de Montréal à un 
diner Intime servi au restaurant 
Kerhulu et Odisu.

Sommaire du numéro de mal
1935.

EAST BROUGHTON
(Spécial à la “Tribune’ »

EAST BROUGHTON. - M. 
et Mme Emile Cliche ont eu la 
douleur de perdre leur bébé Real, 
âgé de 8 mois.

—M. et Mine Denis Grondin. M. 
et Mme Albert Grondin sont allés 
à Bishopton visiter MM. Valère 
Dodier et Philippe Grondin.

—M F Robert est allé A Québec 
assister â l’ouverture de la Semaine 
de l'Assuiance-Vle au Château St-

Ce numéro débute par une étude
très instructive de Me Auguste Dé- 
silets, avocat à Grand Mère, bâ­
tonnier général, sur l’Aéroplane 
devant la loi.

On lira à la suite la dernière 
partie du mémoire présenté au 
Barreau par Me Maréchal Nantel. 
bibliothécaire du Berre-au de 
Montréal sur l’admission à l’étude 
et a l’exercice du droit. Le texte de 
V Nantel est suivi des notes de 
Me Noel Dori on avocat au Barreau 
de Québec

Me Lionel Roy. avocat au Barreau 
de Québec, donsacrc sa Chronique 
de lurhprudrnce à l’étude de di­
verses causes relatives à l’avis d’ac­
tion à donner aux corporations mu­
nicipales avant de les poursuivre 
en dommages.

Le numéro se termine par la 
chronique mensuelle intitulée Ga­
zette de Thémis, où on lira notam­
ment un intéressant compte rendu 
du Congrès international de Droit 
len i à Rome en novembre 1934. et 
pr» un Fulletln bibliographique.

On s’abonne moyennant la som­
me de $6 00 par année, en s adres­
sant à: La Revue du Droit”, 
nie St-Joseph. Québec.

Louir. #
—Mlle Aglaée Dallalre est allât 

chez sa soeur Mme Philibert Vail- 
lancourt

—M. Victor Paré est ailé a Ma­
gog.

—M. E. Robert, président de L.U 
A. de Thetford Mines est venu as­
sister au diner-causerie donné en 
l’honneur de M. A. Gordon Nairn.

—Plusieurs personnes de notre lo­
calité sont allés à Ste-Marle de 
Beauce. à l’occasion de la Bénédic­
tion des Automobiles.

RÉVEILLEZ VOTRE 
FOIE PARESSEUX— 
SANS CALOMEL
Et Vous Bondirez Hors de Voir* 

Lit. Le Matin. Tout Ravigoté.
Si vo.ia vuu» épuisé *t qnt loot

vouj paraît moroae. o’avalat paa qd lot d» 
••la. d eau tnioérala. d huile, de bonbona 
ou de gomma è mâcher laxatifa. en eroyant 
que voua allez dev»n r immédiatement une 
autre peraonn*.

Car. c'aat impoaaibla. Ua (ont agit i«a 
mtaatina. oui. maia cela na *a raa * la 
came. La raiaon de entre eenaatton d'épui­
sement, e'eat la pareaae de entre (oie qui 
doit normalement déveraer 1 lleraa de bile 
liquide detia vne intestine, cheque Jour.

Si cette bile ne e'écoule paa librement, 
vf* aliment* ne ae digèrent pa* ila pour- 
natent amplement da»iâ en# InteatSna. Vf», 
tr* e**' mac produit dea gaz. *otra htlain# 
eat fétida. voua aver mauvetae bouche et 
aoueent votre peso •• tache. Voua a^e* da* 
névralgiea et voua voua «antes drléprimé. 
Tout eotre organisme eet empoisonné.

Ce prend le» bonnes vieilles PETITES 
PILULES CARTER POUR LE FOIE nour 
activer Pecoulcment de la bile et voua ravi­
goter Elles renferment de mervellleus 
eztra »a de plantea. Inoffenaifa et dou*. qui 
ns'neent d une manière étonnante •«! U 
(oie. ‘

Mal* n* demande* t>ae des pilules pour 
ie foie. Eaig; t 1er Carter » Little L.i e* 
Pilla. Kernerrhei > nom Carter» L’tt'e 
Liver Pilla sur l'étiquette ronge
«e evat-efaone Ibt auz rhartnadea 'ol 
liai C ki Ce. t

Grévistes de la faim à Vancouver

1,200 grévistes de Vancouver ont 
quand ils ont refusé de retour 
rade” dans les magasins a ra 
policiers, ils pénétrèrent de f 
et s’y barricadèrent pendant 
quelques citoyens eussent fou 
tre de manger. On \oit ci-des 
visions; au moyen de cordes. 
Ces provisions ronsistaiest e 
remarquer l’affiche: “Me de

donné du fil à retordre à la poüct 
ner à leurs camps. Après une “pa­
vons alors qu’ils attaquèrent trois 
orce dans la bibliothèque publique 
plusieurs heures jusqu’à ce que 
rni de l’argent pour leur permet- 
‘ us. les grévistes recevant des pro- 
ils les montaient au 2ème étage 
n cigarettes, tabac et bonbons. A 
mand Relief”.

Hommes et 
Machines

S’USENT
À memq le* recette* que 

rapporte une machine on met 
de côté un certain montant 
iit de remplacement afin que 
la production continua même 
après que la machina na fonc­
tionna plu*.

La* homme», comme le* 
machine*, s'usent. Une petite 
portion de* revenu* d'un 
nomme, placée dan* une 
Police de Revenu-Vie, sup­
pléera à la perte de ton pou­
voir de gain.

Etablis en 1887

THE

Manufacturers Life
Insurance Company

SliGI SOCIAL TORONTO, CANADA

Succursale: Immeuble Drummond, Montréal, 
G. H. Boright, Gérant

Bureau de Sherbrooke — 50 rue King-Ouest, 
J. E. Caron, représentant
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i — Chronique sociale : Petit Carnet :

^ \ —Mllt Simonnt Bouiquet, pré-
* aident® du bureau de direction dt 

la Ligua de la Jeunesse Féminine 
et Mme Gurth Prettey, membre du 
bureau de direction, toutes deux de 
Montréal, étaient en promenade à 
Sherbrooke, samedi.

—M. et Mme Lucien Vézina, de 
Québec, étaient les invités de M. 
Antonin Deslauriers, greffier de 
'a Cité, et de Mme Deslauriers, ea 
fin de semaine.

— M et Mme Antonin Deslau­
riers et leurs invités, M. et Mme 
Lucien Vétma. ce Québec, ont vi­
sité des parents et amis, a St-(’a- 
miile. en fin de semaine.

—Mlle Lucienne Noiseux, de 
Montréal, était de passage a Sher­
brooke. à l'occasion du déjeuner- 
causerie de la Ligue de la Jeunes­
se Féminine.

—M. Alex. King et sa fille, Mlle 
Dorothy King, de Cochrane, Ont, 
sont les invites de M. Francis Lar- 
ly King, a l'occasion du mariage 
de sa fille.

—M. et Mma Damase Lamonta­
gne, da Coaticook, ont passé la fin 
de semaine en cette ville cher de* 
parents.

—Retraites fermées à la Villa
Notre-Dame du Tria St-Sacrement 
du 7 au 10 juin, pour dames; du 
-9 au 2 juillet pour jeunes filles. 
Prière de donner acn nom à l’avan­
ce à Mlle Laura Boisvert, 72 
Brooks ou à la Villa, 10 Avenue 
Bellevue. 32 jno

DANVILLE

—A la quête publique 
lieu, vendredi et aainedi

—Le Révérend Père F. Lauren­
deau, s. j.. de Montréal, a été l’hô­
te de sa cousine, Mme A. N. Roy.

—Mlle D. Peleltier, de Ste-Adè- 
le, passe quelques jours en vacan­
ces dans sa famille, à Lennoxvil-
le.

—M et Mme Ludger Grégoire, 
leur fille. Mlle Sybil Grégoire et 
leur fils. M. Conrad Grégoire, font 
une promenade d'une dizaine de 
jours à Springfield, Mass., et New 
York. N. Y.

qui eut 
au profit

de la Sherbrooke Library, sous la 
direction de Mme Francia Hoye, 
présidente. Mesdames Milo Loth- 
rop, F. S Bachelder, J, S. Baldwin 
et Mlle Winifred Farmer, bibliothé­
caire, étaient en charge d« diffé­
rents districts de la ville. Lee résul­
tats de la vente furent très satis­
faisants, et le* membres du bureau 
de direction désirent exprimer leur 
reconnaissance à tous ceux qui ont 
contribué au succès de cette orga­
nisation.

—Le Dr et Mme J. A. Dion sont , 
de retour d’un court voyage à 
Montréal.

—Mlle Blanche Roy est de re­
tour de Montréal ou elle a passé 
quelques semaines chez des pa­
rents.

—Mme Elzéar Archambault, de 
< haudière Sta.. a visité M. et Mme ! 
L. J. Bégin.

—Mlle Isabelle McMahon est de 
retour d’une promenade de quel­
ques jours dans la me ropole.

Cape U K ing
—Un joli mariage avait lieu à 

l’église St-George, de Lennoxville, 
alors que Mlle Ethel May Rich­
mond King, fille de* M. Francis 
Early King et de Mme King, dé­
cédée. de Sherbrooke, unissait sa 
destinée à M. Harold Wentworth 
Capel, de' Trois-Rivières, fils du 
révérend Edward T. Capel et de 
Mme Capel, décédee, de Knowlton 
Mme H. S. 0. Moffatt, de cette 
ville, était dame d’honeur. accom­
pagnée de M. Gordon Capel, de 
Cowansville. Une réception eut 
lieu, après la cérémonie, à la rési­
dence de la soeur de la mariée 
Mme Hubert Ames, à Lennoxville

Le Dr Lionel Darche, spécialiste 
des yeux, oreilles, nez et gorge, de 
Sherbrooke, sera au bureau du Dr 
Letendre mardi le 4 Juin 1835. 84-2

REMERCIEMENTS

—M. Hughes Perreault et sa fa­
mille de Ste-Ediwdge, remercient 
sincèrement tous ceux qui leur ont 
témoigné de la sympathie, soit par 
offrandes de messes, bouquets spi­
rituels. visites, cartes de sympa­
thies, assistance aux funérailles ou 
de toute autre minière lors de leur 
deuil causé par la mort de Mme 
Hughes Perreault.

Quelques
conseils

—M. et Mme Rodolphe Ménard, 
MM. Maurice Ménard, Gérard Ca­
ron. Joseph Morin, Florian Ménard 
et Mlles Armande, Germaine et 
Lorette Ménard, tous de Coaticook- 
Xord, visitaient hier. M. et Mjne 
Willie Lemelin. rue du Conseil.

Salon À 
de

Beauté 1.
Lottie*^ ^

Recettes

1 RI E CHURCH. LENNOXVILLE 
^ TEL. 225.

8. Bankly, autrefois instructeur 
dans un des établissements de 
beauté les plus considérables du 
Canada, donne des Ondulations 
Permanentes au moyen de la 
machine Thermique sans chaleur. 

Tout ouvrage garanti.
Permanent à l'Huile ......  $3.00
Spécial. Permanent Komol. $5.00 

Marcels, ondulations à l’eau et 
toiLs les services de beauté. 

Mlle Lottie McClintock, prop.

\

PARTEZ pour

L’<UROP<
PAR LA

/(Cille 
du St-Jau'icnt

*Les paquebots du 
Pacifique Canadien se 
rendent en Europe par 
la route la plus courte, 
la plus pittoresque, la 
plus agréable—celle du 
majestueux St-Laurent, 
qu’ils suivent sur un par­
cours de 1000 milles 
avant de prendre la 
pleine mer.
Toute une flotte de spa­
cieux et princiers paque­
bots a votre disposition 
—Empresses, Duchesses et 
Monts.
Service, confort et cui­
sine hors pair en pre­
mière, classe cabine, 
touriste et troisième.
Départs fréquents de Mont­
réal et Québec è destination 
de ports britanniques et 

continentaux.

y*

V Vv

ntn+mtnti g* 
g» i*>»#**4 ••

en écrivant à 1). R Kennedy. Agent 
Général. 201, me 8t-.farques-Oueat. 
Montréal.

PACIFIQUE
CANADIEN

«M* dm M ******-'nr dmmm* •rrigt*' •"L «i dp

ORIGINE DES RECETTES”
fd’aprè* Barbara B Brooks)
Les “suggestions culinaires'* 

furent les ancêtres, des recettes. 
Au temps çù les livres de cuisine, 
les revues féminines, les “page de 
la femme” des journaux et les 
programmes de radio “radio kit­
chen broadcasts” n’étaient pas en­
core connus, les cuisiniers et les 
cuisinières se transmettaient leurs 
petits secrets du métier de bou­
che en bouche ou le gardaient ja­
lousement. suivant qu'ils voulaient 
le divulguer ou le cacher.

Le mot “suggestion” désignait 
bien alors, la propagation discrè­
te des recettes qui se bornait à 
faire connaître quelques conseils 
concernant telle manière de pré­
parer un certain mets, et pas plus. 
Les recettes donani tous les lé- 
tails d’un plat étaient inconnues, 
et la mode de publier au grand 
jour des recettes enrichies de di­
rections avec lesquelles la confec­
tion d’un menu devient un jeu, est 
plutôt récente.

De nos jours, l’art culinaire est 
amélioré et propagé par la multi­
tude des recettes détaillées et ex­
périmentées qui circulent, et de 
plus en plus, la ménagère moder­
ne s’intéresse à toutes- suggestions 
pratiques destinées à lui faciliter 
la tâche et à assurer son succès.

Voici quelques “secrets culinai­
res” qui pourront vous être utiles, 
un moment ou l’autre. Saviez-vous 
que:

Le cocktail “vegetable” est une 
combinaison de chou, céleri et pi­
ment vert hachés et d’assaisonne­
ment, avec une gélatine claire. 
Servez avec une sauce cocktail tvè* 
pimentée.

Les concombres marinés ont une 
foule d’usage en dehors de la gar­
niture des sandwiches et des sala­
des. Ajoutez des concombrees ma­
rinés (pickles) hachés fin avec 
quelques gouttes de jus d’oignon 
à la mayonnaise qui garnit un plat 
de poisson, ou pour humecter la 
viande hachée des sandwiches 
Ajoutez des marinades hachées à 
la sauce blanche juste au moment 
de servir du chou-fleur. Hachez des 
marinades à la moutarde et démê­
lez avec du beurre défait en crè­
me; étendez entre des sandwiches 
de pain beurré très mincement 
tranché, et faites rôtir sur un gril­
le-pain; servez avec du thé ou ca­
fé. Ajoutez des marinades tran­
chées aux patates, riz ou macaro­
ni en salade.

Les céréales servent non seule­
ment à “allonger” une salade au 
poisson, mais en amélioreront la 
saveur en atténuant le goût hui­
leux.,Es », ez le riz cuit à la va- 

*peur avec un plat de thon et le 
“corn flakes” avec du saumon en 
paillettes, dans la proportion de un 
tiers de céréales pour deux tien 
de poisson. Combinez de la fa<;on 
ordinaire comme pour l»s autres 
ingrédients qui entrent dans la sa­
lade au poisson.

De l’eau froide versée dans un 
chaudron très chaud peut faire cé­
der le fond, à cause de l’inégalité 
d’expansion du métal.

Un peu de crème à la glace sur 
un plat de corn flakes font un des­
sert délicieux et nourrissant pour 
le souper des petits.

Il n’est pas nécessaire d’arroser 
un rôti, si la viande est placée dans 
la casserole, le gras dessus. Com­
me la graisse fond et coule sur 
la viande, l’arrosage se fait auto­
matiquement et vous sauve de la 
peine. Si le rôti n'a pas de partie 
grasse, on peut le couvrir de tran­
ches de bacon ou de lard salé.

Un plat de corn flakes avec dei 
netits fruits, fraises, framboises, 
bleuets et du lait, riche, font un 
souner léger et rafraîchissant.

Si vous avez la précaution d* 
crever la pelure des patates cuites 
au four en les sortant du four, el­
les n’offriron* pas cette apparen­
ce humide désagréable, au moment 
de les manger.

Pour partager harmonieusement 
une tarte en cinq morceaux, tra 
cez d’abord un “Y” bien propor­
tionné; re-divisez ensuite en deux 
chacune des portions plus larges, 
relie du haut formant la rinquiè- 
me.

LA NAISSANCE DE LA 
COQUETTERIE

Pour ceux — je dis “ceux” — 
qui nous reprochent si souvent, à 
nous, femmes, ce défaut mignon, 
la coquetterie, je reproduis cet ar­
ticle d’un journal parisien, où une 
plume masculine d’ailleurs, expli­
que avec finesse, que ce penchant 
n’est pas inné, mais bien souvent, 
inculqué à bébé, dès sa première 
heure, et pendant ses premières 
années, par un ensemble de soins 
vaniteux et de préoccupations d’é­
légances apportés par une cour 
d’admirateurs aussi bien masculins 
que féminins, que le bébé subit 
d’abord inconsciemment, puis aux­
quels l’enfant s’habitue peu h peu, 
jusqu’à ce que sa vanité en fasse 
une femme... ou un homme!

Mais lisez:
“Bébé est né! Est-ce une fille 

ou un garçon? Cette question qui, 
pour quelque temps encore, n’inté­
ressera que l'état civil, passionne 
sur le moment, à cause de tous 
les rêves d'avenir qu’elle éveille, 
le père angoissé, la mère exténuée, 
le médecin, qui est courtois, et la 
sage femme, qui a l’habitude.

Et déjà on habille Bébé. Toilet­
te classique, sommaire, apte à être 
souvent renouvelée. Mais, enfin, 
Bébé n’aura pas été longtemps à 
l’état naturel sous la lumière du 
soleil, dans la vie du monde qui 
l'accueilel et où il va falloii qu’il 
existe.

En attendant qu'il puisse s’en 
préoccuper, la manière dont on 
l’habille évolue déjà, elle, bien 
avant qu’il s’en rende compte. Le 
souci de son élégance s’est emparé 
de lui avant qu'il en ait conscien­
ce, Et presque autant que sa nour­
riture qui change insensiblement 
la mode, de façon presque aussi 
impérieuse, l’asservit dès le ber­
ceau.

Pour son bantéme, il aura une 
tenue d'apparat. Puis les combinai­
sons les plus ingénieuses de lin­
gerie, de lainages et de tricots 
l’assaillent: mère, tantes, cousines, 
amies, interprètes de toute la fa­
mille et du monde où celle-ci vit 
rivalisent, à chaque occasion, 
d'imagination et d’entrain. Blanc 
filial, jaune ensoleillé, bleu d'azur, 
rose d’aurore: Bébé, plus ou moins 
engoncé, est déjà coquet et vêtu 
dans le ton de son âge. Mais il su­
ce son pouce en pensant à autre 
chose et s’il rit, ce n’est pas du 
plaisir de se trouver si joli, et s’il 
pleure, ce n'est pas d’avoir gâché 
sa nouvelle robe.

Bébé est encore anonyme. Il ou 
elle, peu importe encore. Bébé est 
trop occupé par son apprentis­
sage. Il faut contempler la vie, 
s’habituer à la nature humaine; il 
faut tout apprendre. Et c’est dé­
jà si long, si lent et si décevant 
que le ravissement des grandes 
personnes devant les progrès de 
l’enfant qui s’ignore, le laisse par­
faitement indifférent.

Mais il parle, il comprend! et 
alors la grande coalition du mon­
de. acharné à éveiller sa petite, sa 
minuscule personnalité, triomphe 
enfin — par la flatterie, hélas! 
“Elle” fait des grâces qu’“on” ap­
plaudit. “Il” prend un a,r gaillard 
dont “on” est fier.”

Léon RUTH.

Vivez des

» E
leillés

AYEZ-VOLS remarqué que ru* 
Jour* heureux «ont feux où noua 
Jou1««on* d'une bonne santé ?

Augmentée ee bonheur, pour 
vous et pour votre famille. Cou- 
server la santé qui eot votre par­
tage Ajouter à vo* jours enso­
leillé*

La constipation ordinaire est 
( ennemi le plus redoutable de la 
santé. Elle peut faire perdre l’ap­
pétit et l'énergie. Aaourément, elle 
détruit l>nthou*ia*me ! Cepen - 
dant on la bannit en mangeant 
une sa t ou rr a se céréale.

les épreuves du laboratoire dé­
montrent que le Aon Kellogg 
ALL BRAN fournit les “matière* 
inaaol mi labiés" et les vitamines 
B qui soulagent la constipation 
ordinaire. En plu*, Il contient dn 
fer pour le sang.

Lm "matitrM InAMtmÜablw" 4a bon 
ALL-BRAN afisMiit eotnm» Im Usa- 
m— fouIllM. Conblon «s tralUmsnt «a 
«ejen 4 an* c4r<al«, prêt* è ••rrlr. •**- 
U plat agriabU quo l'âhtorpilon 4« r*- 
tnfdM brevetés 1 Deas eailUréoa k eoa- 

P«. Joan, oaffl-
sont ordinairement. 
o« ft rhsqoe reps» 
dmns les eus chro­
niques. 81 ee tr»l- 
temont n'sflt pas 
consultes votre mé­
decin. Fobrlqa*! par 
bslloet. k Lon4on.

Le R. P. Laurendeau offre 
les saints en modèles à 
notre jeunesse féminine

L'éloquent Jénuite était le conférencier au déjeuner-causerie 
de la Ligue de la Jeunesse Féminine. — Mlle Mariette 

( ahana présente l'hôte d'honneur et Mlle 
Kathleen Shea le remercie.

Le déjeuner-causerie de la Ligue ( Le R. P. Laurendeau

Ml;BRAN

de la Jeuneabe Feminine qui eut 
lieu samedi midi, a l'Hôtel Magog 
réuniaaait quelque soixante-quinze 
invitèa. Le Révérend Père F. Lau­
rendeau. a.J„ de Montreal, était 
l'hôte d'honneur et le conférencier, 
et Mlle Mariette Cabana, préaiden- 
te de la section de Sherbrooke, pré­
sidait à la table d’honneur 

On remarquait aussi M l’abbe 
Victor Vincent, supérieur du Sé­
minaire. et M. l’abbé Nap. Oodère. 
aiiL.1 que Mlle Simonne Bousquet, 
présidente du Bureau de Direction, 
et Mme Gurth Pretty, membre* du 
bureau de direction, toute* deux de 
Montréal, Mme Clément Noel, vi­
ce-présidente. Mlle Kathleen Shea, 
tréaorière, Mlle Irène Gagné, se­
crétaire-archiviste. Mlle Marthe 
Rioux. secrétaire-correspondante et 

'Mme Gérard Parizeau, de Montréal, 
j L’organisation de la fête était sous 
j la direction de Mlle Madeleine Cré- 
| peau présidente du Comité de ré­
ception.
Mlle Cabana

Après de repas. MU*

Le Révérend Pere Laurendeau 
débuté en citant le trait d un cei- | 
tain bienheureux qui avait 1 habi- ] 
tude de transmettre, a chaque ma­
tin, la parole de Dieu qui lui étau 
inspirée dans ces méditations noc­
turnes. Mais certains matins ou ii, 
n avait rien reçu de Dieu, il se con- . 
tentait de congédier la fouie as­
semblée avec un sourire, leur di­
sant: "Je n'al rien à vous dire”. Ce 
saint, constate le pere Laurendeau, 
pratiquait une vertu très rare : 
"Lorsqu'il n'avait rien à dire, il ne 
disait rien II deviendra, uu jour, 
le patron des conférenciers et qcs 
prédicateurs*.

Le Révérend Pere remercia aior* 
Mlle Cabana de son aimable invi­
tation, et évoquant la coutume qui 
existe dans les couvenu et les sé­
minaires, de lire, "entre la poire 
et le fromage”, un passage du 
martyrologe, il dit qu il mettrait en 
pratique cette sage coutume, sec 
auditrices étant, pour cette fois, les 
martyres.

Mais l'intéressante causerie ou 
Cabana, Pere Laurencfeau sut faire mentir

PRENEZ-VOUS PART?
Voyez ce journal mercredi pour lew 

détails complets du
CONCOURS DE POPULARITÉ

HEINZ "57"

$5000 en PRIX

L’AVENIR EST AUX JUMELLES

présidente, ndreaa la parole, Invi­
tant le secrétaire à donner lec-

cet exorde remplit d'humilité. Le 
conférencier démontra la nécessite

ture du rapport des activités de la pour tous de l’imitation de la vie

UNION NUPTIALE 
A ASBESTOS

M. E. Larocque, de Marbleton, 
épouse Mlle M. Heauregard.

(Spécial à la “Trihyne’’).
ASBESTOS. 3 — Le mariage 

de Mlle Marcelle Beauregard à M. 
Ernest Larocque de Marbleton a 
été béni en notre église. M. Davila 
Beauregard servait de témoin à sa 
fille et M. Joseph Larocque servait 
de témoin à son fils.

La mariée était ravissante dans 
une jolie toilette de satin blanc 
Son bouquet était de lys et de ro» 
ses. M. Edgar Beauregard, frère 
de la mariée agissait comme gan 
çon d’honneur et Mlle Marie-Ange 
Larocque, soeur de la mariée l'ac­
compagnait.

Le déjeuner fut servi chez M 
| Davila Beauregard père de ia ma*
' riée. Au nombre des invites on re- 
j marquaient: M. Ephrem Charland 
| grand-père de la mariée. M. et 
! Mme Ludger Turcotte et leurs en­

fants. de St-Georges de Windsor, 
Mme Vve Damase Brouillette, M. 
Horace Lajoie et Mlle Léona La­
joie. M

Dans l’après-midi tous se rendi­
rent à St-Adolphe de Dudswelî 
chez M. Joseph Larocque pour y 
prendre le souper. Pour le voyage, 
la mariée portait un joli costume 
de teinte gros bleu et chapeau de 
même teinte.

Au souper on y remarquait en 
plus des personnes mentionnées 
plus haut; M. Adrien Plante, M. 
Henri Larocque, Mlles Julienne et 
Cécile Larocque, M. et Mme Gau- 
dias Rousseau, M. Paul-Emile 
Rousseau, M. et Mme Elzéar 
Brousseau, M. Louis Larocque, 
MM. Fernand, André, Maurice 
Beauregard, MM. Adrien, Gérard 
et Léo-Paul Rousseau, tous de 
Marbleton.

Les nouveaux mariés reçurent de ! 
nombreux et de riches cadeaux.

ST-MALO D AUCKLAND,
A été baptisé en notre église pa­
roissiale l'enfant premier-né de M. 
et Mme Edmour Fauteux (Alice 
Lemieux), sous les noms de Joseph- 
Aldéi-Ronald. Parrain et Marraine; 
M. et Mme Emery Lemieux, grands- 
parents maternels du nouveau-né. 
Agissait comme porteuse: Mlle Ga- 
brielle Lemieux, tante maternelle 
de l’enfant.

—M et Mme France Crête «Blan­
che Hébert) sont heureux d annon­
cer la naissance d’un fils qui reçut 
les noms de Joseph-Gérard-Cy- 
prien-Paul. Pairain et marraine : 
M. et Mme Cyrille Crête, oncle et 
tante paternels du nouveau-ré 
Mme Vve Cyprien Crête, grand'niè- 
re maternelle, portait l'enfant.

JOYEUSE REUNION 
A MASSAWIPPI

Réception chez M. et Mme 
Arthur Holduc.

MASSAWIPPI. 1er. — M et 
Mme Arthur Dubuc ont reçu ces 
jours derniers un groupe do parents 
et d’amis. On remarquait: MM. et 
Mmes Camil Dubuc, Albert Dubuc. 
Auguste Dubuc, Rosario Bibeau, et 
leur fillette Aline .tous de Sher- 
brqpke; M. et Mme Oliva Bolduc. 
M'r. Ireneau, Lionel, Roméo et Ro­
bert Dubuc, de Sherbrooke, MM 
Georges. Emile et Gérard Dubuc, de 
Sherbrooke; MM. Roger Boissé, An­
tonio, Claude, Gérard Bolduc, MM 
Alfred. Donat. René et Alexandre 
Létourneau, Henri Ashby, Roland, 
Renc, Marcel, Donat, Auguste *t 
Robert Dubuc, MM. Adrien et Ed­
gar Viens. Alexandre Veilleux. Cou­
sineau. Veillcux. de Compton; Mlles 
Silvette. Germaine Béatrice. Lau­
raine Fernande et Gertrude Dubuc. 
de Sherbrooke; Admira Hamel, de 
Sherbrooke; Emma Letourneau. 
Louisa Laperle, Gertrude Bolduc. 
Juliette. Anita. Jeanne d’Arc. Céci­
le. Marie Marthe et C Dubuc Cc- 
rlle Houle, de Kingscroft. Mlles 
Cousineau et Alice Vciïleux. de 
Compton.

Ligue.
Mlle Cabana s'exprima comme 

suit:
Messieurs les abbés.

Mesdames,
Mesdemoiselles,

La générosité avec laquelle vous 
avez répondu, chaque fols qu’il 

I nous a fallu faire appel à votre 
i charité, vous a acquis notre re- 
| une renommée sans précédent. Je 
connaissance. Mais, comme c'est 
presque toujours le cas des obli­
gés. nous devenons exigentes. Nous 
voudrions que votre sympathie 
provienne, non seulement du désir 
d’encourager des jeunes filles qui 
essayent de faire un peu de bien, 
mais aussi de votre appréciation 
pour le travail que nous réalisons 
dans la sphère malheureusement 
encore restreinte, où notre activité 
s’exerce Nous avons donc pris la 
liberté, de différer de quelques ins­
tants. le plaisir que vous promet la 
causerie du Révérend Père Lauren­
deau, pous vous familiariser avec 
no* activités. Dans ce but, la secré­
taire - archiviste. mademoiselle 
Gagné, donnera lecture de notre 
rapport annuel.

Mlle Gagné présente un intéres­
sant rapport sur les activités nom­
breuses de l'association.

Puis. Mlle Cabana reprend la pa­
role, présentant le conférencier: 
Messieurs les abbés

Mesdames.
Mesdemoiselles,

Puisque pour la dernière fois, au­
jourd'hui. je préside une réunion 
de la Ligue, je désire profiter de 
1 occasion qui m’est offerte pour re­
mercier les membres de leur co­
opération pendant mon terme de 
présidente Je ne doute pas. mes­
demoiselles. que vous seconderez de 
la même façon, mademoiselle Shea 
qui possède déjà la sympathie de 
chacune et mérite la plus haute 
considéra tion.

C’est à la co-opération des mem­
bres qu’est dû le succès de toute 
organisation; car si chaque 
entreprise doit avoir une tê­
te dirigeante. celle-ci, laissée 
à ses propres ressources, ne par­
viendrait pas toujours à surmonter 
les difficultés ne se sentant pas se­
condée et obligée de mériter la con­
fiance que d’autres lui accordent. 
Cette sensation de devoir mérité 
décuple l’énergie et permet sou­
vent d'accomplir des choses dont 
on ne se serait jamais jugé capa­
ble. On se surprend même à agir 
avec une assurance qui est presque 
de la témérité.

Ainsi, je vous avouerai m étré 
sentie quelque peu harlie. le jour où 
nous nous rendions voir le Révé­
rend Père Laurendeau, pour l’invi­
ter a être hôte d’honneur et confé­
rencier À notre déjeuner, celui dont 
l’éloquence défrayait toutes les con­
versations. Mais j’avais compté 
sans l’amabilité naturelle de l’émi­
nent prédicateur, qui nous a re­
çues comme de très vieilles con­
naissances et laissées partir avec 
un espoir. Nous n’osions pas enco­
re, toutefois, parler de cette démar­
che. craignant de faire sourire. Ce­
pendant. quelque temps après, nous 
constations combien Napoléon 
avait raison de dire que “l’avenir 
est aux audacieux", puisque notre 
conférencier d’aujourd’hui consen­
tait à ajouter à ses nombreuses oc­
cupations pour s'intéresser è une 
association de jeunes filles

J'aurais mauvaise grâ^e à vous 
faire l’éloge du Révérend Père Lau­
rendeau. sa réputation l’ayant de­
vancé chez-nous. bien avant que 
le.; retraites prêchées à la cathé­
drale. cette année, lui aient valu 
une renommée sans précédent. Je 
me crois beaucoup plus agréable, 
aux yeux de notre conférencier 
d’abord, en ménageant «on humili­
té: et aux vôtres en cédant tout d* 
suite > parole è celui que vou» 
êtes si impatientes d’entendre.

des Saints.
"Les Saints, dit-11, sont nos umla 

de toute la vie. Nous avons reçu 
un nom, nous recouvrons nos mura 
de leurs images, nous portons des 
médailles, cordons, scapulaires, les 
aphorismes proverbiaux, les dic­
tons populaires, la topographie, 
l’histoire, toute la vie extérieure 
des peuples fait revivre la mémoi­
re des Saints Mais nous devons 
non les considérer comme des pei- 
sennages fictifs et inaccessibles, 
mais comme des êtres tels que nous, 
que nous devons nous efforcer d'1- 
miter

Le conférencier fit ressortir en­
suite, par de nombreux traits d es­
prit. la gaieté et la bonne humeur 
de tous ceux qui se sont sanctifies, 
illustrant encore une fois la grand* 
vérité de cette citation de St-Fran­
çois de Sales: “Un saint triste e.-t 
un triste saint”.

Et il conclut en disant: "ceux qui 
disent que la sainteté dessèche l'A­
me, ne se sont jamais penché sur 
un coeur de saint’.

Mlle Shea
Mlle Kathleen Shea, trésorière de 

la Ligue, et nouvelle présidente élue 
pour l’année 1935. sut remercier 
très finement le digne conférencier, 
en ces termes:

Keyes

quatfr

Révérend Père:
Les mots me manquent pour tra­

duire toute la reconnaissance que | 
la Ligue de la Jeunesse Féminine j 
vous doit. Votre présence ici et j 
votre intéressante causerie sont 
bien la preuve de l'intérêt que vous 
nous portez.

Avec une grande joie je me fais | 
donc l’interprète des membres de le 
Ligue et de toutes les personnes j 
présentes pour vous dire du fond 
du coeur un grand et sincère mer­
ci.

Puis-je prendre encore quelques 
instants pour remercier les jeunes _
filles de la Ligue de la Jeunesse
Féminine de m'avoir élue à la pré- Mme Eupène Rouleau est fe-

! Que réserve l’avenir au cinq jum elles Dionne? De nombreuses per­
sonnes se sont posé celle question à l’occasion du premier an- 
tmersairc de naissances des fameuses quintuplettes. Feront-el- 
lese du théâtre comme les qu atre soeurs DOYLE. Cri-dessus), 
de Hollywood, et atteindront- elles ia nerfection physique des 
quatre soeurs KEY ES, (en ha ut), de Hollis. Oklahoma, qui son! 
âgées de 20 ans?

ANNIVERSAIRE 
A ROCK FOREST

sidence Otto marque de con­
fiance de votre part, mesdemoisel­
les. m’est bien sensible.

Notre association perd, avec la 
démission de Mlle Cabana, l’initia­
trice d’un mouvement tout nouveau 
à Sherbrooke et une organisatrice 
très dévouée.

Je ne vous cache pas que la tâ­
che me paraisse bien lourde, mais 
la collaboration de toutes et cha­
cune saura, je n’en doute pas, me 
la rende plus facile.

On remarquait à cette fête- Mmes 
F. H Bradley. C B Howard. .7 H 
Walsh L. E Codère, E W Tobin 
C. E. Bachand. Rodrigue Boisvert 
Hector Verret, Honoré Parent. Cé- 
saire Gervais. Albert Leblanc. W 1- 
frid Lazure. Fred Bertrand. J. H 
Michaud. Richard Gaudet, Chénier 
Picard. J F St-Gcn-nam Louts F 
Codère. J A Darche A Rov, L. J 
Bégin. C C Heinerth. F P Vail- 
lancourt. Ashton Tobin, et Mlles 
Madeleine Crépeaii. Augustine Eu- 
trénie et Cécile Codère. Viola Mul­
lins. Dolorès Leclerc. Jacqueline et 
Julienne Lemieux. Thérèse Bélan­
ger. Claire Gagné. Marthe Panne­
ton. Marguerite Labelle. de Mont­
réal. Marcelle Lcmay, Lucienne 
Noiseux. de Montréal. Maura *t 
Helen McManamy. Mimi Shea, Ma­
rie Trudeau. Dorothy Mullins. Fei- 
nande Lemieux, Charlotte Nadeau. 
Yola Bertrand. Jocelyne Robert. 
Berthe Dion. Isabelle McMahon. 
Simonne Roy, Lucienne Lainé. Thé­
rèse Richard. Aline et Lucille Trem­
blay. Margot Beaudin. de Montréal, 
et Ave Walsh.

lée par un groupe rie pa­
rents et d'amis.

ROCK FOREST. 1er - Une 
joyeuse réunion a eu lieu a la 
demeure de M et Mme Eug. Rou­
leau à l’occasion du 48ème anniver­
saire dp naissance de Mme Eugè­
ne Rouieau.

Une adresse a été lue par Mlle 
Aidéa Rouleau et un cadeau pré­
senté par son petit-fils, au nom de 
la famille et de ses amis.

On remarquait: outre les héros 
de la fête: M et Mme Eugène Rou­
leau. MM. Donat. Wilbrod et Irén.-e 
Rouleau, Mlles Aidéa et Yvonne 
Rouleau, MM et Mmes JosaphaS 
Gendron. de St-Elie d’Orford, Nh- 
Joléon Paradis, de Rock Forest, F 
Bergeron. Frédéric Pinet te. M. Jo­
seph Proulx. Mlle Aidéa Proulx, M 
Paul Basinais. Mlle Yvette Beau­
lieu, M. Philipp* Beaulieu MM.

i James Mills et Hervé Beaulieu, 
: Mlles Agnès et Magella Desruis­
seaux, de Sherbrooke, M, Gérard 

I Groleau, Miles A. Desruisseaux, d? 
Sherbrooke. Jeannette Turgeon. M 
Lionel Turgeon. Mlles Rita Fau­
cher, de Johnville, Marie-Louise et 
Rosanna Dubé, MM Désiré Dubc 
et Georges Laçasse. MM. et MUej 
Marguerite et Emile Paradis, Yvet­
te Duford. Rosana Gendron. d* ot- 
Elie. Gédéon Fleury. Bernadette et 
Donat Gendron, de St-Elie, Emma 
Fleury, M. Trépamer. de St-Eli'>. 
Lucien et Amédée Bergeron. Pier­
re Laplante. M. Noel, de St-Cathe­
rine Ovila Bergeron et Léo B- 
dard

Il y eut chant, musique et 
goûter fut servi à la fin d* la 
lée.

un 
< .1-

—Le mot efficacité* est ta- 
nion du ’our. L’annonce enseigne 
l’efficacité dans les achats Pre 
nez une leçon d’économie domesti­
que, chaque lour en Usant les an­
nonces dans votre journal

»
fl à d^XüUÀAêA
r^n / .x MAYONNAISES 
VÂrauaii doua la

/ n/ FRITURES 
Æ UA ÉCONOMIQUE

ST-ROMAIN. - M et Mme 
Alfred Fortin, de Courcelles ont vi­
sité Mme Eugene Boulanger 

—M Joseph Bélanger, après avoir 
passé l’hiver dans l’Abitibi, est de 
retour dans sa famille 

—M J. A I/eBlanc, d* Stratford, 
est allé à St-Romaln

Iranrhm-m Ch*tlt* — j* n ai plu» H» p!**-* poar 
un autre verre 4e liqueur — > «u* ete* bien tentll 
4e men offrir, mai* j« rrni» que m** vou» At»* 
trop bon pour refn*er quoi que re *olt h personne 
le pen*e bien que tnqiea !e« Jeune* fille* de p*r 
tel voudraient *e voir à la place 4e Ro*emarr —

Monsieur Moarlaad eou* ave» un eoeur 
r*n#reua ! Mme Mrarland va vouloir 
voua remercier 
sonncllement 4e la 
ron*l4#ration qua
vou» lai porter : |jr .1» regrette — mal*

je erol* que r e«t 
mieux que nou* ne 
non* rur.ronlrion*

Aprèa tout cher monOeur Mme Moarland e*t 
la veuve de mon frAre défunt — .!* veu* ^ 
romplAtement oublier le pa««é : Tenez Je ~
dftehlre cette cenfe**lon et Je eal* faire vi 

al elle n aealt Jamais VV

I ne fol* qu elle aura ouitte ma maison le vou* don 
neral de* Invtractlon* pour quelle nail pa* a «In 
quitter de l'avenir —» File n e«t p»» I unique coupable 
dan* retta affaire — »t Jttai* re*tt avec me* enfant* 
l«m chose* «e feraient pa«*ér* de façon dllfArente-té acr Me 1

Jamal*

No. 123

• im *



1 A E£ TRIBOT, SherbwoEe, LTNDT, S .TITS’ 1335 I-

René Loubier conserve son championnat poids léger provincial contre Joe Marsh
Le Choquette bat le club 
Sherbrooke par 6 à 0 hier

Devant 1,500 amateurs de baseball, dans une partie régulière 
de la Ligue Provinciale Indépendante. — W. Farrell et 

C. Dallaire sont blessés par des balles égarées.

Il remporte une décision bien méritée en 10 rondes. — René 
Leclerc bat Frankie Fiore par K. O. technique en moins 

de deux rondes. — Pete Grenier est mis K. O. techni­
que en 80 secondes par Eddie Arhury. — Jackie 

l^areau et Billy James battent Kid Côté et Kid 
Morissette par décision en six rondes.

LES MENEURS

En dépit de la défaite entière, al 
l'on en Juge par les points: 6 à 0 en 
faveur du Choquette contre le 
Sherbrooke, au terrain de la rut du 
Parc, hier après-midi, la partie fut 
tout de même Intéressante et les 
beaux coups n'en furent paa momj 
nombreux,

A la huitième manche, alors 
quil était au bâton, Farrell reçut 
la balle sur la mâchoire mais, cou­
rageux et énergique, il continua la 
parue Jusquà la fin. C. Dallaire du 
Choquette reçut la balle ^ur une 
jambe et, comme Farrell, 11 pour­
suivit la partie sans s arrêter; fait 
digne de mention, parce quon a 
beau être bon joueur, on n'en sent 
pas moins la douleur ,causée par 
une balle malencontreuse.

Le club défait a semblé jouer de 
malheur. Camirê, visiblement oial 
disposé, a lancé durant les 2 pre­
mières périodes pendant lesquelles 
les Joueurs du Choquette ont pu 
enregistrer 5 points et. de plus, une 
erreur d'Asselin a contribué à ac­
centuer la défaite.

A la troisième période, Joyce a 
remplace Camiré et. de ce moment, 
la parue fut beaucoup plus contes­
tée. Cependant Coden * n vjpé- 
neur a Joyce en déjouant cinq 
frappeurs, en naccordant qu'un 
but sur balles et en ne laissant 
frapper que six coups sûrs, pen­
dant 9 manches, tandis que Joyce, 
pendant 7 manches, a déjoué trois 
frappeurs, accordé 14 coups sûrs et 
un but sur balles. Le Choquette 4 
laisse cinq hommes sur les buts et 
le Sherbrooke 6. Les locaux ont 
commis trois erreurs contre zéro 
Dour les vainqueurs

Environ 1.500 personnes assis­
taient à cette partie qui sembla i 
monotone au début mais qui ne ! 
.arda pas a devenir très interes- 
lante. Elle dura 2 heures et 
minutes.

Les joueurs du Choquette étaient 
Allard. Carmel. Parent. Dufort 
Major. Couillard. La rivière. C. Dai- 
laire. Coderre.

Ceux du Sherbrooke C Clark. A 
Roy, Asselin, Drapeau, G. Clark, 
Thormahlen. izzell Farrell. Ca­
miré. Joyce.

Scores par manches:
Choquette . . . . 140 J00 010- -6 
Sherbrooke .... 000 000 000 -9

Les arbitres. M Chrétien et Jo^ 
Vallerand ont rempli leur rd> 4 la 
satisfaction générale.

O. Clark 
Thormahlen 
Buzzell ,. 
Farrell .. 
Joyce .. ..

; Camiré..............  0

1 0 
0 10 
1 1
0 4
0 0

0 
J 
1 
0 
ft

1 1

Allard
Carmel
Parent
Dufort

CHOQUETTE 
.... * 2 

' ft 
• • • • • ft 
>••••» ft

Major................. ft
Couillard............  ft
Lanvière............. ft
Dallaire ...... 4
Coderre.............. 4

3 1 
6 7
0 S
1 0 
1 ft 
1 12 
1 0 
1 7 
3 0

BIT LE CLÜB 
{MM ÔTI MUE ,UTTE

Hier, Inrs He Touverture du 
baseball Intermédiaire à 
Windsor. — Beau jeu du 
lanceur Dandenault.

petits crochets à la mâchoire. Joe 
recule René (*es 2. Clinch. Loubier 
compte à la tête. Clinch. Loubier 
encaisse à la tète. Joe compte un 
furieux crochet à la mâchoire. Bel

Voici le sommaire des autres par­
tie*; de la Ligue Provinciale Indé­
pendante qui eurent lieu en fin de 
semaine, suivi de la position des 
clubs:
Sorel.................. 000002024—8 11 1
Lachine . . 000000000—0 4 1

Batteries Cummings et Galen; 
Turned et Marchand 
Police . . 200000000—2 7 4
Drummond ville. . 021000000—3 13 3 

Batteries: Leblanc et Lacroix; 
Mandevüle et Landry
Indians . . . . 000000001 — 1 3 4
Granby . . . . 53020001 x— 10 in 1

Batertes Solmon, Katanlo et
Delfoss, Deegan et Danis

O PMoy
Sorel................. ............ 6 1 .858
Drumm on drill* 2 .668
Ctoquette . . • .............. 4 3 572 I
Granby ............ ............4 3 572 j
Lc chine............. ........... 4 3 .572
Indiens.............. 4 333
Police . .. .
Sherbrooke.. .. ft .286

Hier ce fut décidément une 
journée malchanceuse pour les dif­
férents clubs de baseball de Sher­
brooke: le Sherbrooke s’est fait
battre par 6 à 0. le Notre-Dame, lui 
s'est fait battre par 11 à 8 et -n- 
fin. les Diamonds Boys se sont 
aussi fait battre par 5 a 0 a Wind­
sor Mills dans la partie d'ouver­
ture de la Ligue Intermédiaire à 
Windsor Mills

Hébert lanceur du Diamond, a 
réussi à déjouer il frappeurs et U 
a accordé quatre buts sur balles. 
Dandeneau. qui lançait pour le 
Windsor, a également réussi à dé­
jouer Il frappeurs mais U n’a ac­
cordé aucun but sur balles

Le Windsor a frappé neuf coup# 
sûrs dont 3 deux buts, tandis qut 
le Diamond en a frappe s dont un 
deux buta.

Les arbitres étaient: E Laver- 
diaire au marbre et L Hamel sur 
les buta.

Score par manches:
Windsor................. loo oy) 02x—ft
Diamond.................ooo non ooo—G

Devant une foui# de près d«e 
: 3.000 amateurs de boxe. René Lou- 
I hier, 135 livres, de Sherbrooke, a 
j remporté !a décision sur Joe

ftfttrsli LS4 I vrev de Montréal, _ ___________
samedi soir, au manège de la rue j échange de coups au corps et à la 
Belvédère, pour conserver son ti- j tête. René prend ion temps. Il ta- 

, tre de champion poids-léger de la > pe a i corps de la droite.
province qui était en jeu. Cinq lOème ronde: Furieux échange 

j mondes ont été allouées au cham- de coups, les 2 hommes attaquant 
, nion Loubier. trois à Marsh et deux *ans se couvrir. Joe compte par 

ont été déclarées nulles nar les des coups de revers et Loubier 
trois juges MM. Palma Landry, compte par des uppercuts. Coups

ded mite à la tète, à tour de rôle.

Pour autre sport 
voir en page
- 7 -

Babe Ruth quitte les Braves!

BOX SCORE
Sherbi >ke 
Clark .. . 
Roy .. • • 
Asselin ..

AB R H FO A E
4 0 0 1 0 0
5 0 3 3 3 0! 
4 0 0 0 1 i !

Drapeau ...... 4

•Par Bill King. PA) 
BOSTON. 3. — Babe Ruth et les 

Braves se sont dit adieu! Le fa­
meux frappeur est devenu libre hier 
peu après qu’l] eut annoncé qu'il 
quittait la Ligue Nationale â cause 
d un malentendu avec le juge Emil 
Fuchs, président des Braves. II ex­
pliqua qu'il ne s'accordait pas avec 
Fuchs Cet incident peut hâter le 
passage du contrôle complet entre 
les mains de Charles F Adams, pro­
priétaire de 2 clubs de hockey pro- ! 
fessionnels. qui dirige la piste Suf­
folk Downs de $1 500.000 dans l est 
de Boston, et principal actionnaire 
dans la Ligue Nationale de baseball. | 
Le monarque des :oups de circuits 
a dit aux journalistes qu'il voulait j 
faire une pétition auprès des auto­

rités pour entrer sur la liste des 
joueurs retirés de la ligue Natio­
nale Les amateurs de baseball sa­
vaient déjà depuis quelque temps 
que Babe Ruth était mécontent 
parce qu’on lui avait refusé une 
partie des profits gagnés pendant 
l'entrainement, le printemps der­
nier On comprend que cela a dû 
être le commencement de l’inimitié 
entre Babe Ruth et Fuchs, mais 
Ruth donne une autre raison pour 
quitter le baseball: il dit qu’il a dé­
cidé de se mettre sur la liste des 
retirés volontaires quand Fuchs lui 
a refusé la permission d’aller à Ncwi 
York pour participer aux fêtes en 
l’honneur de l’arrivée du vaisseau 
français, la “Normandie”.

A. O. Gagné et C. McGuire.
En semi-finale. René Leclerc. 133 

livres, de Sherbrooke, a remporté 
une victoire éclatante jur F**ankie 

i Fiore. 132 1-2, de Montreal, qu'il 
' a battu par mise hors de combat 
1 technique après une minute et 45 

secondes dans !a 2e ronde d'un corn 
bat limité à dix reprises. En 3e 
préliminaire, Eddie Arbury, 155 li­
vres, de Sherbrooke, a battu Pete 
Grenier, 156 1-2 livres, de Sher­
brooke. par mise hors de combat 
technique après une minute et 20 
secondes de boxe dans la premiè­
re ronde. Jackie Lareau. de Saint- 
Hyacinthe, a remporté la décision 
sur Kid Côté, de Sherbrooke, en 
six rondes, dans la deuxième pré­
liminaire. Le numéro d’ouverture 
du programme fut un des plus in­
téressants alors que Billy James, 
de Sherbrooke, a remporté une dé­
cision contestée sur Kid Morisset­
te. de Sherbrooke.

Mlle Juliette Major. Reine pro­
vinciale des Sports, a été ovation­
née quand elle fut présentée à la 
foule, du haut de l’arène, avant le 
combat binai. Elle souhaita bonne 
chance aux deux fameux gladia­
teurs puis l’arbitre Ray Ashton 
donna le signal des hostilités, alors 
que la foule acclamait Reine et 
boxeurs. Voici le détail de ce com­
bat qui a remporté beaucoup de 
succès auprès des connaisseurs.
La principale

Cloche. Les juges remettent leur 
décision à l'arbitre Ashton qui lè. 
v# le bras de Loubier pour indi­
quer qu’il a remporté la victoire.

LECLERC GAGNE 
En semi-finale. René Leclerc 

et Frankie Fiore devaient se mal­
mener pendant dix rondes. Les 
deux hommes se sont lancés à l’at­
taque sans danse inutile, dès 1# 
premier coups de cloche, tous deux 
comptant des points par des cro­
chets et des jabs bien appliqués et 
tout aussi bien encaissés. Au mi­
lieu de la ronde, Leclerc a ébran­
le Frankie qui a glissé au plan­
cher. Dès l’ouverture des hostili­
tés. a la 2ème ronde, le gars de 
Sherbrooke envoya son adversai­
re au plancher pour 4 secondes. U 
l’envoya encore trois autres fois 
au tapis puis il le cloua sur les 
câbles Frankie étant visiblement 
trop étourdi pour pouvoir conti­
nuer de se battre, l’arbitre Ashton 
arrêta le combat pour donner la 
victoire a Leclerc par K. O. tech­
nique. Le vainqueur a fait preuve 
d'un progrès incroyable. Il a 
maintenant un jab de gauche des 
plus précis et un direct de la 
droite qui a fonctionné avec la ré­
gularité et Ja force d’un piston de 
locomotive, samedi soir. Les pa­
ris étaient en faveur de Fiore, 
avant I# combat; maintenant, si 
Leclerc est prudent ses amis sont

(Piea&e Awociee*
LIGUE NATIONALE 

Au bâton: Vaughan Pirates. 403 
Martin, Cardinals. .390 

Points Vaughan, Pirates. 39. L 
Waner. Pirates et Martin. Cardi­
nals, 35.

Points* frappés: Medwiek. Ca-dî­
nais. 37; Vaughan Pirates. 36.

Coups sûrs: Vaughan. Pirates. 65, 
L. Waner, Pirates. 64 

Doubles: Medwiek. Cardinals. 16. 
Martin, Cardinals. 13 

Triples: Goodman. Reds, et L. 
Waner. Pirates, 6.

Circuits: OU. Giants. 9; J Moo­
re, Phillies. Vaughan. Pirates. Moo 
re. Giants *.

Buta volés: Bordagary, Dodgera 
et Myers, Reds, 6.

Lanceurs: Parmelee, Giants. 6-1 
Castleman, Giants et Walker. Car­
dinals. ft-l.

Le Notre-Dame de Montréal bat 
celui de Sherbrooke par 

Il à 8, au parc Dufresne

Luc Roy compte l'unique coup de circuit de la partie. — Beat 
jeu du lanceur Guillaume. — Partie des plus contestées; 

onze manches. — La reine provinciale des sports 
Mlle Juliette Major, avec Téchevin Royer comme 

receveur, déjoue le maire Bradlev au marbre.

LIGUE AMERIC”'*E 
Au bâton: Johnson. Athlétiques, 

411: Foxx. Athlétiques. .362.
Points: Johnson. Athlétiques 39; 

Bonura. White Sox. 32.
Points frappés: Greenberg. Tl 

gers. 44. Johnson. Athlétiques. 38
Coups sûrs: Johnson Athlétique* 

62: Gehringer. Tigers. 58.
Doubles: Werber. Red Sox. et Vos 
mik. Indiens, 12.

Triples: Cronin. Red Sox 6: Sto­
ne Sénateurs et oVsmik. Indians. 5.

Circuits: Johnson. Athlétique* 
12; Greenberg, Tigers, 11.

Buts volés: Almada, Red Sox, 19 
Werber, Red Sox. 8.

Lanceurs- Whitehead. White Sox 
6"ft; Tamulis, Yankees, ft-0.

POSITION DES CLUBS
LIGUE NATIONALE

sûrs qu’il montera vite parmi les 
1ère ronde: Etude. Clinch Marsh i premiers de la classe.

LES PRELIMINAIRES
évite un crochet de gauche 
Loubier. Etude. Léger échange di 
coups de la gauche. René place un 
court crochet de droite à la tête 
puis au corps de Joe. Etude. Marsh 
tape 3 flèches de guuche sur le nez 
de René. Loubier compte un up­
percut de gauche au menton. 
Clinch. Loubier est a l’attaque 
tandis que Joe se tient plutôt sur 
i» défensive.

2ème ronde: Etude. Brusque at-* 
taque de Loubier qui compte des 
2. Joe compte 2 jabs a la tête et 
une droite au corps. Reré fonce

Eddie Arbury, poids mi-lourd de 
Sherbrooke, & à peine eu le temps 
de prouver qu’il a un excellent jab 
et un bon crochet de droite. Dès le 
début du combat, il ébranla Gre­
nier d'un crochet de la la droite 
au menton. Il le cloua ensuite sur 
le? câbles et il remporta la vic- 
to.re par K. O. technique en une 
minute et 20 secondes alors que le 
second de Grenier lança l’éponge 
dans 1 arène, prouvant ainsi que

G P. Moy.
New-York .. .. 26 10 722
St-Lou is................... 24 1ft .615
Pittsburgh ............... 24 19 .558
Chicago.................... 18 17 514
Brooklyn................... 20 19 .ft 13
Cincinnati................. 16 21 432
Philadelphie............. 13 23 361
Boston ..................... 10 27 270

LIGUE AMERICAINE
New-York................. 26 1ft 834
Chicago
Cleveland
Détroit ..................... 21 18 538
Boston....................... 20 19 513
Washington.............. 17 22 •36
Philadelphie............. 15 22
St-Louis.................... 10 26 .278

LIGUE INTERNATIONALE
Buffalo..................... 25 16 610
Montréal................... 26 20 .565
Baltimore.................. 2ft 20 356
Syracuse.................... 23 21 523
Toronto ...................... 25 23 dU
Newark...................... 23 22 5Î1
Rochester.................. 18 26 409
Albany....................... 13 30 302

PRES DE 4,000 SPECTATEURS

A
lchaussettes Je fantaisie 
PENMANS font preuve de $oûl 
et d elegance et plaisent aux hom­
mes soucieux de leur apparence 
Se font, ce Printemps, dans les 
nuances s'harmonisant à mer ici I- 
V avec ’es nouvelles couleurs

r k y * lia a i

Chaussettes
POUR HOMMESPFmI

de nouveau et applique un crochet TT" JS o'*'A aTz.pour 7 de droite à la temp], ma.» Joe le r11"1®' K!d B%ty-,dî L*™0™1- 
recuie par de» jabs ae gauche. Etu- le- » Iancé un d*fl à Arburr- 
de. La rencontre Lareau-Côté a plu

3ème ronde Etude. Joe glisse à la foule car elle fut mouvemen- 
dans un clinch. Furieux corps-a- tée. Les deux hommes ne se sont 
corps alors que Joe compte des 2 035 ménagés. Malheureusement, 
a la tète et René au corps. Joe lIs furent un peu forts sur les 
glisse encore. Joe attaque de la , 
gauche a la tête. Clinch. René pla

Les Cardinaux reculent les 
Giants à 31/2 parties dans la 
Nationale; 6-5 vs les Cubs

Comme tou» les clubs de hase- le lanceur Guillaume, du club ram
queur, fit la barbe aux lanceur* 
locaux Dubé et Lefty Auger. Gui! 
laume donna 2 buts sur balles tan 
dis que Dubé en donna 3 poui 
frapper un homme. Salomon, à li 
2ème manche, et Auger en donm 
6 et il frappa aussi un adversaire 
Brunelle. à la llème reprise.

Guillaume retira 3 hommes at 
bâton tandis que Dubé «t Auger er 
retirèrent chacun deux. Dubé lançs 
jusqu’au début de la 4ème manche 

Luc Roy fut Tétoile de la parti# 
pour le Notre-Dame de Sheribroo 
ke. Il frappe, l’unique coup de cir­
cuit de la joute, à la premier# 
manche. Il se distingua aussi pat 
un coup de deux buts à la 5èm# 
manche et 11 joua une partie d# 
toute beauté, au champ centre où 
i! réussit des captures qui lui va 
lurent maints aplaudissements hier 
mérités. Bilodeau et Lavallée ont 
aussi réussi un coup de 2 buts, à 
la Sème manche, de même que Mil- 
Jette, des visiteurs, qui a alors fait 
compter Brunelle et Pérusse. Pru­
nelle était passé sur les buts pour 
avoir été frappé par le lanceur 
Auger. Métivier, Salomon et Pé- 
russe ont aussi fait du bon tra 
vail au bâton où ils ont réussi cha­
cun deux coups sûrs.

Guillaume fut sans contredit 
l’étoile des visiteurs. Il lança une 
partie quasi parfaite et il sut con­
trôler ses hommes tout autant que 
ses balles. Bilodeau et Métivier se 
sont distingués par quelques beaux 
coups. Lewis, Coumoyer et Kenne­
dy ont fourni du beau jeu pour les 
visiteurs. Mais il ont manqué 
une crandelle facile tapée 
par Brault, en arrière du 
2ème but, à la Sème. A cette man- 
che. Brault a été retiré au 2ème 
but pour avoir voulu forcer le jeu, 
comme cela lui est arrivé a Capel- 
ton la semaine dernière; il g’^st 
quand même racheté par un bon 
travail au champ centre. 

Alignements:
Notre-Dame: L. Rov. F. Méti­

vier. Trottier, Pinard, Brault, Du­
bé, Bilodeau, Brière, Bergeron. 
Auger.

Montréal: Lewis Millette. Cour- 
noyer. Salomon, Trudel. Brunei- 
le. Pérusse. Kennedy. Guillaume.

Arbitres: Hampton au marbre H 
Nova Trotiter sur les buts.

hall de Sherbrooke en fin de se­
maine. le club Notre-Dame a subi 
une défaite, hier, au parc Dufres­
ne, devant près de 4.000 personnes 
alors que le Notre-Dame de Mont­
réal l’a battu par un score de 11 
à 8 en 11 manches, dans une partie 
régulière de la Ligue Senior des 
Cantons de l’Est.

Malgré sa défaite, le Notre-Da­
me de Sherbrooke a su eonservef 
l’admiration de ses nombreux sup- 
porteurs car il a donné énormA 
ment de fil à retordre aux visi­
teurs. Il a même su égaliser le* 
scores à 8 à Ç à la 9ème manch# 
pour nécessiter 2 autres manchei 
alors que les visiteurs ont enregis­
tré 3 points, sur un beau rallie­
ment, pour gagner la partie.

La joute fut précédée d une pa­
rade à travers les rues de la ville, 
du Continental au parc Dufresne, 
via les rues Wellington-Sud. Aber­
deen. Gillespie. King-Ouest, Belvé­
dère, Minto, Alexandre. Galt et 
parc Dufresne. Ouvraient le défilé, 
trois cyclistes, un de police muni­
cipale et deux de la provinciale, 
MM. Boudreau. Lemieux et Berge­
ron. Suivait l’auto de la Reine pro­
vinciale des Sports, Mlle Juliette 
Major, avec M. Sylva Boucher au 
volant. La reine était accompagné# 
de sa soeur Mlle Marguerite Ma­
jor, et de MM. Léo Fournier, Adol­
phe Besré et Roland Liboiron. Sui­
vaient ensuite une vingtaine d’au­
tos renfermant les joueurs des deux 
clubs et des supporteurs.

Mlle Major lança la première 
balle avec M. Téchevin Royer com­
me releveur. M. le maire Bradley, 
qui fait toujours son possible pour 
encourager les sports locaux, a 
‘■passé dans le beurre” sur la belle 
courbe que lui lança Mlle Major, 
alors que la foule applaudissait.

Le Notre-Dame de Sherbrooke a 
pris 13 coups sûrs contre 7 pour 
les visiteurs ce qui prouve qu’iî 
fut supérieur à ses adversaires au 
bâton. Il commit également moins 
d’erreurs, soit 4 contre 5 pour les 
gars de la métropole. Cependant,

Score pa rmanche:
i Notre-Dame . . . 30001C00400_ a

Montréal .... 4î0i0100103—1!

ce 2 directs de droite a la mâ­
choire. Gauche pour gauche a la 
tète dans un corps a corps. Joe est 
meilleur dans r*out-fighting” tan- | 
dis que Loubier compte au corps 
dans r*in-fighting*\

4eme ronde: Escarmouche lege- ! 
re. René tape un jab à l’oeil gau- j 
che de Joe. Clinch. René reste a 
l'attaque. Coups pour coups de la 
gauche. René compte une droite au i 
coeur et Joe manque 2 crochets, j 
René manque 3 crochets de gau- - 
che tandis que Jos compte 2 jabs j 
au nez. René lui serre les côte?.

5ème ronde: Joe compte un jab 
à l’oeil mais René lui donne un 
‘‘one-two punch’ dans les côtes. 
Joe tape un crochet de gauche à 
la mâchoire mais René lui appliqué 
une longue droite au menton. La 
foule jubile. Rudes coups pour 
coups ouverts. La foule trépigne. 
René baisse sa garde et Joe en 
profite pour lui taper l'oeil d'un 
crochet de droite.

6ème ronde: Etude. Clinch. René ; 
compte 2 swings de gauche au 
corps et un de droite à la tète. Joe ' 
fonce et compte des 2 à la tète. : 
Rene ie cloue sur les câbles par un I 
crochet de droite à l'oeil. Joe se , 
repremi par 2 directs au corps ! 
Rene l’attend. Joe fonce et compte 
un uppercut gauche à la màchoi- '
; e, puis René bloque 2 directs.

Trme ronde: René fonce mais 
i*>« le recule d’un jab. Tous 2 man- 
luent un furieux crochet de droi- j 
te. Joe manque moins de coups 
nais René frappe plus fort. René 
Tonne un crochet de droite à la 
làchoire. Joe attaque mais Lou­
er le recule d'un long jah au nez. 
8ème ronde: Loubier compte un

clinches ou prises de corps, ce qui I 
donna beaucoup de fil à retordre à ~ " “ ;—
arbitre des préliminaires. Young L*s I igers de Détroit écrasent les White Sox par 10 à 5. —

Lebrun. Les deux boxeurs furent 
agressifs à tour de rôle et ils ont 
bataillé sérieusement. Lareau a 
vemporté une décision qu’il n’a 
pas volée car Côté lui a fait voir 
plus d’une chandelle.

La première préliminaire fut 
une des plus intéressantes batail­
les de la soirée. Billv James a 
remporté la décision sur Kid Mo­
rissette en 6 rondes des plus rapi­
des. Morissette et James se sont 
battus comme des vieux renards de 
l’arène et ils ont plus d’une foi* 
soulevé la foule par leurs beaus 
coups. Malgré sa défaite. Moris- 
sette a conservé la confiance d# 
ses amis et il s’en est même ac­
quis d’autres grâce à la belle ex­
hibition qu'il a donnée.

Après les combats. Mlle Juliette 
Major, son gérant M. R. Liboiron, 
les organisateurs locaux de la fê­
te du lendemain au parc Dufresne, 
MM. Léo Fournier et Adolphe Bes­
ré et de nombreux sportsmen 
ce rendirent au Continental où 
M. Téchevin Royer a remercié la 
oha-mante reine pour avoir eu 
l’obligeance de venir rehausser par 
a présence, Téclat du programme 

sportif qui venait de se dérouler 
au manège. M. Royer fit aussi 
eloge du clu bde baseball Notre- 

Dame, et il lui souhaita honni 
chance dans sa partie du lende­
main.

Pendant ce temps-là. René Lou- 
pier était fêté chaleureusement 
par ses nompreux amis, à ’/Ame­
rican House, où quantité de sports­
men locaux et de l’étranger s’é­
taient réunis pour féliciter le

Chït d» droite k 1» tempe. Clinch ^ampion qui avait »u »i Hiep dé-
René compte des crochets de droi­
te à la tête et au corps. Joe jab 
et donne un uppercut au menton. 
Beaux coups pour coups. Joe jab 
et René glisse. Joe tape un long 
. rochet de droite à l'oreille gau- 
• he. Jo# compte des 2. La foule est 
ur les épines.
9ème ronde- Jo# compte une 

droite à la tête mai? il reçoit 2

fendre son titre contre le redou­
table Joe Marsh.

\ ictoire des Yankees sur les Red Sox par 7 à 2 grâce à 
six circuits dont deux par Dickey. — Le Syracuse 

gagne son programme double contre le Newark, 
dans la Ligue Internationale.

DOUBLE SUCCES DU ROYAL
Par Hugh Fuilerton, }Us de la 

Presse Associée j
Les Cardinaux ont fait reculer 

l'avantage des Giants à 3 1-2 par­
ties alors qu’ils ont gagné leur sixiè­
me victoire consécutive grâce a un 
ralliement final qui leur donna un 
score de 6 à 5 contre les Cubs, tan­
dis que les gars de New-York ter­
minaient leur série de 7 victoires 
consécutives par un blanchissage 
de 2 à 0 aux mains des Braves.

Jusqu'à la 8éme manche, les Cubs 
perdaient par 5 à 1, mais à la 9ème 
manche, ils frappèrent leur ex-co­
équipier pour un point et pour lais­
ser 3 coureur sur les buts, puis 
Larry French monta su le monti­
cule. Kimmy Collins frappa la 
deuxième balle de French et fit un 
coup de circuit et. quand le Chica­
go devint menaçant dans la 2èm« 
moitié de la 9éme manche, Dizzy 
Dean sauva la partie en disposant 
de deux frappeurs de relève. Les 
Phillies ont empêché le Brooklyn 
de monter en 1ère division en bat­
tant les Dodgers par 7 à 5 sur un 
ralliement de trois points k la 9e 
manche.

Les Tigers de Detroit se sont mu 
en vedette, hier, dans 1 Américai­
ne. grâce à une pluie de circuit! 
de la part des Yanks. Détroit a 
battu les White Sox par 10 â 5 
par une attaque de 14 coups sûrs

■ ■ ■ ■

Jours de Earl Averiil. et à celui de 
Hal Trosky. Les Athlétiques om S 
battu les Sénateurs oar R à 7 à ia = 
suite d'un point dans la 9ème man- ; P 
che, après que le Washington eut É 
égalisé les scores par trois po.nta ^ 
dans cette même période.

■
L INTERNATIONALE •

Le Syracuse n'était pas très bon P 
au commencement de la saisoa i Ê 
mais il sêst engagé d'autrei 11 
Joueurs. Hier, U a gagné les 2 oar- P 
ties d'un programme double con­
tre le Newark ce qui lui fait 7 vie- | 
toires consécutives. Dans la pre- 
mière partie, avec Joe Cascarelia, ■ 
ancien lanceur du club Athlétique! ft 
sur le monticule, il a frappé 15 F 
coups sûrs et a gagné par un sco- i * 
re de 10 à 4 n dut jouer 10 man- ! ft 
ches dans la deuxième partie pour ^ 
gagner avec un score de 8 à 7. Cet- . ™ 
te double victoire a fait monter le 
Syracuse de la sixième position à la 
quatrième

GRANADA
Noe sièges d'orchestre et de 

loges sont toujours frais 
et reposants.

Nouveaux prix d admission: 
En matinée: Balcon 20c; 
Orchestre, 25c; Loges, 40c. 
En aoirée: Balcon. 25c; 
Orchestre, 34c; Loges, 40c.

Les Bisons ont partage un pro­
gramme double avec le Rochester. 
Le Buffalo a gagné la première 
joute par un score de 14 à 4 mais 
le Rochester a gagné la deuxième 
partie par 5 à 0. Le Baltimore et 
/Albany ont aussi gagné chacun 
une partie. Le Baltimore a gagné

II- NE VOUS RESTE QUE 2 
JOURS POUR VOIR LE FILM 
LE PLUS DISCUTE DE L’AN­
NEE !
Un triomphe dramatique pour la 
vedette qui gagna le prix d'aca­
démie Tan dernier.

flaudettc fharlee
COLBERT BOYER.

dans
PRIVATE WORLDS

Arec Joan Bennett, Helen Vlninn 
Joel McCrea.

AJOUTE
VOI S RIREZ! VOLS CRIEREZ! 

VOLS VOLS TORDREZ!
Le roman de Sinclair Lewis

“BABBITT”
Avec Guy KIBBEE. Aline Mar- 
MAffON, Claire DODD, Maxine 
DOYLE.

Vaudeville. — Nouvelles.

—Le mot ‘efficacité’ est le fa­
nion du îour L'annonce enseigne 
l'efficacité dans les achats Pre­
nez une leçon d économie domesti­
que. chaque Jour en lisant les an­
nonces dans votre journal

V.n/. J ;/,/. ' „andl!' qu/ : par 2 k D puls 1'Albany à son Lou: 
Z™**™1 l£u“‘ c^pv; de cir' a remporté la victoire par 5 4 4 =

,.. pPh ^ y D1ïkîy„p?Ur Hayes a frapp* un coup de circuit t battre les Red Oox par 7 a 2. Les 1
bas blancs' sont restés à une par­

tie en avant des Indiens qui ont 
battu les Browns de St-Louis par 6 
a 2 grâce au 3ème circuit en deux

A venir: de mere, à asm. 
Mac WEST dans

“GOING TO TOWN”
Rob t MONTGOMERY. 

Helen HAYES, dans
“VANESSA”

* ■ ■ ■ ■ ■ ■

To mt-e* * •RMn* êltrp »rr»T** ftisi* 
iMtn rr.om-nt — M«U e# n 
flu# parti* - Relic.,
n «nMlr pi nr paHnnn* jamal* an# »n«oltr

pit p*ar Ssndrn* U »•«)» 
qa* {ft ?• ft*** App pp tnlr

it Jean
INITEIIII
[_

dans la huitième manche pou! 
donner la palme aux Sénateurs.

Une foule de plus de 15000 per­
sonnes a vu le Royal remporter 2 
victoires dans un programme dou­
ble Joué contre le Maple Leaf; U 
a gagné par 16 à 2 et 4 à 3 Les 
Joueurs de Montréal ont frapp* 19 
coups 0ûn Qhts Dugas r frappé 3 
clcuits et fait entrer 4 points

CMEMA^PARIS
— Au html hui —

Gabv Morin v et Chartes Rov#r
dans "Le Bonheur"

En Programma Double a\rr 
Pierre Blanrhar, Kate dn Nagy 

dans
“Le Diable en Bouteille"
Actualités et Autres Sujets.

• PREMIER
AUJOURD’HLl ET MARDI

UN MYSTERE INDECHIFFRA­
BLE : DES AVENTURES EM­
POIGNANTES ! UNE GAIETÎ 
IRRESISTIBLE !
“THE GREAT HATEL 

MURDER"
Aver Edmond Lowe, A'irtnr M» 
LAGLEN Rosrmarv AMES, Ma­
ry CARLISLE.

AUSSI
Une avalanche d action et de 
frissons. Le roman de James 
Oliver Curwood:
THE TRAIL BEYOND

Avrr John WAYNE. Noah 
BEERY. Verra HILLIE.
Comédie, caricatures e» 

nouvelles

t ?

A VENIR
“The Bride of

Frankenstein”
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Le Canada en pleine période de relèvement économique
L'indice de l’activité générale accuse un gain de 9 

pour cent sur 45 éléments relatifs au volume 
de production et de distribution.

LA DÉPRESSION NE LES TOUCHE PAS

WALL STREET 
SURVEILLE LA

La décision de la Cour Suprê­
me laisse encore les indus­
tries dans rincertitudc. — 
La Ilourse est ferme.

< Presse Associée).
SEW YORK. 3. — Les principa- j 

\ a leurs ôtaient fermes, à l’ou­
verture modérément active de la 
Rourse de Montréal, aujourd’hui. 
Le marché s’est tranquilisé après 
l'ouverture. American Telephone, 
Santa Fe. Chrysler, National Dis­
tiller;.. U. S. Steel, Westinghou­
se, Columbian Carbon et Radio Pfd 
R ont gagné quelques fractions.
< erro de Pa*co, Consolidated Cas 
Central Motors. Anaconda et \ 
Loew s ont baisse.

On surveille les principales in- ! 
dustries a la suite de l'abolitioi» 
des codes de la N RA. Bien que 
l'invalidation des codes ait rendues
neigeuses, les aciéries semble ad­
hérer à leurs principe*. La revue 
• Steer’ dit: "Il y a un deadlock j 
virtuel entre les producteurs et les 
consommateurs, L’employé lui se 
contente d’attendre”. I.a revue pro 
tend qu i! y aura quelques change­
ments dans l’industrie durant les 
mo s ordinairement tranquilles de 
l'éte, mais que plus d’acier sera 
produit dans la deuxième moitié 
de l'annce nue dans la première.

! es financiers s'intéressent aux 
estimes de Washington indiquant 
nue le déficit du trésor an^ricain. 
s la fin de l'année fiscale, ce mois- 
ci. sera inférieur a $3,r>00.0()0,000. 
contre les $4,869.000,000 que J# 
président Roosevelt avait prévu? 
d*n« son message sur le budget 
su Congrès, en janvier.

IDULUH
A SI.0111-32
A New York.

t Presse Canadienne).
NEW YORK. 3. — La livra an­

glaise a gagné 5-8 à $4.92 1-8 
sous, a l’ouverture du marché des 
changes étrangers, ici. ce matin. 
La dollar canadien a monte de 1-3*J 
à 100 1-32 sous, et le franc-or
français a gagné .01 k 0.61 1-2 
sous.

LES GRAINS A
IA HAUSSE

Sur le marche de Chicago.

(Presse Associée). 
CHICAGO. 3. - Le raffermisse- 

icnt inattendu du marché du blé 
s Liverpool a fait monter les prix 
u grain, ici, ce matin. De forte? 
verses dan» la region de» céréales 
i rer.hemencement est danvercu- 
sment en retard ont contribué à 
tire monter le marché. Les livrai* 
>ns futures du blé, à Chicago, ont 
agné 1-2-1 1-8 a 83 1-2-5-8. pouf 
lillet. Le blé d'Inde a gagné 3-8- 
1-4, juillet 79 1-4-5-8, pour con- 

nucr de monter.

Le Canada est en pleine période 
de relèvement économique; l’indice 
de l'activité generale accuse un gain 
de 9 pour cent eaviron par rapport 
aux premiers quatre mois de 1*34. 
Cet indice est fondé *ur 45 élé­
ments relatifs au volume de pro­
duction et de distribution avec 
1926 pour année de base. Il ressort 
a 97 7 pour la période Janvier-avril 
vis-à-vis de 89 7 la période corres­
pondante de 1934.

Si l’on tient compte de rajuste­
ment saisonnier, 1 activité au cours 
du deuxième mois de lannée a at­
teint le maximum de la période de 
relèvement. Le fléchissement en­
registré en mars a été presquq con­
trebalancé par le redressement en 
avril.

L’Indice de la production dans 
Ira Industrie» extractives est de 
145 9. accusant ainsi un gain de 6.7 
p.c. sur janvier-avril 1934 gain at­
tribuable notamment à la produc­
tion de nickel et autres bas mé­
taux. principalement le cuivre. IjC* 
expéditions d'or et d argent ont 
toutefois diminué.

J ’indice de la production manu­
facturière a haussé de 6.5 p.c , é- 
tant pa.‘sé de 85 1 à 90 6. Tl y a eu 
une reprise notable dans l’industrie 
automobile, le rendement globa; 
de* premiers quatre mois de Tan­
ner portant .^ur 74.819 unités contre 
48 018 en 1934 soit un gain de près 
de 56 p.c. La production de fonte 
a augmenté de 106.2 p.c.; quant à 
l'acier, l'accroissement a été moirv 
notable. La production de papier- 
journal s’est accrue de 2.6 p.c La 
production de sucre et les dedoua- 
nements de tabac enregistrent del 
accroissements marqués,

L’industrie du bâtiment s’est 
réactivée, la valeur des nouveaux 
contrats ayant augmenté de 30.2 
pour cent et celle des permis de 
bâtir de 194.5 pour cent.

La production d’énergie électri­
que a augmenté de 11.8 pour cent 
pour atteindre le maximum-record! 
dans les annales du pays.

L’indice de la distribution a 
haussé de 3.8 pour cent, grâce à ! 
l’augmentation des chargements 
de wagons, de l’emploi et des 
échanges.

IMPORTATIONS 
ET EXPORTATIONS 

DE CHAUSSURES
Les importations de chaussures 

en cuir portent en mars sur $121,831 
contre $86.336 le mois correspon* 
riant de 1934. Le total comprend 
12.986 paires de chaussures pour 
dames valant $44 40.ri- en provenance 
des Etats-Uni*;. 7.546 paires valant 
$6.518 de Tchécoslovaquie, 6.050 
paires d* chaussures pour nommes 
valant $21.044 du Royaume-Uni et 
137 452 paires de chaussures à tigeî 
de toile valant $36,196 de Tchéco 
Slovaquie.

Les exportations, notamment 4 
destination du Royaume-Uni, de 
Nouvelle-Zélande et de Jamaïque 
sont passées de 4 16o paires valant 
$12.586 à 8.197 paires et $33*259.

Le grand total des exportations 
au cours de l'exercice terminé le 31 
mars 1935 se monte à $1.045,41! 
au Heu de $769980 l’exercice pré 
cèdent; les exportations sont pas­
sées de $93.447 à $251 423. accusant 
ainsi une plus-value d environ 170 
pour cent.

L-
Georg* G. Crawford 

$250,000
Cherles M. Schwab 

$250,000
Thomas J WaUon 

$365,358
*

Eugene Grava 
$180,000

Corneliui F*. Kelley 
$171,666

TOTALI

I

AUCUN PRIX 
DE RESIDU POUR 

LES CANADIENS

Joseph WÜshira 
ft 1 62 559

Huit capitaine» d industrie des Et ats-Unia qui ont reçu un salaire d e $150,000 ou plus. I an dernier, 
sont en tête de» 172 qui ont f ait rapport que lours revenus ont dépassé $50,000 en 1934. Parmi 

eux on remarque: Thomas J WATSON, de New York, président de r*‘InteniationaI Business 
Machines. Inc.”; Charles M St HW AB, président de la ‘Bethlehem Steel Corporation”; George 

G ( RAWFORI), president, actuellement a sa retraite, de la “Jones and Laughliii Steel Corpo­
ration’; Cornelius KEL1.E V président de r Anaconda Coppe r Lo.”; et Joseph WKISHIRE, pre­

sident de la ‘’Standard Bran ds. Inc.”

MONTREAL CHOME Chicago . . . 022001000— 5 10 1 
(Détroit . . 10700011X-10 14 .3

Wyatt. Tictjc. Vancc, Phcp^ et 
I Sewell; Crowder et Cochrane.

A l’occasion de la fête du Roi.

(Presse Canadienne). 
MONTREAL, 3. — A l’occasion 

de l’anniversaire de naissant0 «!e 
S. M. le roi George V, aujourd’hui 
tou.» le» marchés et les Bourses 
de Montréal sont ferme?.

RESULTATS D'HIER

LIGUE AMERICAINE
Washington. .. .102000013—7 11 1
Philadelphie . . 310020101—8 11 0 

B^an. Linke. Petit et Redmond. 
Benton. Dietrich et Richards.
Boston . 
New-York

000000020—2 8 1 
.02100121X—7 10 0

ACQUISITION DU 
CONTROLE D’UNE MINE 

D’OU AUX E.-U.

EXPORTATIONS 
DE FARINE DU

DOMINION
Les exportations canadiennes de 

farine de blé durant l’exercice ter­
minée le 31 mars s’établissent à 
4.936.827 barils ayant une valeur de 
$18.386.040 au lieu de 5.619.937 barils 
et $19.729,782 l’exercice précèdent. 
La moyenne par barü est passée de 
$3.51 à $3.72.

En 1932-33, le total s'était monté 
à 5.268.371 barils valant $16.987.110, 
soit une moyenne de $3.22 par baril 
contre 5,413.470 barils valant $18.- 
897,543 en 1931-32. moyenne de $3.49.

En mars de l'année en cours le 
j Canada a exporté 497.468 barils 
et $1,700,063 le mois correspondant 
de 1934; la valeur moyenne est 

i passée de $3 45 à $3.75.

Le contrôle d’une mine d’or en 
production, la Roscdale Mine dans 
le comté de Soccorro, état du Nou- 
\eau Mexique, E. U., vient de pas-j 
ser aux mains d'intérêts canadiens. | 
selon une nouvelle reçue aujour- i 
d’hui. La Rosedale Mine est dé\e-j 
loppée jusqu au niveau de 700 pied 
et est pourvue d'un moulin et de 
toutes les machineries nécessaires 
et «!> opère présentement aur une 
base de 45 tonnes par jour qui sera 
portée graduellement k 125-1501 
tonnes, la pleine rapacité du mou­
lin.

Une compagnie canadienne. Ro 
sedale Gold Mines, Limited a été 
incorporée sous les lois de la Pro­
vince d'Ontario pour prendre la 
propriété. Le capital comprend 3,- 
000000 d actions d une valeur nomi­
nale de $100 dont 1.250.000 actions 
aont émises et en cours. Duncan 
McLaren, président de la National 
Lumber Co. a été nomme président 
de la nouvelle compagnie.

H. R. Bisscil, ingénieur minier 
bien connu, a fait un examen com­
plet de la Roseda> Mines pour )• 
c/>rr»pte des Intérêt» canadiens e? 
?on rapport sera prêt sous peu.

iimiimmimimimimiiiiiitimmiimi

Le premier merle 
ne fait pas le
Printemps !
De môme un seul impri­
mé commercial ne peut 
constituer toute votre 
campssrnc de publicité.

Pour bien faire com­
prendre leurs pièces de 
théâtre, les dramaturges 
doivent appuyer au 
moins trois fois sur l'idée 
maîtresses de leurs oeu­
vres. De môme un ora­
teur convaincant expli­
que les points de son dis­
cours, les développe, puis 
récapitule ce qu’il a dit.

Pipgra*. Rhodes. Walberg 
Berg; Ruffing et Dickey.
Cleveland
St-LouU.

010000410—6 It 
000200000— 2 9

Harder et Pytiak, Vanatta. Wei- 
lanc”. et Hemsley,

LIGUE NATIONALE 
Philadelphie . . . 101000203—7 10 0

{ Brooklyn.............002002001—5 11 3
' Bivin, Jorgpn Prim, Johnson ct 
| Wilson: et Phelps. Lopez.

• N " 130301 3 13 0
Cincinnati OOOOOOOOO—0 5 t

j Weaver el Grace; Derringer. 
Freitas et Lombardi.

I St-Louis... 000000105—6 10 2
Cliicag nomoo-i 7 0

Walker. Harrell, Hallman, J 
Dean et Dan . Carleton, French et 
Hart nett
New-York. . . OOOOOOOO-0 8 0
Bas ton. . . OOOOOlOlx—2 6 1

Castleman, .Stout ct Mancuso; 
Smith ct Hogan,

LIGUE INTERNATIONALE
1ère partie;

Toronto ... 100 001 000— 2 10 3 
Montréal . . 042 540 l$x—16 19 2 

Starr, Luca? et Hinkle, Peacock; 
Smyth e et Tate.

2ème partie.
Toronto . . . . 210 000 0-3 9 1
Montréal . . . 003 000 1-4 5 0

Cook et Hinkle; Appleton et l*- 
wis.

1ère partie;
Baltimore „ . 008 000 000 - 2 4 0 
Albany ... 000 000 000—0 5 0

Blake et Spencer; Lieber, Cari- 
thers ct Phillips.

2ème partie;
Baltimore . 000 004 00 - 4 6 0
Albany .... 000 202 01—5 8 3

G umber. Lohrmann et Spencer; 
Hmsiek. Cartthers et Hayes.

1ère part!*;
Buffalo . . . 520 110 006—14 19 1
Rochester . . 001 200 000— 4 9 2

Harris et Crouse; Cross, Pearce. 
Berly et West.

2ème partie
Buffalo .... 000 000 0—0 2 1
Rochester . . . 000 203 x-5 8 1

Carroll et Crouse; Ward et Healy. 
1ère partie:

Newark ... 000 200 002— 4 8 2 
Syracuse . . . 304 201 OOx—10 i5 1 

Dukee. White et Bakeer; Casca- 
rella et Sa vino.

2ème partie;
Newark . . 000 221 200 0- 7 11 2
Syracuse . . 310 110 100 1-8 12 2

Kleinhans. Wicker, Melton et 
Baker. Hershberger; Coombs. Fus- 
sell, Cascarella, Wilson et SaUno, 
Leggett.

Dans la loterie des hôpitaux 
irlandais sur le derby de 
mercredi. Nombreux prix
de consolation, cependant.
DUBLIN, 3. — Sept Américain! 

ont gagné un des dix prix de ré­
sidu oe près de $30,000 chacun, au­
jourd’hui, dans le tirage de la lo­
terie des hôpitaux irlandais sur 
le derby de mercredi. Aucun Ca­
nadien n’en a gagné. Cependant, 
plusieurs Canadiens ont gagné un 
prix de consolation de $486., mais 
leur identité n’a pas été révélée. 
Voici les gagnants canadiens et 
indiens de» prix de consolation:

DS 40,888. “Lucky Jack”; BH 
29,686, “A Dina Ken”; AT 41,187, 
“I Nee d Three”; XA 28,885, “This 
May Be It”; XR 42,928, “Ireland 
Mine”; AZ 56,776, “Mickey”; BW 
61,215, “Only One”; AS ‘ 65,615, 
“Lena”; LT 74,899, ‘ Legion”; KC 
75,123, “Atlanta"; AD 40,292, “Si- 
wash Rock”; ND 43,781 “Swigs”; 
NK 65,892, “Travels”; CX 54,13? 
“Walacho”; PJ 57.869 “NuJIi Se- 
cundus": QD 43,813, “G. Beliino”; 
CV 47,172, “Trigger. Toronto”; PH 
25.695 “Tooko”; MR 51,694, “Jo- 
hansburg”: AM 45.999, “Amalga­
mation”; PQ, 68,325 “Transmit­
ter’; MC 41,374, Joe Dick, Arleigh, 
Worthing, Barbades; EJ 80,848 
“Bluenose”; XL 42,770 “Smiling 
Through”; MR 51,792 “Lucky Boy7 
AH 50,590 “Another Chance”; AH 
49,407 “Manuel”; JI 11.694 “Ambi­
tious”: DZ 44,272 “Tone”; XT 40.* 
152 “Sam”; EC 49,839 “92nd”; AS 
82.130 “Foul Krath Winnipeg”; 
AB 48,048 “Copy**; AH 52,575 
“Still Waiting ’; BX 85,683 “Tren­
te et Deux”; AB 47,748 “What a 
Surprise”,

Le reste du tirage a été remis 
a demain alors que la liste def 
chevaux sera complétée.

LES RED SOX ONT
LACHE GEO. PIPGRAS

BOSTON, 3. - Les Red Sox de 
Boston ont annoncé la libération 
sans condition d* George Piperrr-* 
vétéran lanceur droitier, quelques 
heures après qu’il fut retiré eu 
monticule, hier, pendant sa premiè­
re partie de la saison contre les 
Yankees de New-York.

LA BENEDICTION
DES AUTOMOBILES . . .
(Suite de la page 3). 

de prospérité plus grande ou l’in­
dice d’un plus grand souci de jus*, 
tice’’. il affirme que la grande af- 
fluenot qu'il constate est à n’en

paa doutai un ticne de fol.
U parle ensuite de voyagea célè­

bres dan# l’antiquité; Cain fuyant 
le courroux de Jéhovah, lea Chal- 
déena et lea Julfa faisant le négo­
ce avec toutes lea nations civilisées 
de l’époque, lea caravanes de cha­
meaux chargés de marchandises 
qui traversaient les déserts, Agar 
chassée de la maison d Abraham, 
Dtvld et Jasob fuyant, l'un la Ja­
lousie de Saul et l'autre la colère 
d’Efcau, 1 Enfant Prodigue qui re- 

! tourne a son père, le Christ, qui 
pendant trois années parcourut. 1» 
provinces de Galilée, de Judée et 
de Samarie et enfin, saint Paul qui 
parcourut tous les paya connus d'a­
lors. poussé “par le besoin de con­
quérir à Dieu des âmes.'*

Un parallèle
M l’abbé Biron compare le mo­

de de transport moderne à la vie de 
1 homme sur la terre qui est un 
voyage, car “nous sommes sur la 
terre pour aller à Dieu”.

Avant de faire un voyage, l'au­
tomobiliste prudent examine sa 
voiture avec attention et se rend 
compte du bon état du moteur et de 
toutes les pièces si délicates desquel­
les dépend son bon fonctionnement 
il fait son plein d’essensce et sait 
que sur 1g route sont placés de 
nombreux postes où il sera en mesu­
re de renouveler sa provision. 11 se 
renseigne de façon precise sur la 
route a suivre et des indications 
sont placées À tous les carrefour! 
pour l'aider k se retracer, il voit à 
ce que ses freins fonctionnent bien 
et à ce que ses phares ne fassent 
point defaut. Des agents de circula­
tion le surveillent même en route 
pour le protéger contre lui-même et 
contre les autres. De même le mé­
canisme du coeur et de lâme doit 
être tenu en bon ordre pour le ciel, 
i essence dont l'homme a besoin, 
c'eot "la grâce sanctifiante”, et les 
dépôts où l'on renouvelle cete es­
sence, ce sont les confessionnaux. 
"Quelle imprudence que de s’aven­
turer sur le chemin de la vie sans 
!a grâce sanctifiante”. C'est “la 
grâce de Dieu qui indique la route a 
suivre... ce qu’il faut faire et ce 
qu’il ne faut pas faire.'’ Les prêtres 
u,ui se dévouent à protéger les 
hommes contre eux-mêmes et 
contre leurs semblables sont 
les agents de circulation 
vers le paraüs éternel”. Et les 
phares qui guident, c’est “la lu­
mière que Dieu donne a nos âmes, 
lumière faite des principes divins 
et des enseignements de Jésus- 
Christ”. Un automobiliste ne doit 
pas s’endormir au volant, mais 
combien plus triste est le sort de 
l’homme “qui s’endort sur le che­
min de la vie. qui perd de vue le 
but pour lequel il a été créé”. Un 
automobiliste doit faire attention 
aux rencontres imprévues, ct ici- 
bas. “les rencontres imprévues 
sont les grands dangers de la vie”; 
il importe que les rencontres d'â­
mes soient “ménagées avec plus de 
prudence et de justice”. Il faut 
éviter les moments d’imprudence

«t de diatraction causés par “le» 
passion», l’espérance et le déses­
poir”. Le chemin de la vie est se­
mé de pentes; ces pentes, “ce sont 
les passions qui ont besoin d’un 
frein”. Parfois aussi le chemin de 
la vie devient une montée aride, 
remplie d’épreuves, de deuila cruel* 
de misères...” si le chemin mon­
te ,appliquons toutes nos forces à 
la machine de notre âme.”

“Fuyons, dit le prédicateur en 
terminant, fuyons les sentiers mau­
vais, aux courbes trop prononcées, 
que notre chemin soit large, qull 
soit plein de lumière et que cha­
que jour nous trouve à son aurore 
plus près du but.”
Salut du Saint-Sacrement

Le salut du Saint Sacrement fut 
officié par M. l’abbé Genest, curé 
à Ste-Marguerite, assisté comme 
diacre et sous-diacre de MM. les 
abbés N. Pepin, du Séminaire St- 
Charles Borromée de Sherbrooke, 
et A. Pareil, curé de Kings- 
croft. Au choeur, on remarquait, 
MM. les abbés L. Bouhier, curé à 
Saint-Patrice, Hector Lafrance et 
Romeo Rivard, vicaires au même 
endroit, Rosaire Archamboult, cu­
ré à North Hatley, M. Labrecque, 
curé à Waterville et E. Lafond, 
vicaire à Ste-Marguerite.

La Chorale, sous la direction de 
M. l’abbé H. Morin, organisation 
qui grâce à lui est maintenant 
l’orgueil de Magog, et la Petite 
Maîtrise sous l’habile direction du 
Rév. Frère Josaphat, firent les 
frais du chant: “O Salutaris” qua­
tre voix, par la Chorale et la Pe­
tite Maîtrise (Mikul); “Cor Jesu* 
deux voix, par la Chorale (A. Lot- 
ti); “Regina Coeîi” 4 voix, par la 
Chorale et la Petite Maîtrise (A. 
Lotti); “Tantum Ergo” Chorale et 
Petite Maîtrise (Bacchus); “Lau­
dato”, Chorale et Petite Maîtrise.

La bénédiction
Immédiatement après le salut, 

avec les automobiles groupées en 
face de l’église et la foule pres­
sée autour du porche. M. le cure 
Léon Bouhier, assisté do MM. les 
abbés A. Parent et R. Archam­
bault. fit la bénédiction solennelle 
des automobiles, bénédiction qu'il 
termina par ces paroles: “Main­
tenant, que Dieu vous garde e« 
vous protège.. Dieu, la Vierge el 
saint Christophe”.

LES SYNDICATS POUB
LA RECONSTRUCTION •,,

(Suite de la page 3)., 
mr de §** propres entants ou ns pas 
en avoir du tout; ou encore, craindre 
d»* n’v recevoir aucun avantage pour
sou commerce ou sa profession. Les 
Syndicat» Catholiques entendent, lut­
ter contre c*s sentiments mesquins et 
ils recommandent fortement la cons­
truction immédiate de T Ecole du 
Centre”.

LES ETOILES D'HIER

<Prefci>e Associée)
Mickey Cochrane, des Timers, 

frappa 2 doubles et un simple con­
tre les White Sox.

Bob Smith, des Braves, accorda 
8 coups sûrs.

Eric McNair, de l’Athlétique. frap­
pa 3 points contre Sénateurs avec 
un double et un simple.

Jim Weaver et Pep Young, oes 
Pirates — Weaver a blanchi les 
Reds avec 5 coups sûrs. Young 
frappa 3 coups sûrs qui firent en­
trer 4 points.

Bill Dickey, des Yankees, a fait 
2 des 6 circuits de son club contre 
les Red Sox.

Ed. Boland, des Phillies, a frappé 
un coup sûr dans la 9ème manche 
qui fit entrer 3 points, causant la 
défaite du Brooklyn.

Mel Harder, des Indiens a laissé 
frapper 9 coups sûrs par le Saint- 
Louis pendant sa 7ème victoire.

Jim Collins, des Cardinals, a 
frappé un circuit quand les buts 
étaient pleins dans la 9ème manche 
contre les Cubs.

POLO EN BICYCLETTE
A HAMILTON. ONT.

Le vicomte et la vicomtesse Chaplin, photographiés à bord du paque­
bot “Emprras-of-Australia” qu'ils ont pris à Québec pour retour­
ner en Angleterre après avoir \kitc la Nouvelle-Zélande. Lord 
Chaplin, qui est trésorier de I Kmpire Economie Union et mem­
bre de l'Empire Industry Asaoeiatioi déclara avant de partir nue 
les liens créés par la conférence Interimpèrlale d Ottawa en 1932 
sont encore solides.

HAMILTON. Ont.. 3. — Les ré­
sidents de Hamilton, qui ont l^ig- 
temps souffert d entendre le bruit 
des patins à roulettes, ont un nou­
veau genre d’amusement mainte­
nant. C est le polo en bicyclettes, 
qui a pris une grande vogue. Il est 
joué par de bons cyclistes qui *c 
servent de bâtons de hockey et de 
balais.

40,000 MORTS DANS LE SÉISME DE LTNDE

SCMSAV

OLArja

--------- -

<5 ^

Le tremblement de terre le plus désastreux du siècle, dans l’Inde, a rasé la ville frontière dr Quetta,
dans le Hiloutchistan angla is, causant la mort de plus de 40, 000 personnes dont plusieurs mem­
bres de la force aérienne r ovale anglaise. Les violentes se cousses ont duré 60 secondes pour 
semer la ruine sur plus de 100 milles. En haut, k gauche, un e carte de l’Inde indiquant la ré­
gion affectée. A droite, un coin de la ville de Muzafarour, da ns le nord de l’Inde, ou 8.000 per­
sonnes ont perdu la vie. En bas. une merveilcuse photograph ie donnant une bonne idé** de la 
côte du Beloutchistan.

LA VENGEANCE DE TARZAN No. 212 Par Edgar Rico Borroughs Metropolitan i\ew»paper Service Inc.

PRODUCTION DE
TRANSFORMATEURS

ELECTRIQUES

lié chiffre de vente global des fa­
briques de t.ranaformateurs r.ectrl- 
quea porte en 1934 sur $2.191.000; lr- 
importations s établissent à $77.000 

Le premier poste comprend 4 612 
transformateurs de canalisation e» 
force motrice valant $1863 465: 
3.173 transformateurs d intensité 
$94 204; 13 transformateurs â inten­
sité constant»* $9.243; 439 transfor­
mateurs en série à lampes. $10 921: 
9 082 transformateurs d’allumage e* 
à tubes lumineux. $62 784 transfor­
mateur* dp radio $10?.771; autres 
transformateur», $47,sw.

8uhe» cette excellent# 
méthode. Et. pour avoir 
de meilleur* résultats, 
faites exécuter vtm «ertea 

d Imprimés à

LA TRIBUNE
LIMITÉE

Telephone 971
(Service d'impression)

iiiii!M>Mi!tm!!iiimiiiiiimiiiiiiiinmi

Tarzan soutint Olga par le bra tandis que 
tous les deux s avançaient lentement vera 1" id­
iote. Tarzan savait qu'il lui fallait user d la
plua extrême prudence pour saisir Fsanca et, 
changer le pilote.

V <nga s'aperçut soudain qua la Jeune fllta 
*•' glissait près de lui et empoignait la contrôla, 
ma s au même instant des doigts d acier le sai­
sirent k !• gorge. Une main bruna armé# 
d un couteau plongea en avant et. tranrh» la 
ce -rroïc qui retenait le pilota par la ceintur»,

A
/ h

En un clin doell, Ta r Min saisit le noir k la 
gorge, d** ses deux mains, ct l arracha de son 
aiè.gc. Usanga hurlait et gesticulait, mal* 
inutilement, comme un bôbe. Roger et lea 
noirs virent «lors l'aéroplane osciller et faire 
to j? coup un plonceor Mais l'avion ae ras­
és il et retourna dans Fur direction.

Le lieutenant- Roger Cecil poussa en même 
temps un cri d'horreur, en voyant, un être hu­
main lancé hors de l’avion Cet hommo fit 
plusieurs culbutes dan.* aa chut» et il alia sé- 
rraser sur le sol avec un bruit mat. Roger 
ouvrit de grands veux, mata ti rassura vit a 
en constatant qu Usanga avait reçu c» qui! 
avait mérité.
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LA FLOTTE ANGLAISE DANS LA TAMISE

AM. LE UE 
D. S. HOULE

A ®t-Malo d'AucklanH.

il à la “TribunO.
ITF-MALO D AUCKLAND > — 

bfîle manifestation de recon- 
neiaeanre a eu Heu Ici à Toccaiion 
de jl tête pat.roraJe de M le curé 
D f Houle La fére avait été or- 
farlaée par le.^ religieuses du cou­
vent et leurs élèves.

Voici le programme exécuté au 
erurr de la soiree:

"Chant de Bienvenue' par le# *• 
lèvaa.

Offrande d un bouquet spirituel, 
par Mlle Denise Paquette

"Une fête chez le bon Dieu *. In­
terprétée par Mlles Simonne Fer­
ras et Clame Paquette

"Chaut de reconnaissance' et 
’Compliment’, par Patrice Ferras.

Présentation d'un cadeau au 
rom de tous les parol&eiena par M 
Rene Gélinas

La salle était artistiquement dé- 
orée de blanc, de mauve et de 

fougères. M le curé remercia cha­
leureusement les paroissiens de 
leur belle manifestation.

Æ

UN 'Y A
PAS DE PAUVRES

I Lad> Raden Pouell emporte 
une impression très profon­
de de Pile de Java, visitée 
au cour» de sa croisière au­
tour du monde.

L’arri'ee de la flotte anglaise dan a la Tamiar. à l’occasion du Jubilé dn roi. a fort intéresse les Lon­
doniens. Ci-d«*«sus. le "H M. S. Nelson” et a l'arrière-plan, le "Rodney* et le "Vaillant”. F.a 
arrière, sur une distance d e 22 milles, suivaient les autres o mtés de la Home Meet qui com­
prend quelques-uns des plus beaux navires de guerre du mon de.

EAST HEREFORD
(Spécial à la “Tribune”).

EAST HEREFORQ, . - Voi- 
ri ie résultat du concours pour le 
mois d’avril à l’école No 4 dirigée 
par Mlle M.-Laure Marquis.

f>e année: Juliette Gagne.
5e année: Claude Lambert, et 

Rene Marquis.
4e annee: Diana Marquis et Ali­

ce Gagné.
3e année: Julienne Marquis, 

Yvette Lambert.
1ère année: Rita Gagné.
Cours préparatoire: Leon Cha- 

loux, Willie Gagné.
—M. Samuel Gobeil M P., de La 

Patrie est venu ici.
—M. et Mme Johnny Fortin 

sont ailes a St-Isidore assister aux 
funérailles de leur soeur, Mlle Ro­
se-Aimée Dostie.

—MM. et Mmes Jos Gagne, Al- 
fred Lestage Oliva Gagné, Arthur 
Kerouac. Albert Dumoulin. Mlles 
Germaine. M.-Jeanne et Martha 
Gagné, MM. Médéric David et Lau­
rent Marquis étaient invités chez 
M. et Mme Napoléon Gagné, de 
Paquettevillr, en l’honneur dt M 
et Mme Leon Lacroix (Léa Ga­
gne». de Montréal, en voyage de
nof e®.

—MM. Art Kermia e* Vrank 
R van sont allés è Montreal.

FUNERAILLES DE 
MME F. RIVARD
A Danville.

(Spécial à la “Tribune”).
DANVILLE. - En l'église 

Ste-Anne de Danville, ont eu lieu 
les funérailles de Mme Félix Ri­
vard (née Olive Bourque), décé­
dée à l’âge de 80 ans et 11 mois.

La levée du corps fut faite par
M. le curé H. Beaudry qui chanta 
aussi le service. Au choeur, le Rév. 
Père R. Hamel.

La quête durant le service t été 
faite par Mmes Xavier Àllairt et 
Ovila St-Ours.

Les porteurs étaient: MM Mau­
rice Lussier N. P.. Alcidas Roux, 
Arthur Lafrance, Willie Lallier, 
Philippe Chai ne y, Charles Bois­
vert.

Dans le cortege or remarquait 
son epoux, M. Felix Rivard, ses 
fils. MM. Antonio et Albéric Cô­
te, de Lewiston, Me; ses filles. 
Mme Arthur Gendreau, de Magog, 
Mme Joseph Laroche, de St-Ca- 
mille, Mme A. Côté, de Lewiston. 
Mo Mlle CfçBe Rivard, d East An­
gus. M Joseph Rivard, M. et Mnn* 
C. Martel, de St-Oermain. M J. 
la roche, le St-Camille, M. et Mme 
Isidore Rivard, d’Acton. M. et

Mme Auguste Rivard, de Rich­
mond. Mlle M. Reice Bérubé, M. et 
Mme Philibert Dion, de Ham Sud, 
M. Alexandre Dion, de Ham-Sud. 
M. et Mme J. Godbout et M et 
Mme Emile Dion, de St-Camille, 
Mme Edouard Filiault et M. et 
Mme Berthius Godbout, de Ham- 
Sud. M. et Mme Antonio Dion, 
de St-Camille. Mlle A. Dion et 
M. et Mme Alfred Lambert, de 
Ham Sud. Mlle J. Dion, de St-Ca­
mille. M. Willie Dion, de Ham- 
Sud, M. et Mme C. Boisclair, d’As- 
bestos, M. et Mme Donat Pinard, 
de Ham Sud, M. et Mme J. Lefeb­
vre. de Wottonviile. M. et Mme Hi­
laire Aubin, d’East Angus, Mlle 
Laurette Proulx. de Ham Sud. M. 
et Mme Alfred Bemier, <FEast- 
Angus. M. et Mme J. H. Martin, 
de Racine et autres.

La famille a reçu de nombreux 
témoignages de sympathies.

LONDRES. Angl, - Pre­
nant au pied de la lettre les 13 
points de la déclaration de Hitler, 
le parti travailliste lancera un 
autre appel en faveur d’une halte 
dans la course aux armements. Les 
représentants du congrès des 
unions ouvrières se sont joints à 
l’exécutif du parti travailliste A 
Westminster pour s’entendre sur 
ce point.

Ils recommandent que l'Angle- 
terr* suspendent l’expansion de sa 
force aérienne, en signe de bonne 
foi.

PRIX
REDUITS!

Voici des exemples des nouveaux 
bas prix sur les Pneus Dominion 
Guard — couverts par une garan­
tie généreuse:

4,40 21 Réduit a

4.50 21 Réduit a

4.75 19 Réduit a $7—

5.00 19 Réduit à

5.25 18 Réduit à $9—

PNEUS
\70US pouvez maintenant ache 
^ ter de bons Pneus Dominion 

(Juard à des bas prix sensationnels 
Ces pneus sont solidement con 
•traits pour vous donner des mil­
liers et des milliers de milles de tout 
repos. Leur bande de roulement à 
profond relief garantit une réelle 
sûreté antidérapante.

Pourquoi prendre des chances 
avec des produits a prix coupés*' 
alors que les Pneus Dominion 
Guard vous sont offerts à si bas 
prix5 Décidez maintenant de rem­
placer vos pneus rendus lisses par 
l’usure par des Dominion Guard­
ia valeur remarquable du jour.

FUNERAILLES DE 
MME A. BENOIT

A St-Etienne de Bolton.

MONTREAL. 3. — De toutefc le* 
contrées vizitees par Lord et Lady 
Baden-Powell. Chefs des garçon# tt 
ftllrs Scouts, au cour# de leur tour 
du monde, celle qui # tait l'impre#- 
sion la plus profonde a Lady Ba­
de*:-Powell avoua-t-elle aux re­
porters de la métropole, c'est Java 
cette possession nordique situee 
dans l'Océan Indien et dont la po­
pulation de 40 000.000 ne compte 
pas un seul individu dan# le be­
sot:.

"Je p6urrai# dire qutl n’y a pas 
un seule personne pauvre, a Ja­
va" remarquait Lady Baden-Powell 
"Naturellement. I alimentation des 
n* urel* du pays est très frugale— 
i^i poignée de riz et une couple dt 
banane# suffisent A les nourrir 
pendant une Journée-mais 11 y 
aurait beaucoup a apprendre de la 
mentalité de ce# orientaux. La 
bonté, la sympathie et la généro­
sité brillent dans leur regard. Nous 
avonf été l’objet de réceptions en­
thousiastes partout, mais Java do­
mine tous nos souvenirs de voyage.”

Depuis leur départ d'Angleterre 
en octobre dernier. Lord et Lady 
Baden-Powell visKèrent Toulon. 
Gibraltar, Port Said. Aden. Cey- 

| lan Java une ile enchanteresse ap­
pelée nie Jeudi (Thursday Island», 
l’Australie, la Nouvelle Zélande <quc 
le Chel des Scouts a trouvée la 
plus belle contrée du monde!) San 
Frr.ncisco, Seattle, et plusieurs ril-

! '.te du Canada saluant de* atout# 
tet de# éclaireur# partout

T<a conglomeration de rac*s 
1 dara les rang# des Scout#—Armé­
niens 8>rins. Grecs. Turcs. Fran- 

I çais Arabes Somalis, Indiens, 
Juifs et Anglais—n est pas moins 
in»"iessante ajoute Lady Baden- 
PrweU que la variété de religions 
qu’Us groupent: les Parais Brah­
ma:: Mahométans Hindous Ta- 
tnculis Smgalals et \e» Burgghers 
«religion des Hollandais»”.—la race 
canadienne et la religion catholi­
que. qui comptent de nombreux 
adeptes parmi les scouts, ne sem­
blent pas exister aux yeux des deux 
Chefs— Tous se tiennent côte à 
côie dans une entente parfaite, 
prouvant que tous les êtres hu­
mains sont des frères qui ne de­
vraient pas connaître les barrière# 
de i# haine, de l'envie et de la 
discorde” continue-t-elle 

"Tel est l’idé#! de cette associa­
tion des éclaireurs et des Scouts- 
cimenter par l’amitié et l'entente 
les liens qui rattachent le# enfants 
de toute, les nations. afin que. 
’irsque cette génération aura gran­
di. et sera devenue la classe diri­
geante de tou# les pays 11 n’existe 
phi# de rivalités de races ou de re* 
ligioi i”.

A LA PRESIDENCE

(Spécial à la ,Tribune’,).
ST-ETIENNE DE BOLTON,

— En l’église paroissiale de St- 
Etienne de Bolton ont eu lieu le# 
obsèques de Mme Amédée Benoit 
(Marie Chamberland) décédée à 
1 age de 68 ans.

’«i levee du corps fut faite oaf 
M. le curé C. R. Giroux qui chah- 
ta le service. La chorale de St- 
Etienne fit les frais du chant sou* 
la surveillance de M. Emile Ber- 
srer,

La quête e été faite par M. Ed­
mond Benoit et M. Donat Paquets 
te.

Le deuil était conduit par M. 
Joseph Desautels. Les porteur# 
étaient: MM. Edmond Benoit, Do­
nat Paquette. Amédée Chamber­
land. Reginald De^autels. Maurica 
De^autels, Lionel Chamberland.

Dans ie cortege on remarquait: 
l'époux de la défunte, M. Amédée 
Benoir. son frère. Pierre Chamber- 
land. d’Eastman; ses belles-soeurs 
et autres parents: Mme Vve Alfred 
F.a ramée, de Granby, Mme Edmond 
Benoit, de Foster. Mme Thomas de 
Granby, M. et Mme Trefflé La­
joie, de Granby, M. et Mme Pa- 
tenaude, de Sbefford, M. Odilon 
Benoit, de Foster, Cécile Benoit, 
Mme Donat Paquette. d'Eastman, 
Mme Amédée Chamberland, Mmes 
Reginald et Maurice Desautels. M. 
Paouette. d Eastman. Mme 
Bourgeois, Mme Emile Morin, 
Mme Joseph Désautels, Mme Vic­
tor Vincent, Mme Orner Decellei 
et autres.

FUNERAILLES DE 
M. l.-P, BOUCHER

A South Stukely.

COMMENCEMENT 
mm ENDUE v SAINT- 

MALO D’AUCKLAND

je capitaine RFNAC LT MIVILLE- 
DI < I!) N» k éU r^eiu à la préal 
flenrp de l'Assoriatinn de la leu 
nesae Libérale du district de Qué 
béf " *

«Spécial a la •‘Tribune'')
ST-MALO D'AUCKLAND,

Un incendie d'origine inconnue s est 
o à la demeure de M Cyril­

le Fauteux M. Fauteux entendit 
crépiter les flammes et s’empres­
sa d e\piller son employé, M Emile 
Mongeau. Ils durent démolir une 
partie du plàncher avant de pou­
voir se rendre maîtres de l’Incendie. 
Les dommages ne sont pas consi­
dérables.

ORDINATION
GRANDIOSE PAR 

LE CARDINAL

QUEBEC. — Cette année U 
n’y aura aucune ordination sacer­
dotale dans les paroisses de Qué­
bec. Tous les diacres présentement 
au Grand Séminaire, seront ordon­
nes prêtres ensemble, le samedi, 15 
juin, veille de la Trinité, au cours 
d une cérémonie grandiose que pré­
sidera lui-même Son Eminence le

«Spécial à La Tribune»
SOUTH STUKELY. . — En 

1 église de St-Etienne de Bolton, ont 
eu lieu les funérailles de Louis- 

i Philippe Boucher, fils de B Bou- 
! cher.

Le service fut chanté par M. le 
curé Otroux; le choeur de chant 
était sous la direction de M. Etoile 
Berger.

L’inhumation eut lieu au cimetiè­
re de St-Etienne

Il laisse dan# le deuil, outre son 
père: deux frères et deux soeurs, ses 
grands-parent s, M et Mme Ma gloi­
re Boucher

Conduisait le deuil : M Gérard 
Proulx. Le# porteurs étalent : 
MM Jean-Paul Lacas##*. Roger Ar­
nold. Emile Morin, f/mi# - Marie 
Boucher

Dan# le cortège, on remarquait : 
Sou père. M B Boucher; sa soeur 
Laurette; MM. Magloire et Uldénc 
Boucher: M et Mme R. Boucher. 
Mme Uldérlc Boucher, de Montréal, 
M et Mme Emile Morin. M. et 
Mme Richard . M Rogei
Goyette. M. et Mme Alfred Fortin, 
d'Eastman, M. J. J Savage MM 
A Bousquet. Alfred Dufresne. Ed. 
Cloutier et plusieurs autres dont les 
noms nous échappent.

La famille Boucher a reçu de 
nombreux témoignages de sympa­
thie.
Cardinal Archevêque de Québec. Ce 
Jour-là. la prêtrise sera conférée à 
trente-sept lévites dont un reli­
gieux de# Oblats de Marie-Imma- 
culée. Le même jour trente-trois 
séminaristes recevront le sous-dia^ 
conat. L’ordination aura lieu à 9 
heures.

STUKELY NORD
(Spécial à la “Tribune”)

STUKELY SUD. —Mme Of. 
car Gosselin et son fils Joffre. de 
Montréal ont visité MM. et Mmes 
Louis et A. Laramée.

—M. R Roy. de Montréal, t 
visité son amie, Mlle Claire Govet- 
t*.

—Mlle Joséphine Beaudm. M et 
Mme Alexandre F/anciault, de St- 
Jeon. ont visite M- et Mme Geor­
ges Beaudin.

—Mme Georges Chartier à Wa. 
terloo a visité son fils. M Melvin 
Chartier.

—M. et Mme Alphonse Lang- 
dean de St-Joachim, chez Mme B. 
A. Langcleau.

^ —Mlle Laurette Boutin, dt 
Famham. chez sa soeur. Mm# 
A. Laramée.

—Ont visité M et Mme Wilfrid 
Pc elles: M. et Mme Louis Lar» 
moe. M et Mme A. Laramée. Mm# 
Oscar Gosselin, de Montreal.

—A Foster, chez M. et Mm# 
Théodore Amireault et chez M. et 
Mme S. Cloutier: M. et Mme Léo* 
nard Cloutier et M. et Mme Noi> 
inand Cloutier.

—M. et Mme î>o Morel a visi­
té M. Georges Val Hères.

— MM W. C. Courville, Joseph 
Goyette sont ailes a Waterloo.

—MM G’-ant et Frank White- 
head sont allés à Granby.

—M. Conrad Groulx, de Foster, i 
est venu chez son père, M P 
Groulx.

—M. et Mme Thompson e» leur 
LHr A'ne sont allés a Richford, !

FOSTER

V*y« votre dépositaire de Pneus Dominion Il vous servira bien
DT » TSF

FOSTER. — L« l> |v.r€ 
Joseph Côtr. S. J. et Mme H Le­
mire. de Montreal ont visité M. et 
Mme D. Boutbcau.

— M. et Mme Orville JouSert, 
da Plattsburgh, N. Y-, M. Willi# 
Bonville, de Salmon River. N. Y. 
M. Orner Joubert et Mlle N Moq- ! 
re de Malone, N. Y. ont visite les 
famille# D. Bourbeau et Z. Dufres­
ne,

— Mm® Her), T.epsge a Mé * M#-g ; v w. •
—M et Mme Paul Doncet ont 

reçu M. et Mme Tos Doncet. MM 
Emmanuel et Ulderic Bouchard, ! 
d'Eastman. Mlles Rnbéa et Ger­
maine Robert. MM. Romeo Robert 
et Jean Vallière, tous de Stukely 
et M. et Mme A. Dubois.

—M et Mme Geo. Courfcmsn- 
chc et. leur fil»;. Henri ont visité 
des parents A Gr’anby.

—La mot ’efficacité" est le fa- 
nion du jour L’annonce enseigne 
l’ellicacite dans les achats Pre­
nez une leçon d éc onomie domc.Mi- 
que. chaque Jour lisant les an- 
ooflôaa dans *otr# journal.

£

X

02 me
Dans l'industrie, toute administration pré­
voyante regarde comme un devoir constant 
Vétude des voies et moyens pouvant aider les 
ouvriers à améliorer leur rendement.

Se rendant compte qu'ouvriers ou ouvri­
ères ne font de leur mieux lorsque en proie 
aux soucis, T Imperial Tobacco Company voit 
À ce que les ouvriers qui sont A son emploi 
n'aient guère de préoccupations d'ordre finan 
cier quant à ce qui pourrait ae produire 
advenant leur maladie ou leur mort.

Chaque employé, homme ou femme, sait 
que s’il tombe malade, il peut compter sur 
l’aide de la Compagnie. Il sait que, sans 
avoir eu à contribuer en quoi que ce fût 4 un 
fonds de bénéfices en maladie, il recevra, 
lorsque immobilisé par la maladif ou par 
quelque accident survenu en dehors de son 
emploi, au moins 50 pour cent de son salaire 
hebdomadaire habituel, pendant une période 
de temps qui croît d’année en année suivant 
la durée de ses états de serv ices.

S’il désire profiter du plan d’a^surame dr 
groupe de la Compagnie contre décès et in­
validité permanente, il pourra le faireen tout 
temps après un an d’emploi. La Compagnie 
assume la moitié du coût de telle assurance. 
L’on rédige de? polices pour des montants 
variant de *500 ,i *5.000 «;'ir la \ ie d’ouvriers 
de fabrique il n>n coûte à l’ouvrier que

50c par mois sur chaque $1,000 d’assurance 
qu’il porte. Plus de 75 pour cent de tous les 
ouvriers de fabriques, hommes et femme», 
sont assurés de cette façon.

Comme mesure supplémentaire de protec­
tion, la Compagnie maintient un fonds de 
pension constitué par contributions con­
jointes, applicable, pour le moment, aux 
salariés du sexe masculin seulement, et grâce 
auquel l’employé, en atteignant l’âge stipulé, 
plu» tôt s’il est invalidé, eu à n’importe quel 
moment après quinze ans de services, pourra 
se retirer et recevoir sa vie durant un pour­
centage spécibé de son salaire.

En plus de tout ce qui précède, la Com­
pagnie accorde volontairement des alloca­
tions de subsistance à ceux qui quittent son 
empl«;i en atteignant l âge de la retraite, mais 
qui ne se sont pas qualifiés en vertu du plan 
de pension. Chaque cas est étudié séprré- 
ment A la lumière de faits connus et réglé en 
conséquence. La Compagnie débourse A 
cette lin plusieurs milliers de dollars par 
année.

L'intérêt que l lmperial Tobacco Company 
a toujours porté à la protection financière d$ 
ses employés lui a valu plus que le réciproque^ 
par la splendide loyauté et la compétence qu'ils 
ont apportées à servir les intérêts de U Com­
pagnie.

M PE R I AL TOBACCO COMPANY OF CANADA, LIMITED

3814


